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Aux Etats-Unis, Quotidien, (Greenbacks) un an, $8,

six mois, $5 ; Hebdomadaire, un an, $3, six mois, $2.
Les frais do posts & la charge de Uabonné.

Toute correspondance personnelle d'une demie colonne

ooutera $6—ou $10 la colonne. Si enr pareil cas on |

’ désire des Nos. Extras dujournal, on devra également
les payer comme suit: 50 numéros, $3, ou $5 le 100.
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Le Dr. J. EMERY CODERRE, Professeur de I'Ecole de Médecine et Chirurgie de Montréal, (Uni.
versité Victoria) est parvent, par de nouvelles compositions médecinales, 4 obtentr les résultats les
plus satisfaisants, dans Un grand nombre de maladies, Sollicité par les personnes qui avaient éprou-
vé les heureux effets de ces remèdes, le Dr. Coderre a consenti à en surveiller a préparatign en
quantité suffisante pour faire participer le public duns los Lionfaits de ces préparations éprouvées ot
Approuvées.
La vuleur de ces remèdes est présontés au public avec des garanties rarement attachéss anx pro

Juits pharmaceutiques,
de Médecine de l'Université V

Ces préparations ont étô soumises à l’oxuinen des Professeurs da la Faculté
(ctoria, à Montréal, tous anclens inédecins pratiquants ét attachés aux

Hopitaux; et elles ont regu leur approbation, L'une de ces préparations à été employée à l'Hôtel

lo. 2lI)

 

Dieu et à l’Astle de la Providence depuis un grand nombre d'années at n produit les maellleurs effets.
o. ELIXIR TONIQUE du Dr. Coderre, a pour hiise la Liq. lod. Quinine lodurés qui est em-

e nvee un plein suceés dans I'Anémle (appauvrissemont du sang), la Chlorose (pdles couleurs,ploye s
ieucorrhée (fleurs blanches), la Manstrnation difficile, los Affections Ncrofuleuses, les Maladies

bh [git Duarte ele. los Portes réminales Involontaires, dans In Consomption, contre ls Diarrhée
les Transpirations, @

PL LE SIRUP
te, ofe,

EXPBCTORANT du Dr. Goderre ost, employs avec succds dans les Cntarrbes
Pulmanalres les Bronchites, lu Coquelâche, lc Croup, le Rhume et dans les cas de Consomption, ete

R2, LESIROP DES ENFANTS du Dr.
produira les mellleurs effets, dana les Coliques,

wormnle, Toux, Rhume, Coquelache, etc., ete.

Joderre est, de toutes les préparations en usage, cello qui
Diarrhoe, Dysenteric, Dentition doulourouse, In-

Toutes ces préparations ond l'avantage d'itre agréables su goût
En Vente chez les prinel
Agence générale chez
Lu Profession 1

ces Remides au No. §
21 mars,

MUSIQUE.

aux Pharmncions.
1YMANK, CLARB gr Cir, No, 284, Rue St, Pal, Montréal,

médicale petit obtenir du Dr. Coderre toute
2, Re du Palais (oi-devant Rue Ingauchotière), Montréal.

information sur la compositinn de

na-111—na-Leb-19

VAPEURS OCEANIQUES.
  

L EST ETONNANT Q'AU MAGA-
sin de Pianos de ln Compagnie de New-York

ot de Boston, 232 et 234, Rue Notre Dame, on puisse

vendre d'excellents planos à blen meilleur marché

qu'aux ventes À l'enchère.

Los membres de la COMPAGNIE DE PIANOS

de New-York et de Boston invitent les Citoyens

da Montréal & venir examiner leurs Instruments,

Te attirent particulièrement l'attention sur les

Pix nos de W, H. Jewett& Cio., de Boston, qui sont

gârantis pour eng any, ut pour lesquels ils sont les

seuls Agents pour le Canada, Cea instruments

sont célèbres par la douceur at l'ampleur de iour

son, at font couverts de l’étouffoir double, français.

Lis sont faits de palissandre et dans le genre In plus

nouvenu; lls possddont toutes les qualités des

mollleturs Instruments de ce gonré,

N,IL—Conditions très facilea. On peut louer de

ass Mossleurs, des Harmaniumas at das Plano,
Sauls Agents pour Ia Provinre de Quinec des

Planes blan connus de Webdnr & Cia. Coa Instru-

paants sont très puissant. of gaenuiieont de plus on

plus de Vogue.

#6 Mai 1771.
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MEDECINE.

FOUR LE LHUMATISME BT
GOUTTE,

Le Remade du Dr, DIRNTAUXC pour le Rhuma-

tisme et la Goutte, est connu partout en Kurope |
cong Giant 1plus elienee de toits les ramédes |

potir la guérison (marnédiute ‘et effvetive du Rhu-
mstiemas, de Li Gotta, de Ia Goutte volante, de l'In-

Leribe des membres Où dos jolntures, de lE2n-

were «bile l'Ingourdissement, névraigie.

Un seu! ossai est suffisant pour en prouver liti-

eucité. Faites-en uses dans un des cas In

tioniés flms trouverez que c'est un ble

A wanders cling jous les pharmaciens

CITARLER MARTIN,

No, Carré Victoria,
seal Agent pour la Cunada ot las Etats-Unis,

  

  

  

 

 

  
"tai,

UERTIFICATS,

Apri avoir souffert énormément pendant Un

voots d'un ithumallsme obstiné, qui ro'avait forcé

e roster au lit pendant presque touts Une semu-
In pouvoir me tourner, malgré tous les
d'un des meilleurs wi Ylecing de cette ville,

un ami m'a donné une boutellle du * Remide du

Dr Birnbaum contre lo Rhumatisme et ln Goutte,”

Ayant appliqué ce remède seulement doux fais,

l'épronval de suite un tel soulagement, qu’il mu

été possible de me lever linmédiniement et au

  
  

  

“ 1GNE ALLAN, CONTRAC-
TEURS avec le Gouvernement Canadien

pour ls Transport des MALLES du CANADA ot

des ETATS-UNIS,

1871---ARRANGEMENTS D'ETE---1871
 

La Ligne de la Malle decette Compagnie se com-

pose des vapeurs qui de lère classe, suivent cons-

trults sur la Clyde. Butoaux eu for 4 double

engin.

POLYNESIAN, ...... $700°Tonn. (en oonstruciton)
SARMATIAN.........2600 do do co

   

 

CIRCASSIAN do do de
CASPIAN... ... do Capt. Scott,

SCANDINAVIAN do Capt. Ballantine.
PRUSSIAN..... do Lt, Duttono RNE
AUSTRIAN

NESTORIAN.

MORAVIAN

PERUVIAN..

GERMANY.

EUROPEAN

88 do Capt J. Wyits,

2700 do Capt, À D. Alrd
sa

0

 

do Capt. Brown

do Lt Smith RN R
to Capt, J.Graham.

316 do Capt, Bouchette

a1

   

 

 

   

 

   

HIBERNIAN. ....... dn Capt. BR. 8. Watts,

NOVA-RGE x ZY do Capt. Richardson

NORTH-AMERICANITS!

CORINTHIAN

OTTAWA

ST, DAVID.

ST. ANDREW

ST. PATRICK.

do Capt, Troels,

do Capt. Grange.

do It. Archer R.N.R
da Capt, Scott.

de Uapt. C.N. Mylins

do Capt. H, Wyle,
NORWAY... . do Capt. C.N. Mylins

SWEDIN M5 do Capt. Mackenzie

Les VAPEURS de la LIGNE dn 1a MALLE de

LIVERPOOL, flsant voile de Liverpool tous les

JEUOIK, ot dr (adhere (ous les SAMEDIS, font

escale à Loch Foyle pour débarquer où revevolr

16, sigers ot los Malles d'Irlande ou d’Ecosse,

Ils partirout de Québre commo sult:

   

   
SUANDINAVIAN. ... 1 Oot.

HIBERNIAN. “

MORAVIAN.. “

SARMATIAN. Wow

PRUSSIAN oo...

CASPIAN,

SCANDINAVIAN...

  

Prix du passage «ts Québec :

Cablne. oo...

Hntrepont...…. Ce BD

Les STFAMERS de la LIGNE GTASGOW ful.

sant voile de Glisgow tots les MARDIS et de

Québer pour Glasgow tous ins JEUDIS doivet:L

partir de Québec comme suit;

£70 8 FO
    bant, du trois jours je me trouval entièrement

Bre P. BOURDEAL, |
Tin In Maison Bourdonu & Barbeau, |

Moniréat, 7 Det, 1S7L,

Montréal, 3 Get [STH ;

Ma Sur ayant eu une attaque sérieuse de Rhu-

mati-me, je me procurai pour elle le  Remisle du

Dr. Birnbaumcontre le Rhumatisme et la Gout-

t+,” qu'au ami m'avait recommandé, I faut

avouer que je ne poux pas parler trop hautement

de l'atfet mervellleux do ce remède, parce que ln

douleur cessa après l'avoir employé deux fois shu-

loment, et l'endure disparus en pra de jonrs. |

WM. McKAY, |

our à l'Ecole Commerciale Catholique. |

l

  

Profr

SN EL DE TCKLE'S
bo

UN BAIN D'EAU SALER pont “tre obtenu pour

la somme de 5 Cents en faisant usago de ce sel.

Pour donner de l'énergie ot de la vigueur au

système 11 na ras de rival,

En sen servant l'automne sur les prairies et les

plantes les résultats obtenus sont vraiment sur-

prenanta. Il emp'clie les patates de 66 gâter et

en augmente le rendement d’un quart,

Pour l'usage des animaux pendantiver, {1 ess

“ans égal,

A Tendre en gros par

W. REID & Co,
MN RUE MGILE, MONTREAL,

2 juin 1871 aR-—cfpe—IST

AVISACEUXQUI SOUFFRENT
Les Médicaments du Jour sont Le

REMÈDE DU PÈRE BRUNO,
QUI EST TN

ANTI-DOULEUR UNTVERSEL

FT LA

Panacée des Indions

surpassant on activitd toutes les Salse-

parellles en usage.

A vendre hoz tous Ins Pharmactons atspécinle-
mont dhez les propriétaires

PICAULT FILS,
Pharmactens Chimistes,

TA, Tan Notre. Dame, co'n ds la Rue Ronsacours,

MONTREAL,

 

 

 

; Consuttations Gratuttez.
10 mal, tfps-an-150,

A VENDRE OUA LOUER.
A VENDRE! A VENDRE!
DRUX BUPERBES MAISONS en pierre de

(Alile, de première classe, situées sur la Rue Bt
Donte, Pour plus AInples détails, s'adresser à

L. PLAMONDON,
Agent d'immeubles et l'iacoments,

33 Ruo 8t, Jacques,
 

 

NDRE DEUX SUPERBES MAISONS,
Rue Marrt, &'adressor à

L. PLAMONDON,
Arent d'Immeubles et de Placements

& Ruc 5L Jacques
 

À VENDRE un superbe PIANO en bots de
fora, 4 gapt octaves, Sndresser à

L. PLAMONDON,
Agent d'Imraoubleset de Placements

8, Rue St, Jacques

A VENDRE UNE MAISON en pierre detaillode première olasse,situé eur la Rue St. Antoine.Pour pins fmples Informations et conditions, sadrassor au sousstené,

LOUIS PLAMONDON,
Agent d'Immenbies et de Placements,

35 Rue St. Jaoquoa,
2 fanv. 1871 wo an-8d

, À Anvers, À AUG. Scimri

 
Fes

CORINTHIAN.

ST, DAVID.

ANDRI

T. PATRIC

CORINTHIAN, Se
Prix du passage de Québre:

lore CahbHue. 202

216 i“

Entrepont

vu

         
  

Un Chirurginn expérimenté est à bond de chaque
vaissenu,
Les Cahines no sont pr& retenues À moins “tre

payées d'avance,

Pour le bagage et autres dâtails, s'adresser À

Portiand AT, Ta FARMER ond HUGH ot ANDREW

ALLAN; à Québec à ALLAN, RAEet Cie, au Ha-
vreäà JOHN M, CURRIE, No. 21 Quat d'Orléans»

à Parls À GUSTAVE BoOssANGE, 2Qual Voltaire

ot Cie; à Rottordum
AG PF, INTMANN el Zoos; à MUambourg, à W.
GIBSON ct MTUGo; à Belfast, À CHARLEY €L MAL-

COLM; A Londres, 4 MONTGOMERIE ol GRELNHOR-

NE, 17 rue Grace-chureh; à Glasgow, à JAMES et

ALEX. ALLAN, 70 rue Great Clyde; a Liverpoal,

chez les frères ALLAN, re James on chaz

H. & A. ALLAN,
Cotn des rues Youvillo ot Coramune,

3 mai 1870, aa—133

   

 

PHARMACIE.

 

SANGSUES—Un splendide lot de Sang-
sues Suédoisos nouvellement arrivées, et à

vendre À la PHARMACIE de LAFOND & VER-
NIER No. 233, Rue Notre Dame.
À ceux qui désirent avoir les DENTS BLAN-

CHES commo l'Ivoire, achetez cette fameuse

Poudre WARACAdont le goût est des plus agré-

ablos, elle n rour effet de Blanchir les Dents sans

en détérinrer l'émail, et Inisse un Carmin sur les

lèvres qui donne un piquant séduisant à Ia figure.

Plus de CHEVEUX BLANCS, GRIS, chacun

Peut avoir les cheveux de vingt ans en se sorvant

do la préparation OHBEYDALLAH, sl célétre quo
chacun vout en avoir sur sa table de Toilette. les
ohoveux et los favoris deviennent, sous son effet

magique, du plus beau Brun, où du plus beau Noir.

enfin À leur état naturel.

Rrôparé seulement par

LAFONU & VERNIER,

Pharmaclens,

No. 933, Rue NotreDame.

N.B.—Le SODAde notre fontaine et lo NECTAR
À la CREME ne peuvent pas être surpassés
Montréal.

Nous pehetona À notre Pharmacte touts sorte da
vieil argent,
#1 Janv. 1871, sais

 

1IROP DE GOMME D'EPINETTE
ROUGE do GRAY,

 

Co Sirop est Uno préparation de la Gomme d'E-
rinette Rougo du Canada.

Los propriétés curatives et bnisamiques de cotte
substance résineuse étaient connuns des 1ndions,

quand les premiors missionnaires Jésuites sont

vonus do France. La renommée de ce remàte
simple s'ost bientôt répandue, et à mesure quo le

pays se Colontsalt, 11 fut reconnu commele remède
par excellence pour In guérison des Rhumes; car,

bion que très efficace, iIne pouvait njurier In oons-
titution In plus délicate. La manidro ordinaire de
1e prendre était do le dissoudre dans de l’Esprit de
Vin très fort, mals cotte méthode détruisant on-
Hèroment les propriétés 6mollientes balsamiques
ot expectorantes, 11 perdit beaucoup de son crédis
pendant ces dernières années,
Ilest maintenant offert au public sous In forme

d'un Sirop délicieux, contenant tontes les bonnes
propriétés de la gomme, sans l’effat de l'alochai,
Ne manquez pas de demanderle Strop deGomme
d’Epinette de Gray. En vonte chez. tous les dro-
guistes. Prix 25 cents 1a bouteille, Vendu en Gros
et on Détail par Henry R. Gray, chimiste, No 144
Ruse 8t. Laurent, Montréal, (Gtabli en 155)
98 aveil 1981 140

 

 

ASSURANCES.
mime

OMPAGNIE D'ASSURANCE
“COMMERCIAL UNION,"

19 at 20 CORNHILI, LONDRES:

Cartrar, - - - -

ASSURANCE OUNTRE LE FEU,

Règlement Immédiat des Réclamations.—Los Di

rectours ot les Agents généraux occupant tous une

haute position commerciale, Jugoront toutes les

questions qui soront soumises à leur décision aves

un esprit libéral et on honimes d'aithires.

ASSURANCE SUR LA VIE,

Quatre-vingt pour cent des profits réalisés suring

annultés et les polices d'issurance sur la vle seront

divisés parmi los Portours deo Poliros, donnant,

droit aux profits.

La moyenne des Boniu dériarés en 139% ast da

£2 25, Od. par cent.

Toutes log réclamations sont payes dans In dôlal

d'un mois après que le dérès de l'assuré à éla

prouvé

  

£2,590,000 StorIine,

Surimtendant A. TELLIER.

FREDERICK COLE, Secrétaire.

MORLAND, WATSON £ Cle,

Agents généraux pour tr Canada,

BUREAU :—54% et 387 Ref ST. PAUL, MONTRÉAL.

9 mas 1871 na —¢fps—1al1

 

(OMPAGNIE D'ASSUR ANCE
ROYALE, Sur la Vic et contre le Fan.

 
BUREAUX TEMPORAIRES:

Coin des Rues St. Paul et St, François-Xavier.
 

CAPITAL 18 += = $10,000,000
REVENU ANNUEL FLUS DE - - - A,001,000

FONDS KN MAINS PLUS DE - 4,700,000
 

DEPARTEMENT DU:FEU.  L'on assure toutes fortes de proprict=s contre

es accidonts à des taux très modéres,

Les prrtee sont promptement réglées sans vile sor

Ë au Bureau principal.

DEPARTEMENT SUR LA VILL

L'Assurance sur la Vie se fait À dos condiitons
avorablesz, Une garantie Incontostable est offfrte

aux porteurs de Police. Ten outre d’un fort capital

payé, les Assurés ont uno garantie additionnelle

dans le fait que lo crétit de ln Compagnie eat très

grand.

La somme affectés spécialement si fond des

Assurances sur la vie est de

43,600,210
là soiunre de

736,200

Ayant été ajoutée au Capital comme ét:

nétice net sur les opérations de l'in dernier, toutes

réclamations, bonus et dépenses de toutes deserip-

tons soleldes,

Ded Tables do Taux, Blancs, ete, €: toutes autres

Informations peuvent être Obtentues, eD sadr,

SANCAHUX SOUSSE.

  

  

Hi. L. ROUTH,
BE. F. BEDBALL,

Agents principaux pour le Canned,

À PERRY. Inspecteur du Fen,

WOE SCOTT, M.D, Médecin Fxandlnateur,

Zant Lil. LETS

SSUREZ-VOUS SUR LA VIE ET
comtre les Accidents, dans la célèbre Coimn-

parule d'Assurance, TRAVETDERS de Haritord,

ST PAR JOUR DURANT SIX ANS.

La Compagnie d'Assuranon TRAVEL

ITARTFORD, CoNN, émit sa première Police d'As-

surance contre les necidents en Avril IsSStoten

Avril 1874, cllo gvait payé le montant d'hu-delià de

DOTZE MILLE POLICES,

tant sur la vio que contre les aceldents, aux di-

Versog sticcessions des personnes assurées, C'est

donc au-delà de DEUX MILLE POLIC par nn ane

ant six any, of pls de sIX POLE AR JULR

qui ont été Ainsi payées, Ces asstirances ainsi etfen-

tuées varinient de $5 à 810,555 chacune, de sorie

quela compagnio À payé dans ce court capace de

temps $L20,0M on tout, soit: Sept cents Dollars

par jour pendant six ans.

Bureau & Montréal: 31 RUE ST. JACQUE-,

THOR, BE. FOSTER,

Agent Général,

  

  

  

Nov, 1, 180 LL

T OE CITIZENS INSURANCE
Company (du Canada),

an-—3

 

Capltal Souserit, - - - -&.1,000,00

BUREAU PRINCIPAL:

175, RUE ST. JACQUES, MONTREAL.
 

DIRECTEIURS:

SIR HUGH ALLAN....................Présldent,
FDWIN ATWATER, C.J BRY DOES,

N. B. Corsy, ADOLFIE Rov,

Hrexey LYMAN, GEORGE STEPIIENS,

  

  

ASSURANCE CONTRE LE FEU à bas prix de
ton! x sortes de constructions soit à la vilio soit

A In campagne. Demeures Isolées et formes

Assuréns pour trois ans. NOilS ASSUrONS NAS]

Ins grains etles autres produits,

ASSURANCE SUR LA VIE avec où sans pro-

its, d'après le nouveau proc+12 aux conditions

les plus favorables,

ENGAGEMENTS GARANTIS,—Dn donnera des
bons d'indemnilé à tous ceux qui auront

éprouvé quelque porto par la fante des em-

ployés. Lna Bons do cette Compagnie sont

acceptés par presque toutes los compagnies de

Chemins de Fer, les Banques, les Corporations

Municipales, et Compagnies Publiques de ia

Puissance, tussi bien que par la Gouvernement

de la Province de Québec,

ACCIDENTS.—0n 6met des polices contre les

Accidents causant des blessures graves ou Ia

perte de la vie ot qui garantissent de 38 à 85

par semaine à ceux qui ont Gté les Vic mins

des accidents, où blen le palement de la sommie

principalo (de 35% À $1,090) ai 10a blessures sont

fatales.

Cette Compagnlo étant canadionna et supportée

par de ricues capitalistes et dos Marchands do

Montréal, a droit à la clientèle du publie canadten.

Ou pourra obtenir au Bureau Prinelpal, et does
Agants de la Compagnie tous los dotalls possibles.

GEORGE B, MUIR,
Directeur du Département pour le Feu.

EDWARD STARK,

Directeur-Gérant.

Du Dipartoment des Assuranees sur ia Vin af
contre les Accidents.

18 août.

 

Jia

 
 

G & G. MOORE, CHAPELTERS ET
eMmnchonniors, désirent vendre tout leur fonds

do magasin avant de clore lours affntres. Ils con-

tinuent à vendre à bon marché afin d'en Gur lo

plus promptemont. Parmi leur murchandises so

trouvent uno quantité de Chapeanx notvellement

importés, Le tout se vendra à un prix qui devra

attirer l'attention. No. 21, Ru» Notre-Dame,
Montréal.

12 Avril. Anis
 

(GHARBON, CHARBON,

 
EN DÉBARQUEMENT, ET A VENDRE A TRÈS RON

MARCHÉ

Charbon Ecossais pour Machines à Vapeur.
Charbon Anglais, do do
Charbon de la Nouvelle-Ecosso.

Charbon Anthracite Gallois, Trié et trés Net.
#. W. BEARD & CIE,

81, Rue McGill.
10 Mal 1971. 1 12d¢e-367.

 

bien

  

VWILLIAMHENDERSON.
MARCHAND DE Bod,

 

Adresse :

BITE 119 BUREAU DE POSTE

MONTREAL.

BURKAUX RT Corny:

RUE ST. CONSTANT, on avrléae du Marché st,

Lauront

RUF DU BASSIN, nn pou plus bast que l’ikylise
ste, Anne,

Sur la RIVE GAUCHE DU BASSIN DOUGLABS

en arrièra du Moulin Douglass; aussi sur In
TUS WILLIAM, Immédiatement plus hant

quo le Moulin Douglass,

Au LONG QUAILvis-a-vis l'extrémité Nord da

Marché Bonsecours, et

RUF STE. MARIE (Esty, en fane de In Fabrinne

de Cnoutehoue.

ROIS DR CONSTRUCTION:

PIN, CHÈNE, ORME, EPINETTE, CEDRE:
ete, à vendro et vrs sur commande, Un grand

assortiment d'EPINETTE GLANCHT et de PIN

fees bruts et polis pour Malsons, AIR, LATTES,

MERRATNS, DOUVES de Pin et d'Eplnatte Blan.

che, ATADRIERS pour Ponts de Navires et 505-

PARS tonjours en maîna.

Toutes sortes de BOIS de CHAUFFAGE at de
BOIS MENU à vendra À hon marche,

23 janvloer 1871
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©, FOURNIER, # constanunent en vente des

HU LITRES de Caraquatte, Malpec, Shédiac, St, Si-

mon, regues tous les 8 jours par les vapeurs du
Golfe, arrivant à Québoe toutes les semaines at en

vente au Quint d- \n Compagnie du Richelterr

C FOURNTER,

Montréal,

37 Sept. J Ytlée-2H7,

WWOOPS & Cie. 273, RUE NOTRE-
DAME,

(Successenrs de MM. J.& TT. Brun)

CHAUSSURES Anglaises, Françalses ot Amérl-

cames, ee

ssorUmient considérable de MARCHANDIESTS

ETRANGBRES commandées par MM, BRODEUR

pt BEAUVAIS et contremandées à cause de leur

Banqueroute sont arrivées duns le Port et serant

réQnes à la {in da la semaine,

mal 1871

 

Aa-JX5

NOUVEAUTES.

MM. HEDGE & GALARNEAU,

47, Rul Sr. Jose,

VV! ENNENT de recevoir par les dor-
/ nlors Vaisseantx CE rope, Un assortment

Los plus completsde MARCIANDISES de G IUT

OtdETAIES qu'ilsoffriront à des prix irès récits.

1e Département de Tallleur ui es: un des plas

considérables de Montr<s!, asts Lt surveHlanes

de M. DUFRESNEqui stasis ne TeROMIE

méritée duns 165 peauir

l'onteimnploys,

Jeur assortiment de HAIRDES FAITES es. des

TILEUX assortis et des plus eompiats, Los Mar-

ctrl da la campnens trouveront atisst des nvan-

tauges en vonant fulre ler acids iu leur taba.

ment ayant toujours queignes Jobs a disposer hien

au-dos-ous du prix ordin'itre.

  

 

  

  

= Inaisokis qui

  

Li sapt, bm-257,

RECEPTION Pl GRAND DUC!
1 _— æ
Tenmense assortiment de Nouvemnts pour wie

réos arrivant par chaque steainer,

Justement ouverte ceite semaine.

Des boîtes de Gauts Kid Français Nos, 1, 27, 1 ot

& bianex et de couleurs claires,

HAINPENANT EN MONTRE. i

Une demi douzaine de Ropes ne Bag, faits par

l'une des premières modistes de Tondre

Tnsplenadkle choix de Nouve

dans due goûts les plus fishionnbles.

FLEVRSETMANTEAUX D'OPHRA En grat

variate, a la Arison Récollet do

BROWN & CLAGGETT,
Coin des Rues Notre-Dame of Ste. {Itène.

 

MLÉS Pour SOIT ve

 

   

fi oet, 1871 =

VI 7 SOUSSIGNE a l'hpn-
Ê NEUR de fire savoir à ses pratiques ot

annus qwll vient da faire l'acquisition de tout. le

Fouls de Commeres de 1 SEN FECAL, qui sn retf-

re des affaires. Les conditions auxquelles l'achat

a été fait, le mettent en position de vendre avec

une réduction de prix qi] défie toute concurrenea,

Uno visiteses achetoura les convalners das bas

prix de kes marchmnilises, LG. ST. JEAN, En-

scigme du Pavillon Blanc, No. Rua Natre-

Dame, aneten magasin de D, Senéeal,

De plug, le soussigné donne avis à toute persnn-

nes endettées envers l'anéloune soriéts de MM.

AL & DGVERGER, ot dépais envers F, D.

SEXÉCAÏ, qU'elles sont prides do venir payer lenr
compte an soussiont, qui est seul antatisé à col

1pcler.

  
  

sr

 

To Gl STO JEAN,
Ancienne Maison, No, 2772, Rue Notre-Dame,

Enseigne du Paviilon Blane,

cm-21423 août 1871,

uoAS BRADY,

A transporté son magasin an No, (00, Rue Saint
Joseph, coin de la Rue Aqueduc,

FLANNTLLES FT COUVERTES, A bon mar.

ché,

THOMAS BRADY,
40, Rua 8t, Joseph.

15 Janvier INTL an.

 

EPICERIES.
. neOEst THES!!! THES!!!

LX) boîtes de Thés du Japon,

om do lo Ilyson,

199 do do Impérial,

       

5» do do Gunpowder,

2.3% do et boîtes Young Iyson,

1,4% do de S8ouchong ot Cougou,

Presqnua tous des Thos do 1a dornfore Rarolta,

venant d'âtre importés et très blen assortis.

SUCRE.

Beau Sarto d'Epicerle de là Barbade, en Hou-

vatits, tlergons et barils,

ET

RAISINS arcs on hoîtes, | boltes et § de boître,

do de de Valenca, on } boîtes,

Sacs de PIMENTE, boltes dr MUSCA DIT,
Holtes de SARDINES,

Gros Sel et Hal An, en st.
Pléers de 1a ping belle Tivlie de Palmier, anglaise.
A vendre par

VW. R, ROSE & CIF,
154, Rue &t, Pau Montréal,

12jutn 1571 an-173

RRIVES.—Ex # Lake Superior, ”
ARock City,” City of Quebec” ot “Meteor,”
plus do 100 PAQUETS DE MARCHANDIBES,
comprenantlos célèbres Sauces, MarInadas, Con-

sarves, Goléss, de Cross of Blnckwoil, Ralsins de

Malaga, Ralsins de Corinthe, de Zante, Citron, Fi-

gues de Turquie, Prunes, Amandas, Noix de Gre-

noble, Noix du Brézil, Notsottes, Olgnons d'En-
gue, Vins Frangals, Portugais ot Espagnols, ot.

DUFRESNE 4 MCGARITY,
221, Rue Netre-Dame.

sd jrullet 1871. 8-108

    

 

J3BEVETS D'INVENTIONS.

Le Sousslgné ayant établi au Slôge da Gouver-

nement, à Ottawa, uns Agence pour l'obtention
de Broveats d'Invention, l'onrégistrement de Mare

ques do Commerce et de Bols, Dessinu de Fabrt-

ques, Droit d'Auteur, etc, au Canada et aux

Etats-Unis, (où les Canadlons peuvent maintenant

| ebtenir des Patentes nux m mes taux que lew

Amôrleaina), espère, on sn qualité da seul Agent

Canadien- Frangads, obtanir encouragement do
ses compatriotes, Sn position at ses relations avoc
les mellleurs Agents de Waahlngton, lui permet-
tent d'offrir de grands avantages À ses elents—

Lois de Brevots, ete, et Chreulaires fournies gra-
tuitement--Pinuteurs Brevets himportants à vendre.

1. G. GOUHBOLLES,
Ottawa

Hob--as-2
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Le Mari: —Jo log connalfral mieux meaintonant
Ces Pharmneions et cos Marchands ils ne se font
quia du tort à eux ot à leurs pratiques, en las engi.
gernt À acheter up article Inconnu ot sans mérite.
Le PAIN-KILLER da PERRY DAVIS n été en

vente depuis trente ans 11 6. connu dana tontaales
parties du monda etest vendu par tous lee Phar
Mmaclens et Epiciers. Comme remade contre la
Chaeléra et la Diarrhée 11 n'a pas son égal.
Je suis surpris qu'on ait pu vivre si longtenips

sans ut, ;
La Femme:—Charles, 1a ralson ost que vous pre-

107 tout ce qua lo Marchand vous recom mando.
nous avons toujours eu dans la maison une hou-
tallla de remèdesoit le Pain Cure, le Relicver ou le
Pain Remedu, où quelques autresdrogues sembla-
bles, nous les AVONE éssiyées maintefois.
Ja Mari —Etc'est Justen.ent, la raison qui m'a

em*pché Jusqu'à aujonrd'hul d'employer le Pain-
Killer Jo pensals qu'il était ane blaguo comme tous
les autres remädes. ,

yez certains d'acheterle vôritable Patn- Aller
7conts la houtaitia,

Gardez-vona des conirofagons.

FA To PAIN TILLER est nn remado intarne
ot externe contre Ia donionr. Pour las douleurs
Internes, las Cramipes, les Spasmes, los Rbnnire
rublta, et les Irrégularités Intesilnales, quelques
gouttes dons do l’eau donneront un soulagement,
Irainédiat. Comme liniment 1 n'a pas d'égal; tl
fuit disparaître la dondeur presqu'instantanément.
Soyez certains d'acheter le vévitable Pain-kiler
de PERRY DAVIS CFD, aten vente chez tous
Irs Pharmaciens ot tous los Elpelare,

  

  

 

  

 

COMMERCE.

Jor 1 DEJEUNERS—Epp='# Cocoa
L  (Cauto de Epps)--AGRBABLE EF R£von-

FORTANT.—4 Par nine connaissances parfaite des

lois naturelles quai gouvernent le travailde La nutri=

tion et de 1a digestion, ol nar une attentive appll-

cutlon dos propriétés salutaires qua coutiént le

Cacâo blen choisi, M. Epps est arrlvs à fournir à

Nos tables pour le déjeuner, Un breuvage délicate-

mont aromatisé, lequel prnit nous éconoImniser blonr

dos mémoires de Médecin"—Mivll Service Gazette.

Tour prépiurer le CifoCOLAT H d'est pas nécessaire
de ln faire boullHr.

Les Paquets sont étiquatss: Ja4ms

ITomsopathte Chetaixts, Logden.

27 sept 1=71 79-20

A TELTERS ROYAUX DY TEIN.
A TURLRIE A LA VAPRUR V0 Pus Calg,

| mess

  

Prop & lo,

   
Nous tolanonsg les manteaux de v.00 1esditets

do draps, Tes mucntilles de sole, atusi queles Autres

votements deatimes, Nok enlovona les facies

sur la soie nettoyons ot Lelgynon les phurnes,

Los gniita de com axandu que Roux hottos

tent de nos atelioecenup forme ob Jour a.

tion premières,

Nouste ns à pri
heres doe +, dde

danas,

Nous prono

mando veuant de ino eampngn

MER-TPATU & 071,

Halle BETotnes,
mi HN, Pine des Fortifications, ~ i

«h=Les écrhantitions de FL MERSEBACIF ont

obtenir les premiers prix a Vexhibitinn de Pander.

nier, Ne pas contondro avee ie Domiafon,

2 mara. 1-7,

(ARAND REDUCTION DE PRIX
« HUR PCT HRAPAI BE.
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usonnanleg tes pi    
19, 6 coton, de
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vaut Lita Dourexécitrons

TYRea Urals, prog     
  

Ameren de son none! instrument maitipil.

cateur, Te soussigné offre au publle de ningnifiques

PHOTOGRAPHIES prises sur Zine pour moiint

prix, c'est-à-dire, QUATRE POTR EN FOU, Lo

(aut dian fin! cute al nan sirpasies,

 

Curtrea de 45 \Varre portraits pour R173 

Tous sont Invités à veulr Je voir, I n'a jamais

été aftert de semblables portraltsen Carta ntrox

Flats-Unis pource pair

 

 

J.T. ÉTOMERS, Photographe, |

1, Rue Dorchester, !
Vig fia Paneinn e{matière anclais,

{ferier 7 .ü fan-73

FECROP-FAUBERT, oT
4 J

(Rrevet Avert 1971) omHard ok approprii pour man.

che de Lavotter, brosses, quipone, à halar.

 
Te nettoynæee rendu plus facile, Ustensil tout-1-

fait indispensable lorsque Ins domastiques sout

rares,
Cat Ustansil rat l’un des pla uilles qul along

Jamals été oflrrt au publie camdien. Une per-

sonné peut aînst Inver Un plancher, les toiles

cirées, ace chassis gang ao salir, avec beaucoup

meatus dn fatique et en s'éparguant beaucoup de

temps. À l'Ecrou-Faubert s'adapte toutes espèces

da brosses, brosang À plancher, à chnasis, pour la

potissière, le blanchiissage ; On peut aussi lui adap-

ter un halal ou des ehitlons, Une fois que cat us

trnall «era connn, chaque famille voudra s'en

pourvoir. Prix, 30cts. Benlement, On peut s’en

procurer dans tous les magasins de forronnerles et

épicerles, Tous nos Ecrous sont fabriqués en

Canada. Bureau No. 135 Ruo St, Jacques, an so-

con, porte Voisine du Harenu da Poste da Mant-

réai

P. PURY & CIB., Propriétaires,

D.S,—On demande dez Agents.

an- 14H

AUS POUR G
24 mal.

TAINS.
 

Les Roussignés ont antielinment en magasin une

consignation onnsidémble de SACS pour Grains,

de toutes 1pe qualitis nt grandeurs, qu'ils offront

et vente aux plus bas prix.

LEUWIS |, BLACK € THOM,

134, Rue McGill
Zt mars an-114-int,

MAGASISDATANTDE 1840.

MAGASIN DE CHAUSSURES A Dox

 

D. HARMER,

MARCHÉ

Vo. 143 Rue St. Taureet.

an—Gps—1374 mini I871

TPMOMAS HARMER,
HORIAGER & BIJOUTIER,

À traneports son Domiletlo de la Rue St. Laurent,

Au Na S7,-RUE ST, ANTOINH, - No, HT.

Horloges et Bljoux de tontes qun'ités réparse
avec célérité at Alégnnes,

4 mai 1871, aa},

OUAVE ! ZOUAVE! ZOUAVRI
 

JUSTEMENT REÇUS :

CENT MILLE DES CéLèrres HAVANES
Tæ Cigar “ ZOUAVE * pour être vondus par

Caisses, Bottes nn au Mille, chez

HENRY SWAINE,
RE, Rue Notre-Dame.

13 aval HTL an-18L  
  

professionnelles n'e.u

   

bsæSeuilleton du Pa

JEAN-DIABLE

(sera)

—Les places du général !
Voyons ! voyons ! les enfants, la pré-

fécture!
—Laissez-moi passer, ju suis pour l'évè-

ché !
—Du ministèro s’il vous plait ‘
—De la recette générale!
—Pour wademoisolle Léocadie, de l’'O-

péra...
—Monsieur Huchon, votre damo m'a

promis; vous savez, je suis le boulan-

ger.
—Ohé ! Huchon ! les amis !
—Y cn aura-t-il petite pour le concierge

ét sa demoisolle.
—Mousicur Huchon !-—Mon cher mon-

sieur Huchon !—Vous faites des embar-
ras ?—Malhonnôte |—dJ'ai payé une demi-
tasse hier '—Sieur Huclhon, vous sorez
destitué !-—Oh! qu’il est gentil, co Hucho-
neau |-—Subalterne !—Li,'vous êtes amour!
—Je te repincerai, propre à rien !—Merci
mille fois —Quele diable vous emporte !

Tout cela en même temps. Uno moitié
de ce Huchon était sur le pavois et l'autro
aux gémonics.
À ueuf houres, lz séance commença. Aux

places de l'évêché, de la recotte générale,
de la préfecture, ete, on trouvaquele pré-
sident était un potit homme assez bien, Lo
miristère public excita une cortaine curio-
sité. Mademoiselle Léocadie toussa beau-
coup derrière son éventail pour se faire re
marquer des avocats. La concierze ct sa
demoiselle mangèrent des borlingots do
Marseille, Tout ce monde était gai comme
pinson. La cour d'assises eat un des plus
Joyeux coins de cet univers!

Quand l'acousé parut, il y cut un grand
silence. La concierge s'attendait À voir un
homme avec dus cheveux bleus et des cor-
nes, lle fut morti Mademoiselle Lio.
eadic sourit aux avoe:
À trois Leures, la <Sanee lit suspendue.

On avait lu luete d'accusation, interrogé
l'accusé, regu ln déposition do tous les té-
moins et entendu le réquisito Nous
laissons à dessein toutes ces choses dana
l'ombre, Nous plaçons en quelque sorte la
justice sur um piédestal autour duquel li

 

    

 

 

  
  

   

  

  

pous que de la faule.

Le respect profond que nous pent ns
pour la justice ne pent s'étendre ju--qu'à
l'auditoire.

Lafoute avait besoin de ect entrinets. 
  

 

 
 

Elle ev précipite dehors avee délivss On
entendait dans los cnrridors.
Ah! c'est, joli, pour le coup! En vie

18 un qui avait la main leste!
—Vette idée des deus passeports,
—-a chère! il à l'ail doux conum

une time.  Connais-tu l'histoire de Le
surques ?

-——Neuf millions d'un coup!
—Fst-ce que M, Muchon vous cu à

trouvé une ?
—Les gendarmes m'empécheat de voir,

C'est pire qu'un pilier !
-—Mais comment faisait-il done quand

il mettait aa main gauche sous la tête et
qu'il appuyait son pouce sur la gorge?
-—l est coupable aussi vrai que Caïn!
—L'innocence saute aux yeux! Vous

ne trouverez pas un jury pour condamner
era!
—Monsieur,demauda mademoiselle Léo-

radic à un avocat en robe, bien fier d'être
ainsi compromis, si les jurés disaient nous
n'en savous rien ?
—Un les mettrait à Sainte-Pétasie, ré

pondit Briuet qui passait,
—Eh bien: s'éeria Chaumeron en jou-

ant des coudes ponr rejoindre Bion-des-
Pardons, étais-je crânement cassé, moi,
hein? Ma fille a cu un tubouret…fl ne
s'agit que de n'avoir pas sa langue dans sa
poche. Enlevé! ‘
—Le monstre ! gémit Mademoiselle ;

tuer deux hommes qui étaient sur le point
de sé marier !
—Hét monsieur Potel, que dit'-vous

de eela ? Ja marmite bout...
—Ma conviction n'est pas tormé

sieur.
—Elle ÿ met le tempe…Ni nous cissions

une erofito ?

Toutes ces cho:es communes, insigni-
fiantes, misérables, étaient dites avec une
passion extraordinaire. La foul: est un
monstre qui rugit des niaiserics.

Henri, cependant, quittait fa salle des
séances et se rendait oscorté pur ses gon-
darmos, daus la chambre assignée au repos
des accusés. Le secret, si rigoureux qu'il
soit, cesse nécossairement à l'audience. De-
puis ce matin, Henri était entouré de tous
ceux qui l’'aimaient. Dans cette cohue,
vide de bannales émotions, habillé de
drap fin et de loques, d'audience trouée et
de velours, diaprée de taches sordides, de
décorations et de broderies d'or, suaat la
misére ou puant le sachet, parterro dispa-
rate ct heurté du plus terrible ct du micux
suivi do tous les théâtres, Henri avait re-
connu bien des fignres chères. Joanne était
au premier rang, la belle madono en deuil,
eachant son émotion sous son voile ot ti-
chant parfois de sourire en retenant ses
larmes.
Non loin d’ello, Richard et Richard

Thompson s'asseyaient auprès de lad
Frances Elphinstono. Le pâle et beau vi-
sage do Frédérick Bohm s6 montrait der-
rière les traits mutins do Germaine, colère,
ngitée, enthousiaste, tantôt triomphante,
tantôt découragée et ne sachant point ca-
cher sa fièvre. Ca et là des tâtes graves, ct
marquées pour la plupart d'un cachet mi-
litaire, parsemaient l'auditoire ; il y avait
de fines moustaches noires et aussi des
barbes grises. Aussi près que possible de
la ports communiquant avec lo greffe, Ro-
bert Surrizy, Laurent ct Férandeau étaient
debout.

Mais le regard d'Henri avait en vain, et
à bien des reprises, parcouru toute la salle
cherchant les cheveux blancs de sou père ;
le marquis de Belcamp n’était pas là !
C'est uno grande autorité que la présence

“ mrn-
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foule curivuse passe et nous ne nous neeu- |
|
|
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Première insertion, 8 cts. la ligne ; 3 cts. chaque insertion

subséquente. Le carré de 20 lignes, $50 pour l'année

et $30 pour siv mois; le demi-carré de 10 lignes,

$30 pour Uannde ct $20 pour six mois. Adresses
sant pas & liines, $10 pour

l'année, $6 pour six mois ou #2 pour un mois.

Pelites Annonces pour Demandes, Situations Vacantes, à
Louer, insérées pour 1 Centin du mot chaque insertion.

 

d'un père auprès du bane fatal. Le jury
n'est pas la loi inflexible dans sa lettre; il
est unc couscience qui peut-être éclairés,
égarée, émuv par tous les moyens humains.

L'absence de M. le marquis de Belcamp
; privait Henri d'une de ses meilleures ar
| mon.

Ce n’était pas pour cela qu'Henri par-
coutait de temps en temps Ia salle d'un re-
gard inquiet et triste, Il n'avait pas besoiu
d'armes. Aufond de son cœur il n'y avait
qu’une voix et qu'une parole. Ce n’était
pas lui-même qu'il plaignait quand il di-
sait : Mon père ! mon pauvre bien-aimé
père !

Il espéra pendant la lecture de Fact
d'accusation, pendant les débats, qui fu-
rent courts et vifs, pendantle réquisitoire,
plaidoyer éloquent ot d'une haute habile.
td. Eu so retirant, il ospérait encore, car
Sca yeux sc promendrent avec lenteur sur

l'assemblée.
Auprès du scuil, plusieurs mains se ten-

dirent pour serrer la sienne chaleureuse
ment. La main du comte Fredérick Behn
resta plus longtemps que les autres. Henri
et lui échangèrent un signe rapide.

ll y avait dans l'auditoire deux classes
qui, sans savoir pourquoi, s'intéressaient

à Heuri; les bonnes gens du peuple et les
grandes dames. Toutes les jeunes filles
étaient aussi de son parti, mais elles sa
vait bien pourquoi, car il y avait un cœur
dans sos youx, Reauconp de gens dans l'as-
semblée 16 détestaiont parce qu'il était
comte, d'autres parce qu'il était beau, jou-
ne, riche, que sais-je ? Tel le haïssait parre
qqu'uve femme avai rougit ou le regardant,
où pâli, on souri…

jus paroles ne sont point dite avec
smartume. Lo source de nos impressions,
brusquement découverte, fait souvent hon.
te quand elle ne fait pas rire.

Mais, quelles que fussent les digpuai-
lious diverses, après le réquisitoire fou
droyant de l'éminent magistrat qui ecco
pait le siége du ministère publie, tous et
toutes pensalent qu'Henriserait condamné.
Quand il cat passé le seuil de la aulle

d'audience, ceux qui lui avaient serré la
mn sortirent,

Mobort parvint jusqu'à Jeunne.
——Votre mère lu tué ! murmurmurs La

jeune fille.
liobert répondit
-—Je le sauverai
Pris il ajouts.
“Ma mère est une

suit con
nôtre.
Une larme vint aux yeux de Jeanne qui

lui tendit la main.
—l’ardontz-moi,

  
noble femme gut

dvoir conme nous suivous lu 
murnuratelle, je

| Suis injuste paree que ju souffre.
Oh! s'écria Germaine, cot homme qui

æ parlé contre lui….sà je pouvais manier
une épde lL.

- t-il consenti 7 demanda lady Fran
ey tout bus.
==sar, vipondic Robert, tant qu'it

est -ous le coup do du lol, nous n'avous wu
cune autorité à subir, sinon eclle de Pré
dériek Boœhimqui est maître,
—Dicu soit oué! dit Frances en rou

gissant.
Elle saisis la main de son frère zu wo

ment où il ae retirait, et le forga d'appro-
cb+r son oreille tout contre ses lèvres,
—Que Frédérick Le sauve, et jo suis a

lui! marmuræt-elle,
L'instant d'après quelques groupes de

feux, trois et quatre personnes quittaient
la rue Saint Pierre, encombrée devant le
palais de justice, et s'engagenient devant
lu rue de Jouvencel, qui était déserte. Ces
groupes ne ss réunirent point, et ceux qui
les compo-aicnt continuérent de 86 prome-
ner de long en large.

Cortes, pari tous les gens qui entou-
raient le paluis, ceux-ci etaient les plus
calmes et les plus froiis.
Ua ne disputaient point; ils n'établis-

salentpoint de gageures sur le verdict pro
bable du jury, ils n'apportaient. point à
l'accusé le tribut do leurs bruyantes sym-
pathios, et pas davantage ils ne le pouraui
vaient de leurs mulédiclions.

C'étaient pourLe plupart, de ces hommes
à tournure wilitaire dont nous avons parls
déjà.

Parmi cux, il y avait des anglais, car los
noms de Perkins et d'Ahercormbie avaient
été prononcés.

Ces noms étaient donnés commo une
clef, si vous cuseiez equminé ds plus près
ces rudes et. austères figures, vous auriez
reconnu lo capituine Gauthier, le lieute
nant Renault, Pierre Louchet. le bacaron,
et upo partie du vaillant équipage de la
Délivrance.
* Au milieu de groupe principal, composé
4" Abercrombie, Perkins, Robert Surrizy
ct Laurent, se tenait le comte Foédéric
Amhm, dont la tête pâle dépassait tous les
autres fronts.
—Messieurs, disait-il, Dieu seul désor

mais pent savoir l'issue de cette lutto;
comme il ne nous est pas possible de poser
dans It balance, nous devons nous tenir
prêts à tout événement. M. Abercrombie
et M. Perkins vont partir sur l'heure
pour Dieppe, afin que le navire lève l'ancro
aussitôt que milord aura le pied sur le
pont.
—Nous sommes ici sur l'ordre de mi-

lord...objceta Perkins avee répugnanco.
Et Abercrombio ajouta:

——Milord sait ce qu’il fait. Tous ces
pantins ont des rôles dans sa comédie. Je
pario cent livres contre dix schillings qu'il
va sortir de 1d blanc comme uno neige.
—Comume chef, répliqua Robort, M. le

comte Henri de Belcamp a sane doute le
droit d'avoir ses secrets ; mois chacun de
nous aussi a lo droit de voir ce qui, du
fond de so prison, échappé peut-être À sa
vue. Les dvénements ont marché; lo vont
a tourné...Si c'est une comédie qu'il joue,
pour employer votre expression, ct dans
un but que nous ne connaissens point, les
planches da son théâtre sont désormais au-
dessus d'uno mine chargé de poudre. No-
tre rèzle est sage, quand elle dit quo lo
maire maître captif n'a plus qu'un ‘côw-
mandement d'honneur. Nous sommes tous
ici sous les ordres dt comte Frédérick
Bæhm...à moins qu'un membre du conseil
suprême ne se déclare.

n homme petit, carré, aux traits intel-
ligens ct hardis, touchal'épaule de Frédé-
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rick au moment oli eclui-ci ellait prendre

{

gration. Les paroles du député de Cham-
la parole.

—Amiral!... murmura le jeune comte
en se découvrant.

L’inconnu mit un duigt sur sa bouche.
= J'ai ls quilité de vous deman-ler,

dit-il d'une voix brève. Je suis membre du
conscil suprême. Les autres titres impor-
tent pou.

—Mossizurs, ajout:-t-il en fix ntsur les
deux angl is son regard inpérieux, p.rlez
à l'instint même et ns vous arrêt:z qu'à
votre bord...Les coups qui vont fripper
votre grind m ître viennent de haut et de
loin. Mirchez, sous pins d- trahison!

Perkins et Ab:rerombrie se retièrent
er silence, suivis pir deux Francis char-
géa de fucilit.r leur dép rt.

(A continuer,)
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sa Toir la Quatrième Page,

Le républicanisme en Angleterre.
 

L'adhésion de Sir Charles W. Dilke
au parti républicain en Angleterre eue
une certaine sensation dont les premiers

journaux de Londres se font l'écho. L'

plupart de ces feuilles se montrent
à l'égard de l'orateur de Newe:stle ct leur
critique acerbe ct piquante reflète assez
l’ancien esprit angliis si fermement opposé
aux chungements radiciux ct #1 longt mips
attaché aux traditions des classus privilé-
giées.

Cependant, on est forcé d'avouer que le
républicanisme s’iufiltre depuis plusicurs
années dans des rungs où on n'aurait ja-

mais cru qu'il put arriver. Ue que les re-
trogrades ou les admir.teurs impassibles

   7

du statu quo regirdaient comme de sim-

plus manifest tions purement d'occision,
convoquées dans un but défini, n'ét itautre

chose que le travail lent, mais ininterrom-
pu des idées libér.bles.
la franchise électorale, l'abolition des pri-

vilèges de l'église d'Irlande, l'act> cone-r-
nant li t:nure des terres en lrl.nde, le

L'extension de

vote au serutin sceret, n'ont pis Cié «dus
mesures nécessitées par dues circonst nees

impiévues :uxquelles illait frire f cs, D
faut remonter à un autro ordre de choses
et à des considérations plus élevés pour
trouver leur soures. Dans un siècls qui u
plus fait pour li conquête etla sauvegarde
des libertés humiines que tous ceux qui

l’ont précédé, l'Angleterre ne pouvait de-
mourer longtemps revêche sux t'ilvries

nouvelles ct aux Systèmes reconnus par-

tout autour d'elle.
L'angliis est pratique avant tour i

D'aime pas les commotions soct.los, les
changements brusques, lus réformes hati-
vos non seulement par instinct, mis pore
cz qu'il les croit un dunzer pour son p vs
tt ses institutions, Si copeud nt l'élé-
ment d'éminep ation men:c> de déborder,
il met ds l'exu dns sou vin et ss renl &
l'évidenc:. La conduit> des hommes d'¢-
tit anglis et surtout de li chambre des

es dernières an

née, ¢: que nous avangons ici, L'illustre

fond «teur du parti libéedl du jour, Tord

Pulmraton, avis réassi par spa gai, ses
talents ct s1 grande éaergis, A ex reer sur
ses amis un ase nd wnt qui a donné un vi-
gorureux coup d'épaule au char démoer.ti-

que. On reconnaissait t :B:ment li puissance
de c:t homm2 sur une fraction de sonparti
qu'à ss mort on sc demand dt si les pal

meratonians roconniitraiont La droit. de
lord Russell et do M. Glndstnne à li sue-
cession du défunt. Le mnuvement :ctu-i
n'est que Li continu .tion, li suit> de colui
inauguré par lord P.marstan ct son p.rti

lords a prouvé, durant

pour réformer les abus, ct non su con-é-
quencz: ou son résult.t. Il ne fiut ps

croire queles classes p opul rires ne scraient
pas républienines si on leur eut refusé le
droit de vote. ‘Au contraire, elles «auraient

protseté duvantige contre l'injustice, ct
auraient gagné de nombreuses symp.tui.g
à leur cause.

Sir Che. W. Dilke, qui vient de se r :Hier
à MM. Odger et Bradluush, appirticnt À
cette classe moyenne dans Liquelle te goût
de la littérature cest très répandu. Non
adhésion à la cause républicaine à désar-

méles classes élevées qui méconnaissaient
l'importince du nouveau parti. On com-
mence à voir que le mouvement deviendra
sérieux avec le tomps et que coux que
l'on appelle encore des déinagozues, ont de
nombreuses sympathies dans tout:s lox
classes.

 

.—

La législature d’Untario.
 

La première session du sccond parl.-
ment d'Onturio s'ouvrira aujourd'hui à

Toronto. On pense que M, Blike propo-
sera un de ses purtisuns pour li charge
d'orateur. On ne connait pis les noms des
candid.…ts. .

M. Vulois, avocat, de Montréal; qui
avait été déclaré élu député de Prescott,

par un jugement de l’hon. Juge Wilson,
vient de donner sa démission. Il est pro-
bable que MM. Boyd ct Iamilton s> pré-
senteront de nouveau.

L'élection de M. Valois n'était appuyée
que sur une subtilité légale qui imposuit
au comté un représentint avec (rois voix.
Ne voulint pas être élu milgré lui et dési-
rant rospecter l'opinion de lx mrjorité du
comté, M. Valois a résigné le mund:t

qu'on lui offrait. Cett: conduito lui fait

 

honneur.

Le député de Champlain et I'émi-
gration.

L'Evénement nous rapporta lo discours
de M. Trudel eur la question do l'immi- |

plain sont pour le moins malheureuses, ct
nous étions en droit d'att:odre mieux de
lu pirt d'un homms que l’on dit avoir au-
tnt de pui lotisme qua de religion.

** Je suis d'avis, a-til dit, que les émi-

grants à l'Etranger scieut mieux traités
que ls enfants du sol." Etrange! en
vérité, étrange par la forme, étrange pur
te fonds, M, Frudel a cu grand tort de
sc servir d'une figure de rhétorique nus-i
comprotint: pour st ciuse que celle
d'enfants du sol, Comment veut-it qu'une;

mère prétère des étr.ngers à ses enfant
qu’elle distribu> des faveurs à dès incon-
nus plutôt qu'a ceux qu'elle à portés dans
“on sein? 11 faudrait que cfut une ma-
ritre. Or, li terre cimadienne a bu trop

de sng franç is, vigoureux ct pur, pour

qu'elle le puisse être, ot les caf ints sortis

die son sein ont trop de p trioti-me pour

vouloir l'abindonner. Mais lt misère ct
le p-uvreté sont lus grands dompteurs de
l’orgueil nr Con], «t quand je pauvre er

wadieu ch est réduit à mendier, il béuit ls

min, quelle qu'elle suit, qui jette à sa fi
mille un morceau de pin. La patrie du
zu ux et du dé hérité de li fortune et le
p ys qui lui donne à manger.

Les canadiens ont lon:t.mps lutté pour

rester dans leur pays, et ceux qui l'aban-

dunnèrent nu sont pus ceux qui veulent
vivre d'une vie loxurieuse, avoir chevaux,

voitures, argent dans ls gousset pour se- 

  Mer aux quatre coins de li paroisse,”

comme le prétend M. Trudel, mais ceux

qui n'avaient plus un morceau de pain qui
vivaient presque de ln charité publique,
qui, quelquefois même, étaient foreds de
voler pour soutenir existence de leur fa-

mille.

Et ce que nous disons là est si vrai que
tout dernièrement cneore un brave eana-

dien qui n'a ni chevaux ni voitures ct qui

te songe pus à cn avoir, vous disait: “Je

pars au printemps pour les Etits-Unis,
lei, on ne peut plus rejoindre les deux

bouts, £nnille nombreuse, de

grnds enfonts quine trouvent pis d'ou-

Ji Une

vrage, et je suis seul à travailler pour tes

Fire vivre, pendant qu'aux Et .t=-Unis, il-

travoilleront dans les manufactures, et je

pourrai psyermes dettss, Une seule chos.

m'eusboritese: je ue sais pe comment ju

fer.l pour trouver assez d'argent pour

 

poyer mon pissage.”

Croyez-vous qu’un hommecommecelui là
nesen Va oux btate-Unis que paree qu'il
veut avoir del'argent à semer aux quatre

cotux de le paroisse? Non, M. Trudel, ot

vous devriez attribuer l'émigration cans

dientie à une autre cause quefe luxeet l'or-
ceil vous devriez vous apercevoir qu si

le patt que vous servez si fidélenzent avoit

t'vori-é Findustris nationale et l'étiblisse-

ment de manaf etures en Comedy en pro-

técesut nos produits contre ceux que l'An-

clétrre Jette journelloment sur nos mar-

eLés, cos six contsanille € nadions-qui sont

allés chercher du trav.il à l'étranger se

vint retésiet, Cur par € (te protsotion.

il< aux lent trouvé parmi nous les mêmes

avantiges qu'ils ont là bis Li plupert

aur tent att int une hounét: aisance, #inen

uno richesse luxueuse, et M, Trudel n'en

ser it pos à demander que les étranger:

viennent sscoir à notre table, dès que

neus aurons quelque chose à leuroffrir, et

quel ports de li salle où se fèra la dis-
tribution les faveurs soit fermé: au nez

dis ces mi vuvais emadions qui n'ont pas eu

 

Le p.trictisme de lisser mourir Lurs £r

milles de im pour rester parmi nous.
Nous nous associons iM. Bellingham

ct nous rep Cons que depuis Ly départ de

M. Marehildon, Li chambre n'a jimeids en-

tendu d'ittsei pauvres raisonnem nts,
- —

Le Ring de Quebec,

Lex détraetburs Dabitueis des Etats-

Unis : ttribuent aux inst tutions démocra-

 

tiques les fraudes commises zu détriment

de li ville de New-York. Nous n'avons
pas besoin d'aller si loin pour trouver des
imitatours des Twced ct des Conelly. No-
tre gouvernement de Québec, s'il manipu-
Lit des millions, comme les administra-

teurs de New-York,se plongerait jusqu'aux
oreilles dans le péculst et la fraude, Il fuit
ce qu'il peut avec un coffre toujours à see.
Voici un fuit qui témoigne des aptitudes,
du nos gouvernants.

M. Lionas, l'onel> de M. Ouimet,

avait au-delà de li prison de Montréal, un
terrain dont il n'avait pu rien faire jus-

présent, Ce torrain mesurait 356
preds sur Jurae Ste, C.therine, 156 pieds
sur l'avenue Colborne ct 20 pieds sur
Fantre ligne. Lies gens des environs, qui

ut la valeur de Li propriété dans

eut endroit, sffirment que ce terrain ne
vaut pis $1.000. Kh bien, M. Lionais
a vendu ce trrain zu gouvernement de

Québec, en février dernier, nour Li somme

de 97,2°2,38 ! ! Les comptss publics por-
t:ut li somme à 87,479.31,—co qui fuit

une augment tion sur le prix da contrat
de 8256.93 dont il serait curicux d'avoir
l’explie tion.

On nous dit qu'une forte partie de cette

somme a été payée pour obtonir le rapport
d'un employé du gouvernement sur lu va-
leur de co terrain ct l'opportunité d'en
faire Taucquisition, ct que cet employé
west autre que le fils de M. Lionais!

Nous espérons que le comité des comptes
publics ¢lucidera cette petite affaire.

qu'à

 

conn:

 

Parlement Brovingial.
 

 

 

Correspondance Parlementaire.

Lundi, 4 déc,
Vendredi, lc Procureur-Général & présenté

los résolutions suivantes adoptérs'en comité,
rciativement au bill des dépôts ‘u liciaires :

L. Lésciu—Quo lorsque le ‘Lcésorior aura

 

 

dépens + qui s'y rapportent, if pourra accorder

droit, en vertu d'unjugement de tout: cour, de

restées duns ses mains prodant plus d'un mois,
t:1 intér. à qu’il croîrs just: et équitabl….

2. Résolu—Qu'à la fin de chaque ann3e fis-
esle, le Trésorier de la Province pourra accor-

chacun des shérifs en oflie-, lors de In clôtur-
de la présente session (autres que Ds shérif
de Qusbee et d: Montelal), t Ue somme qu'il
croira convenable, wexcednnt pus denx pour
cent sue [< montant déposé entre ses mains

hip,
3. Mésolu—Que le Licutenant-Gouvernear

“en Conseil pourra fixer To sa/nirs du shérif du
district de Quibze à Uny romm: n'excédunt
pas $3,606, et le salair: du shérif de Montreal
à Une Romn: n'excédant pas 83,630 par annite,
A ce suit l'hon, M. Laframbonse fait rmar-

quer que‘; gouvern mont devrait fair: comme
les instutions mon“tuie:s du pays, cb pay run
intér t aux déposants sons attendre qu'il ait
constaté 1-8 profits qu'il veut fdr… Que 1-tr-

rorier reste un mois sans payer d'intér t, 0. st
juste, puisqu'il 0 besoin de cot mps pour '.
SUB entrées CL tenie ses comptes, mai
bont de ce t-mps, il devrait tr tena dp
l'intéret de Set mm + de 4 pour cent.
L: prowmi-r ministr- répond que !

sants doivent distestimer fort hn
que le gouy rnem nf leur pai- un in
congue ct dees
eux soient à l'abri de tout accid nt,

M. Marchan | déclare que Ps shérifs n'ont
droit à au une indérsnité, et que queue cons
queut il d'est pus névessaire doo barr
un intér t de 2 pour Cut sur lee dépots difze.
tUes.

M. Chauvean réplique que cet inter t de 2
pour cent en fnvour des shirifs est juste ot 15
gitim- puisqueles titulaires attols ont aeup-
te leur charg:
attendee une forte rémimiation des sommes
placées par eux, sur lesquelles les déposatits
n'ont pu jusqu’anjourd'hui retirer le plus lég r
inter t,

L'hon. M. Holton fait remarquer qu'il est de
toute convenance conun- d- toute justice que
1c& déposants sachent au moins quel intér 1 its
pourront retirer de leurs consignations,
A propos de item 22 dulmdget de l'Instriae-

tion Pablique, intitulé: © Com) nation aux
institutions catholiques remains pour l'octroi
accordé aux high schoo l'hon, M. Ifolton d -
mande quelle est ¢ tte compensation, comment
elle doit “tre distribute et quels en serout les
bénéficiaires,  L'honorable député ne vout ques
se contenter d'un. allocation gen'rale de 51,-
V0, sans aucunspécification.
Au sujet de l’ullocation de $7,000 fait: 4 la

chambre dus arts of manufa tures, ML Joly dit
que ta dite chambre ne peut s'engager à cons
tei edifice Hecussttite AUX expositions ave
les $25,000 que Lu corporation de Montrial a
v ta ct qu'il vaut nueux attendee gue 1s
touds dvi. nu nt pins considéralil =

Maintenant ( te le budget est votd il ner ste

plus fren a vor dit eots nant veo, et ee sont
wos membres du cote gato he gun yout rmplts

te realy de lu sus. an waver 1 Us Hise os,
L'on, M Luteoambois. doit proscnter 21 our-
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whut son bul cow amant les Cd eus M.
l'ournicr Un autre: bot sue Les cones? ms,

M, Lateier à préparé tn act r.latir a ag os
de lu Cour Dupeucur,, dont don dd Ass

   rndra obigituers Le sponat 1
dans sol ulstrict tfysp.cur, Domo
tend la députation qu. doitenver. 4dl
le-Ville de Mobtretl, et de suite 1° wre nd»
monts à la charte s:runt diseut :

vi ut

 

  

 

M. Vannivr, l'agent d> la sovict- lo: stier
vient du comsaues definitivomout s 5 a :
ments ave: le cabinet provincial pour lo tr
port en Canada de bit mnille alsa. 1005,lorsuns
et d'ran.-Contois. Lu gouUveru m1. nt conceds
320,000 Actes, à prondes Z00,000 dans La Dan-
ce st 120,000 dans la vallée d2 lu Motapddia
raison as 20 eunts l'âce
quivine comptitht et le reste dans Pes
<diuj années La société forestièr: s'en
taire Voir au Canada 160 fouilles dont cha
que chfaurs Un. concession de tevres du 290
atvs, lu nombre du fatuilles qu'elle env. roue
dd, visit pus cure de mons ds 200 chaque annee.

Nous vuilenlin av cutesure d'emigue -
Lion pratique «tuent les resultats souvent ete.

tne. nt attauts, À ce plan sur le
dns autre (resagent 050 CU drés-geatiqu aussi

pour le rapstrr ruent des canadiens Clulgcés je
plan, caiqué on benne pautils sur les ptites
sunuauOns coloniales de louvst, est tro. -appii-
cable en Canada ; mnais, malheur us ms nt Ion
Best puits porints d'ou fairs connaitre los d-
Utils qui il; UBL Pils Clore arr Les,

\ propos de colonisation, Ju revi ons de
HOUVCAU à ve qua div Mo Doilinglaun dans son
discours de vendredi dernier, Co qu'il audit est
quelque clhios: de bi-n simple, reconnu de tout
t2 monde comité Une V.orné clétuontor,, ote
pendant est par suite de l'oubli du ectte vératé
qu'ou à prononcé tant de paroies ct fait tant
de plans en l'air pour coloniser la province.
tuntile de vouloir attirer chez nous Suigr
tO. étrançécrs CLUdIN.N. N0s cOm,rltiote , =}
nots h'ivons pas dus choniins à lisses vit à vote
ctroits construits jusqu'aux extrémités des (ti
blisscients, Les goss ne se dedidoront plus
aller s'établir loin des marches et ds c.utr.s,
Sls ue peas ont vendre leurs produits où s'ils
sont obliges conve suuintonant de les vonde-
anx petits marvchinds de dendeott qui profitent
de leur position, Its mbgoun nt, we dos pai nt
Huère qu'en marchandises sur lesquelles ls
font encore 80 à JU pour ceut de profit, ct 1i-
niseeht calin pur les réduire à une mistre telle
que les malheureux défrichours sont obligés de
quitter lu pays.

Lorsque Is gouvernement d'Ontario voulut
ouvrir les régious de ls Muskoka, de Nipissing
A de Algona, il ne se content point d'etre
aux colons toute espéce d'avantages il savait
très Lien que tous ces avantages seraiont inu-
tiles si los settlers ne pouvaient en profiter ;
aussi à-t-il songe «aus retard & fare colistenin
un réseau de chemuns de fr qui leur poruis-
sont de s: transporter rapidement § bows los
grands cuntres el d'y écouler leurs produits.
Aussi, un fermier de ces districts lointains
peut-il se rendre tous les jours au marché de la
ville ct revenir chez lui avec argent ac sa
vente en quelques heures, ce que ns peut pas
faire un cuitivaleur demutrant à vingt mislos
seulement de Montréal, encore moins un colon
de lu vallée du Saguenay.

Les hommes politiques de l'ancien régim-,
ou si l'on veut, du régime qui va s’alae ri u-
tôt, auront un compte sévère à rendre nu pays
pour avoir si” longtemps méconnu une verité

i élémentaire, aussi évidente, et pour nous
avoic si Jongto mp. Lbercés de phrases et de rap-
ports clogrux au licu de prondre les Mesures
les plus samples pour recteur notrs population
chez elle, Le recensement n'a pus Cté 10 sur-
prise pour ceux qui obseivent ct gui voisnt où
nous menait la vicille politique avee son char-
latanisui- at son manque absolu d'instinets pa-
triotiques,  Aujourd lui, lus closes vont prone
dre un aspect nouvesu, geace à l'initative in-
dividnelte ct à la frac déternimation qu'out
lus canadiens du s'affran:bir du condition .-
cinles qui los conduisent  l'abaiss.tactite ur
ruine.
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Influence induo.

A plusieurs reprises déja, on s’est pl int
de l'intervention de M, Brydges, direct.
gérant du Grand-Trone, dans les élection:
Ur nous voyons avec beaucoup de plaisir
qu'à la dernière réunion générale des di-
ructeurs de cette compagnie, tenue à Lon-
dres, on a fortement blâmé e.tts in:érence
dansles élections. Voici co qu'en n dit M.
Creak: |

« J'espère que les dircet:urs retiendront
M. Brydgos. J'ai déjà souvent exprimé
l’opinion que nous serions bien mieux sans
lui; mais, après ce qui vient d'être dit ici,
j'ui uno raison spéci.le de déclarer que lu
conduite dé M. Brydges pendant lus der-
nières élections constitue ré-llement une
offense majeure. Vous Savez qu'on s'est
pliint muiute ¢t mainte fois de l'int:rven-
tion de M. Brydges dans la politique. Ur
c'est un“ fit étbli, ét bli pr des gens

 

 7 mplèyés par le Grand-Tronc à voter pour

que ls sommes verses par|

Inns le t ms où ils ponvañont}

 

ct payer aux d posanits ou aux purties qui ont |

retirer tel arg ont ainsi déposé, suivant le cas, |
ot ayant droit de recevoir les somm os dare nt trompé jusqu'à uu cart lu point eu g'oceu-

pant d'élection.”

}

  

dusant t-lle année, par le dit protonotaire ou de esrrupton dans nos

 

j Ahtoin
de Maski
sion d-
vitros,
—L x explorateur du chemin de fr des
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constaté les profits qu'il peut tirer en sûr-t6 cert.ins eindidats pendant les dernières
8 dépôts faits ci.tre ses Inains, en sus des gfions,”

M. Gruives, un des amis du directeur-
pérant à dit aussi :

* Quint à M, Brydges,il s'est peut-être

Le président, enréponse À quelques uc-
tionudres, à dit que M. Brydges ne pouvait

der ct payer à chacun des protonotaires ct à s'être rendu coup .ble de c.tte faute, après
les défenses qu'il av.it reçues de s'oceuper
setivement de politique. II sercit bien à
désirer que eos défenses l'ussunt Écoutées!
Celr ferit dispor.itre une € use puissante

élections—Le
Action.

HOUVELLES CANADIENRES.

Québoc, # div —Lu cause do lu Banque
National - contr- la Baupt- de lu Cit: à occupe
la cour depuis plusi-urs mois. San di le jury à
rendu un verdict sp2cial sur Jus différentes
questions da fait. C: verdict serh soumis à
l'approbation da tribunal mais d'après réponses
à rhn Un des qu'ations, Hous Voyons ic ces
réponses sont prosque toutes fuvorables à la

ale, sani Conte fois une que le

 
   

     

 

responsubilité quant aux chèques ace
ptès,
—Noms Voyons
nt de la compazgni> foresUe

ar le Canadien qu: Vannier,
> française,   

Prés à devant 1: comité de colonisation du Ju
Chan:br Cotte compugate zur 329 milles
mas d 0er: 2 2)centins l'acrs pourvar qu'elle
Yoetablisse 1690 familles européenn-s, Deux
cont mille ace os x. ront pris dans lu comté de
b'auve ét le veste duns lu valtce d- In Mutapé-
dinc.
—Lau usest geansd dans les fanbourgs

de tp ihie, bison d s malheurcux souffrent de
feoid otal fain,
Dans la nuit de vendr-di, dit le Canadien,

des vol Urs =: sont introduits dans Lis burcaux
de Ju mantactoes de meubles de M, Drum, et
er ont cnjorté un- montre eD Or qui 52 trou-
vait 2 leur portée, ainsi que qu'aques dollars
en petites monn La police ayant trouvé
la pot ouverte v rs 2 Ir ur mm di matin, y
amis unc gand - pour le re + la nuit.

—Fe Die Luftera analysé les vicères de l'és-
tomas do Ta à mm Bissonn-tte, et ilyn tronvé
un - quantité considrratl> darsenie C'est le
troisiHin - cas d'empolisontuement qui se pro-
dut depuis six mois dans 1: distriet judiciaire
qui est sous fu juessdiction du jnge Casault.

Lo premier cos a ¢42 celui de Banville, & Ris
mouski, le s:cond celui de la fille McCaugb,
qui à empoisonat un jeune enfant de sept mois

   

       

pi Ctconna, ct le troisième lhi de la maiheu-

 

reuse Bissonnette
— EL‘ chomin de fer de Qu'bee «t Gosford a

transno-t" en 3) jours, depuis le 22 septeaubre
ju-qu'au 31 octobre 1871, 3,215 cordes de Lois
4 chautisge, 313,875 pieds d- bois de service,
16,110 dive a de handises ct 1,313 passa.

ners,

-— Vh ouvri rdu nom de Jimmy Gaulin a
êté trouve most, oud mating dans son lit, J sa
résine, rit Se Jowchim, Le Merenry dit
que et nomme cst mort dans des cireonstan-

6 <mystriuss que longuto éclaireira seus
d'ute.

   

  

  

Tropis-tiviè-es, 5 dte—Charles Lemai-
ter A + Losug ey Conyers, de Saint-

In-Loup, dans lu comté
1° ont été nommés à la commis-

la paix pour le district de Trois-Ri-

   

  

   [des ont terming leurs travaux in semaine der-
niere sur br cts oust,
—Iby a eu vonlredi dernivr, à Ste, Gene

vins, un asanblée publique, à Ingu-lle assis-
tai nt M. “hou, L- Dr, Hosv, M, MeDougall,
«te. T'eut ft espérer qu: la con pagnie du
ch-min de frdo ba Rive Nord pours donner
satisfu tion au comté du Cham plain,

Ottawa 5 d2e—On prépare an Grand Dur
sn magnifique reception,

—La p-tit> v2rol > Ét nil tonjours ses Tava-
5 os Un commis du bureau de post: un autre
CU r:cens mont oùt ét; attoints par l’'épide-
mi.
—Le froid redoubl- d'intensité, il est tombe

“eurtain - quantité de noige.
tal accident est arrive dans Ja nuit de

X un garl--frein du chemin de for du
il était au dehors d'un ‘cha

{an été tué

  

  

  
lundi,

Canada Contrat ;
lorsque sat te aheurté au pont,
star le coup,
—Qu Jques miscrablles, inspirés sans doute

par la von an ce, se sont introduits dans l'écu-
te dun nomn* P tr Rog-rs, ont arrosé son
cheval ob uhérébentin- qu'ils ont ensuit - ea-
Hamm» av «une torch, le pauvre animal est
trort dans les plus atroces tortures, Tls ont éga-
Im nt tent“, mais heurets ment sans reussite,
den ttr- 1e 1 n à l'écurie, Un- ré ompense du
S190 est off-rte à celui qui mettra la main sur
les miscrablez,

  

 

jdresse Etrangère,

 

  

L'honueur.

L'idioms all mind n'a point de L-rme

  

équiv.dent à notre mot—l'honneur.
Cut que Pi race grossière et eleul:-

trice qui peuple li rive droite du Rhin
‘a à pu comprendre le sentiment

élevé et délice à que vous appelons ainsi,
En cussent-ils même Li notion qui leur

unique : b<olument, il leur faudruit des
périphrases infinies pour cxprimer ce noble
wed {ine de tout ex qu'il y a de grand

 

ct de déncreux dans le cœur de l'homme.
Netre Langue si claire «t si concise le

rend à merveille avec un substintif,
Et, si :.betruite quesoit la chose, person-

ne ne se méprend chez nous sur le vérita-
ble sens du mot,

Du plus hittnblo citoyen au plus haut
dignitaire de l'Et.t, tout le monde en
France suit ce que c'est que l'honneur.
Ce n'est pas que la définition en soit,

Fuite, et n.ême où j'a cuteudu de bien des
minières,

Mais enfin il suffit qu'un peuple le son-
te, qu'il en ait l'instict cb la tradition,
pour que ce peuple reste grand au milien
des plus trribles revers,

Or, c'est un Léritage que ncus avons
reçu de nos Jêr »; gles Cre que nous le
conserverons tagours, je ne le crots ps
érieusement entimé ct pourtant il me
somble bon d s'élever contre certaines
t Gorits Un p.u trop positives qui ont cu
cours dns cs derni.rs temps.

 

 

An

A vrai dire, ce sentiment nousvient de
lu caovalerie, et, au moyen âge, on n'avait
point aff ire aux € .nons Krupp.
C'et là sans douts ce qui fit dire à

bien des gens que, pour aller. en guerre,
l'honneur ne vout pis los engins modernes,

Ces adorateurs de bu force brutile,
gr.nde partisns des armes rayées, se mo-
quent ouvert ment de Don Quichotte, ct
jy soutiens qu'ils ont tort.

Le type immortel créé par C:rvantés
repré:cate le triomphe de l'esprit sur li
m titre, ct dat 1 France se laisser trom.
per par les géuéreuses illusions de lillus-
tre chev.lier de li Manche, elle serait en-
core supérieure aux suvants barberes qui
vicnnent de nous battre comme les mule-
tiers battirent Don Quichotte.

L'uilleurs, tyut en restant chevaleres-
ques, nous pouvons perfuctionner notra ar-
tilleri>, ct jo nc prétonds pis qu'il faille
guerroyer uvee une rondache uu poing ct
l’urmet de Mambrin surla tite.
Mais jo 02 voudrais 228 cu’ou allât trop 

loin dans l’imitation des procédés militai-
res des Allemands.

Tin’est pis ubslument nécossaire de
leur dire : “ Tirez les premiers, messieurs,”
comme nos pères aux Anglais de Fontenay
mais, fussions-nous cent fois dupes de no-
tre loyauté, il faut leur laisser le priviléze
des str tagèmes honteux, des manquements
à la foi jurée et des massacres psycholegi-
ques,

Nuelques exemples feront mieux cow-
pruudre ma penrée.

Il ett prouvé maintenant que, dans plu-
sieurs rencontres, et notamment à Borny
et … (Gravelotte, des bataillons prussiens
ont ris li erosse en l'air pour fuire croire
à nos soldats qu’ils se rend.ient et ont pu,
grâce À cette ruse inuvouable, s'approcher
jusqu'à les fusiller à bout portant,

Tls ont utilisé 1 « suspensions d'armes
pour rectifier leurs positions et espionner
l:s nôtres.

Eufin, ils ont bombardé impitoyablement
non pas les “bastions de nos places fortes,
mais les rues et vw 1n:i<ons de nos villes.

Or, s:lon eux, ce sont 1dà de simples opé-
rations de guerre, parf.itement conformes
au nouveau droit stralézique qu'ils veu-
imposer à l'Europe, et, si abominables
qu'elles soient. ils en ont tiré gr.nd profit.

Pour ne purler que des bomb irdements,
ils ont souvent, en tu:nt des femmes et des
enfants, fait cipituler en trois jours des
pl ces qui leur auraient coûté uu mois de
ridue,

Il n'y a guére que 'béroique résist nee
de Paris qui uit déjoué cet affreux csleul.
On voit à quels abus de la forces m.té-

rielle finit p r conduire, sous prétexte d'u-
tilité militaire, le mépris de |: chevsieric,

  

Anas

En sommes-nous donc venus là ?
Non, Dieu merci, et je jurer.is même

qu'on ne verra junais nos rolduts fuire
semblant de sc rendre pour assassiner l'en-
nemi.

Mais il taut bien avouer que, pendant
eett » lamentable guerre, ont commeucé à
se répandre certiins courants d'opinions
contre lesquels on ne saurait trop réagir.

N'avait-on pas, vers 11 fin de 11 camps-
gme, décidé qu'on userait de représailles en
bombardant les ports de commercede l’Al-
lemsgne ?

Cela pouvait être rigoureusementjuste :
ce n’était pas français. .

Qui ne se souvient d'avoir lu cteot-ndu
pend nt le siége de Paris, les innombra-
ble propes tions des iuventeurs de bombes
à pétrol>, de boulets asphyxiamts, ct autres
proj etiles diaboliques et in Ipropres ?

C'étiit peut-être excusable; eu n'ét.it
pas français.

Tl faut se hâter d'ajouter que rien de
tot celu ne fut fait, mais j'étils afllizé d>
coust ter que ces moyens antichevederer-
ques ne révoit lent plus l'opinion publique.

  

~~

J'arrive au plus t: "ste de tousces symp-
tôm>s d'affaiblissement du sentiment de
l’henneur.

Il s'agit des of" ex qui, prisonniers
<ur parole, ont eru pouvoir s'échapper
d'Allemagne.

Préciséuent, leur cis st soumis en ce
moment & Li Commission qui s'veeupe de
li révision des grades.
Je sais que ls question est délicits, ct

je compren:s très-bien à quel mobile obéi--
saieut des milit.ires qu: ne viol dent leur
serment qu: pour revenir détendre leur
pays.

Lia Frence agonisuit, cle avait besoin
lo tor. ces enfants, etilsét lent, eux, con-

à rester inuc dans quelque

 

damnés à
bourgide prussionne pend mt que leurs c1
_arades se batt iest pour le patrie,
Qui; c'est vrai, leur sert était affeux

et leur ite t'on généreus®, mi ds... ILS
AVAIENT DONNÉ LEUR PAROLE!
Quoi qu'on dise, quoi qu'on prouve,

quelques nécessités qu'on allèque. quelque
<xemple que l'on cits, la parole d'honneur
est et ravtera chose sucrée.

Si on la viol, on léritime tous les excès
d: l'ennemi, et jidis on uw'.urait jimus
admis qu'en pareille matière lu tin pût
justfier les moyens.

Tenez! j'ai lu ces jours-ci qu’un de nos
officlers d'ét.t,mjor. M. d'Harcourt, fait
prisonnier sur p:role à Sedin «t possédé
lu désir de rentrer on France pour se b.t-
tre, à la treuver 1: gouverneur allemand de
ta pecite ville où on l'avait interné ct lui
div :—' À partir de ce jour, je vous pré-
vi-ns que je vais faire tout ce queje pour-
rai pour m'échanper.””
À la bonne heure! voilà qui était fran-

Gai,
C'est bon pour des Prussiens d'enten-

dre le guerre à lif çon des Teutons et des
Visigoths leurs an êtres,
Dans la tristement célèbre entrevue de

Ferrières, M, de Bismark adit cette phra-
se cruelle: “ L'honneur de la France ne
diffère pas sensiblement de l'honneur des
autres nations,”

Il faut faire mentir M. de Bismark.

 

RosiNsox.

 

,——

Choses et autres.
 

Un individu qui a cu quelques jours
de célébrité, et que notre génér.tion avait
presque oublié, se trouve maintenant par-
ui les prisonniers de Satory.

C'est le nommé Joseph-Henry, 6:6 de
68 ans, que ku Cour des pairs a condamné,
en 1846, à lu peine de mort pour avoir,
dans le jirdin des Tuileries, tiré un coup
de pistolet sur le roi Louis Philippe.
Le roi avait commué sa peine en colle

des travaux forcés à perpétuité. Trois
uns après, Joseph Henry psrvint à s'éva-
der et fut assez heureux pour gigner l'A-
uérique. où il étuit resté jusqu'au + sept.
1871.
Sous la Commune, Henry avait sollicité

etobtenu l'emploi de greffier du commis-
saire-priseur charzé spécialement de ven-
‘re aux ‘enclières les objets trouvés dans
l’aôtel de M. Thiers.

ae

Nk#k, un des derniers survivants de la
tribu des bohêmes de lettres, cst rencontré
hier sur le boulevard pir deux amis...
arrivés.
—Regardo donc, dit l’un d'eux, ce

pauvre X#**, quel chapeau rapé !
—Ce n'est pus étonnant, fait l’autre, il

travaille tant de la tête.

Anns

Quand li Banque de France décidal'é-
mission d billets de cinquante francs, on
lut dans un journal sérieux l'énormité que
voici :
“Ces billets habitueront le public à

‘faire un usage plus fréquent da paier
** et l’aideront dans ses besoins. 

"Unies, de Goût, Ruyéces, Sutinées, Drap Imy

COMMERCE. |
putes LAINES. 00
Grande vente de FLANELLES

Chez 8. CARSI7EY.

Flanelle Rovge à bon marché (Pure Laine.)
+ Jilunche « “
«Jaune + 8
“ De Goat “ “
+ LuCunada *

S. CARSL ET.
lTlanelles gurantie ‘tre pure Laine.
Flunelles # bon marché (pure luine) aujourd'hui.

0do ao demaln
do do do chaque jour
do du do chaque Jour

de la remuine
Les marchands de Nouveautés devralent aches

ter fers Flanelles à cette vents,
Les Colrorteurs devraient acheter leurs Flanel-

les u cuite grande vente, - _
C'est tn grand binétee que de gagner dc 5a lue

par verge.
Finnelle de18 à 590,

6 bonne Finnell- forte et pesante, blanche, à  

anclle Rouge de 1% à ae,

   

  

 

Un ecompte Ubéra -vrincgordé a 1 commerce
et sux institutions eheritables, |

8-11 sous du v ir vi-iterle D4vartementJo
Ë Flanelle
ACARSLIEY, 395, Rue Notre-Dame,

NOUVEAUTÉS POUR ROBES.

Nos prix réduits font disparaître rapidement
nos Nouvenutés pour Robes, LL.
Une oportunité remblable n'a Jumals été oflerte

au publie de Montréal, -
Nos étoties u 15 cents valent 59 ets dans les ma-

guslns ou l'on fuit crédit,

$, CARSLEY, 093, Rue Notre-Dame.
INTL ny-271

I'GNDE EN 1519,

URANDE VENTE DE NOUVEAU-
TES CRIENTALES, EN LAINES,

Au Magusin dé Nouveautés, 421, Ruo Notre-Dame
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Lererrer

CO STSONN

* ;

NE
ed : |

SI7RANCUSXAVIER.
Le jolan ci-dessus rej résente la 7 osition du Maga-

sin de Norveantés Orientales, la teche nuire indique
Le mogesin

  

   
   

AMINEZ LES PRIN CI-DE
Tapis, 143 ets; Flanelle Motige pure T

3on Coton Blur, 7 ets; Wincey 27 ) >rtres de Luxe,

10 ets, ln verge: Plaid pour Mobes, Ine selles

de l‘ankiisie, pure haine, Ya etss Mérinu Frings

du toutes les couleurs, Mets,
Un splendide assortimnent d'Etoffes pour Rob

 

   ine, 16 ets3

 

  
de toutes les couleurs et qualités, Chales, Couveor-

tures, Flanethes, ete

Zr VENEZ XoU-~ FAIRE UNE VISITE DE

BONNR HEURE, :

 

A. AL MURPHY,

421, Rue Notre-Dame,

Montréal, 33 Sent, 1S71, tie iY

MTEMIN ve FER UEMBRANCIE-
MENT

 

DE

MONTRÉAL ET OTTAWA
 

AVIS est parles présentes donné, que par ordre

du Bureau des Directeurs de cette Compagnie, les

Livres des Actions seront ouverts VENPREDT, Je

er Inveem! INTL fay enedrulls sulvinis:

A MUGNTREAL, ala Bangue Ontario.

A LUTTAVWA, bu Bureau d'Fdward McGillivray,

Ieuier,

A ALEXANDRIF, an Bureau de D, A. MacDo-

nald, Feuier, M. 1.

  

Par ordre,

W. BRISTOW,

Secrétaire de la Cie. Chemin de Fer de M, & 0,

27 nov. bs-1u,
 

AVIS JUDICIAIRES.

  

DANS L’AFFAËRE DIE
DAME MARY "DIA WADSWORTH, de la

Cites dle Monte oy liGtelivre, é ouse de David
C. Burnett de la mome pince et séparée de lux
quant any Liens, «0 bien individuellement
QUO CONIMIE SOLE 2150 avre Edward G. Ma-
ther dinme lew, et taisant aultaires en la dite
Cité de Montrée) sous les 1610 ebfatison de Bur-
nett et Mather,

  

FAILLE

sion du ses blebs el les
éutira l'hotel Ultawn

La falilie m'a Mit une ce
eréanclors sont notinés de
No, 216 Rue St, Jneques € {ite Clté de Montreal,
LUNDI le VINGT-DIELUXIEMEjour de NUVIEM-
BREprochain n BIN heures de Pavant-midi, atin
de recevoir un Etat des aflilves et nomner un sy n-
dic, ;

T. S. BROWN,
Syndic ad Interint,

Montréal, 9 Novembre, 1871, La-i$

\CTE DE FATLLITE 1869 et ses
amendements.

Dans lattulre de WILLIAM HENRY SMITIT,de
1a dite Cité de Montréal, marchand et faisant
affaire en lu dite Cité, sous les nom et raison de

W. II, Smith et Cie,

 

  

 

 

Fann

 

Le Faillt m° fait Une cession do ses biens et los
créanciers sont notitiés de se réunir à sn place d'ar-

fuires No. 57, Rue St, Sulpice, à Montréal, LUNDI,

LS ONZIBME JOUR DI: DECEMBRE, à dix heures ae
l'avant-imildi, pour recevoir un état des aflaires et

nommer uti syndie,

 

JOHN WHYTE,

syndic ud vterim,

2! povembre 1571. Ls-13  
A DE 1869

DANS L’AFFAIRE BR

ALEXANDER ARCHIGALD, de la Cité et du

Distrlet de Moi.tréal, bouhusger et comiierçait
Fann

  

Je soussigné, David J. Crulg, de In cité de Mont-
tréal, syndic vtliciel, ui été nummië syndic en cette

autre. .

Les crénnclers sont requis de produire leurs ré-
clamations devant moi dans un mols, et sont noti-

fi¢s de se réunir a mon buresi, No, 11, Rue Hopital,

MERCREDI, le Z7icme jour de DECEMLRE, à
ONZE heures de Puvint-midi | our Vexamen public
du failii et la disposiidon des wliires de lu sicoes-
sion en général. .

DAVID J. CRAIG,
bs-13Montréal, 22 Nov. 1871.

ANCELLE & MORICE,

No. 344,— RUE NOTRE-DAME-—No. 344

Seuls Agonts au Canada pour la LIQUEUR
HYGIESIQUE ot suns pareille, dits

I.A BENEDICTINE,

Fabriquéo par les :

Moines Bénédictins de Fécamp, France.

 

 

Importations directes de produits Français :

EAU-DE-VIE, CHAMPAGNE, BAUTERAL, CLARET,
FRUITS €t CUNSERVES ALIMENTAIRES

ETC» ETC, ETC 59 août1871 m2

 

rire
AVIS DIVERS.

r

e

———rer

LA BANQUE JACQUES-CARTIER——
AVIS et par Le présent donné qu'un dividen: -de QUATRE pour CENT surle Fonds Caplin 01a Benne Sacques-Cartier, n oto déclaré pou «

sélnestra COUTANt, payable à la Panque le € ve
le YREMIER jour de DECEMPRE prochal
Les Lies de Transy ort seront terms oy

au Trente Novembre Prochain, v
Par ordze ay Borasu

 

tay, g
n.
1 Selze

elusivement,

U. CCTTF, ,
L'AISST

100%. P91gid-207,  

 

+
> 3 v I

v |
LA BANQUE JACQUE ANTIER
AVIS es per le présent donné «
AN

* que Vass cegénérale aLnnelle des Actionnaires de In Foy .Jacques-Cartier aura lou unIy Banque, JBOD)" » leIBRE prochain à trois heures PA
J = trois heures‘

cs PM,

  

  
 

=Na

 

a. CUTTE, Calssier+4 LUv, 1871.
’ Jaa Arude

  

A SOUIETE 4
4 FYiGAISE sc

MONTREAL APE DE CON
NADIENNESTRUCTICN LE

  

À y S.

Vu ir Su te 11 mot présentée, letrentionne jour
d'Uctotca ds nier, signée par quinze membres. ,
cette Société, rue priant de CONVOQUEL Unie À
blée Générale d24 membres de cette Soci 1
tins de r22omatdérer Iamotion adoptée dla sey ee
du 27 l'Oxzère dernier, accordant à M. Louis TN ;
lasemeeds Trois Cents Dollars courant, 6 min.
fondaterr cela Soeclété Canndionne-Frs py
Constremx de Montréal,

 

  

 
  pa

 

En CORELLemme Jo, soussigné, Président de Jy x, |
elété Cazadenne-Française de Construction in
Montréw), ooavoyus une Assemblée Gener
membres 4, descette Société, qui nara lien J Lem,

: JOUR DE NOVEMBRE cou '
Jean-Buptisti, No, 1S Rue St, Ji
Montreal, à 8 1, M, AUX fnetde

… CA TMntlon 49 87 Vetobsre dernier,

L LÉTUURNAY,

   

TULL, bh

Ley Us,

recor.

Ja Salle 5.

  nlaC ;
sidérez

 

Président.venr
Mont 1 ef-dud-4 

 

QULTAU DE L'ASSURANCEML JLI-CE DE LA CITE, cr
les METAL! vs de cette Compagnde vont nay,

qU'Ine rÉV2ziition de 2; arcent n été décluré
leurs bless G2 primes consc.itis à lu die Copy
unie, porz leunée finissant le ler Detobre
laquela zoriltion est Fayable Inrmédiatemns,
au Ih ia Compagnie, No, 8, Rue (ou Can
st Lars

Parccte di Bareau des Directeurs,
" PRED DUMGOUCHFI,

Secrétaire-Trésorter.
LL win

H CANADIENAE
DE CONSTRUCTION Dr, ;

  

  
1871

 

   

   

  

  

9138 el DIXIE
ENT
te lue Sault

gues, Mon
8,

ME CHA:  

 

Ale,

a 7} Leures à
15, R

>,
  

PSAPs in

(10Mx£uN TE MANCFACTURIERE
de Montré2l, 97, Rue St, drançiis-Naviez

Monta Fog,

 

 

(UCIT Lowry Tor tes du fs fe byevety Let à

Skzzel nis et (e Canela,

ON D “NDE des BUMMES eb des FEMJ
COMMCO À 50013 pour de nouvelles havontions o, *
plus grande
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tHmbre sous enveloppe, à a

nufaciurière de Montel, Luo
iY, Montreul,

Lon vetub les droits de Prevets,

  

 
CH=ody bo

LoAGNIE DU RICHELLE,
GEIMENT D'HEURES Dés Lit AIT
“dé du tarif.

LUN DE prochain, le Vtdit cor ps
) Feur « LEukC un VIN:

     

ig pa Cent
errs do atte {gp

di,

   
tous les 31e,

Bureau — Afton, 7;
die:

  

  

Tames ay ger
“ad Nov, 1

UBLIC

VeZ - par Autorité de Justice,
? - SQUIIEME Jour dut mois de FE- .

 rife, }

Ll ; Ress
 

  

    
  

  

| add(ISTH 0 DIN heures de Vavenit
AOR ee Ant, Archambault, Note

Liu 14 Rue St Ji ques, en dae

274 VRNAU AU plus haut où dernier

Fimmeuble déj andant des sucer

#706 de feu Louis alias Gilbert Lidbite,

 

  

   

   

   

   
   

   

 

CN BON TTANE Eubricant de balais de in cité de 1
Montré 4. 2. G2 3:00 Marguerite Pepin, «on ©] Uli, !
SUV =

Unte Ler a putcerent sitté nu Faubonureste,

 

42 cité de Montréul, connu sons le nu- i
mnie et quinze des plans de Euterre i

e Dufresse en son v ant, Lefer,

ai. Dorion, Leaier, ary cuteur, cont:

te-elng ] icds defront, sur y uatre -

8 M.~l de profondeur, le tout jus en WH
2 Ras garalitie de mesure | récise: tent

& ia Rue Dufresne, jar derrière à
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MEDECINE.

C-CVOU CELEBRE CORDIAL
4 K/ CARMINATIF ) our lu Dentition

des Ens7t. Diaithée, Dyssenterie, Convulsions,
perte de Bonu] et toutes les maladies nerveuses

auxovelia æ&s enfants sont sujets.

  

 

 

 

L'ACTION cigxuunte de cette préparationn'est pas
due à l'Opiux,.reinôde quil, lor-qu'on en fait un

trop fréquezt tiaage, est de nature à détérinrer a

santé ds Meant
Lletlrt da OLLRBRE CORDIAL CARMINATIF Best

pas de f= mor l'enfant, mals au contraire, ele

soulager 3 douleurs ot par conséquent dé pro
duire un #227trell naturel.
En vit) aes tous les Pharmaciens of Mar

chandy Ge «2 Cainjugne,

ar Ly Gees lo FE utostte

DEVIN & BOULTON,

tote de Pharmacie de Montréal,
ants dow ne

E PEAUXE DE HOREIHQUND&
UMLSRY est le meli'eur Ranide cenit

jour la ¥oux. ies Rhtumes, Ir itatios de la Gorge

ot tontes La de.asies de Poun ons et dela Gorge

Une tous:Lie guérira un Rhumor Hnalre.

Venau pes Vuulefllos de 250, Süc., ot 51.00

Préparé ot Tveuu par
PICHMOND SPENCER,

Chine.
#324 ans EV006 McGlll et Notre-d'ame.
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IROP SEDATIF D'ECORCES L'U
KM) RANGES AMÈRES Au Liomure de lutes
sium De J. P. Levoze, 2 Rue des Lions-St-1 8"
Fera

Tous las abdeyins smecondent À reconnaître at
Hromur: 52 Potassium, chimiguement pur, une BE
ion sckebics el oadmania sur tout le rystome tie
vous. Révai au slrop Laroze d'écorces d'oruripes
amères, “out l'action régulatrico des fonctions de
l’estores : s$ dos atestius est universellement 8h"
préclée, à est administré suns erninte d'anciD
bocident, ces les adultes, duns les Apections du
Cœur, dus V'visa Digestive et Hrayiratoires, les Me
vrosez em péertral et les Maladies Nerveusçe de la
Grosseers oles Les enfants jour culmer l’Agi
tatton, l'ineu.vente M ba 7 oux pendunt la Dentition.

  #r"-D8p53à Moptréels DEVINS & BOLTON
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Lu dett de l’Angleterre.

APRÈS WATERLOO.
 

Le Times publie une not: qui parait
de nature à rassurer ceux qui pourraieut
craindre que la l’rance ne succombe sous
l'excès des charges qu'elle a à supporter.

D'après le travail, peu optimiste, ce
semble, de M. Michel Chevalier, le service
de is dette consolidée et des dettes flottan-
ts d n.ture diverse, s'élève en livres ster-
ling à 40 millions, chiffres ronds. Or, après

15 qu2rtes da l'empire, l'Angleterre uvait
à faire Face au service d’uno dette qu'abr
sorb it annuellement 19 millions st… soit
y millions de plus que ce que lt France,
lus riche et plus peuplée quel'Angleterre
de 1818, nura à payer.
di comparaison de ess semmzs donne

les ciilTros suivants, qui représentent das
fr mes pour ls commodité du lectzur fran-
gas:

Intérêts de Lu dette anglaise
un 1816... 1,255,300,000

Intérêts de li dette frun- ,

  
ç.ise en 1871...  998,118.000

Différence... 227,182,000
Nous avons done, de cs chef, près de

309 millions de moins à piyer que l'An-
vletèrre après Waterloo. Si l'on tient
enupt: et du li vileur de l'argent, qui-
ct moindre, et du développement d2 la
richesse publique, lu comparaison est fout,
fit rassurant.

Lee

L'armée.

LES HÉROS INCONNUS.

La guerre provoqués par l'empire et qui
visnt de finir a été bien funest: pour li
France. Mus si elle a servi A nous faire
reconn îÎtre tout> li supériorité de nos en-
nemis les allem mds, comme outillage et
ordre matériel, sur nos troupes désorgani-
sé:s, mêms avant de combattre, elle nous
servire de leçon, je l'espère, pour ne ja-
muls nous risquzr à aborder un adversaire
quelconque, si faible qu'il paraisse, sans
uvoir pris toutss nos précautions—et les
plus minutieusts!—afin de ne pas livrer
b t.ille sans mettre le plus de chanocs pos-

sibles de notre côté.
Queuous fiut-il pour eels? De lr pré-

voyancz, encore de |: prévoyance, et tou-
jours du li prévoyanes! [I nous faut en-
Core un: applic.tion constant: eb un soin
ds détrils qui nous ont manqué pendant
nne période de vin_t snnéus.

Cotte impérieuse oblig tion que nous
devons remplir sous peine de mort mili-
t ire ct politique, notre confrère M. Char-
13 [ILabencek, vient de li rendre pulp ible,
évidente et saisississante dans un très-in-
térussant volume qu'il a publié chez Pa-
gaerre, et qui a pour titre los Réyiments
Martyrs.

L'opinion de l’auteur à un poids réel,
puisqu'il porle comme un témoin de rise
des tristes épisod 3 auxquels il a assisté
aux environs de Motz en sa quilité d'um-
bulimcier de ta presse.
Une chose console, hélas! duns cos ré-

cits de nes désagréments milit ires, c'est
de voir avce quel entrain, quelle bravou-
re. quelle intrépidité ct quelle héroïque
chad rion nos soldats, sûrs de mourir,
aberd dent les Prussieus. quand, par ha-
srl, ils pouvsient s'approcher de ces in-
visibles ennemis!

Dans es horribles bigarres, dit l'auteur
dus Répimonts- Martyrs, ce que j'ai étu-
dic tout particulièrement, c'est l'homme,
sold t où officier, Cortes, Jai rencontré
des brat:s, mi ds en bien petit nombre; 1:
grade in jorité, pour ue pis dire li tot Ji-
(Cit pleine de bonne volonté. de cœur,

d'int Lisenes, Les Prussions vainqueurs
avaient peur, les Français vslucus espé-
raient encore. L'armée françiis a été per-
due p:r des chefs, truîtres, s'ils prévo-
yuent Li défaite, incapables, si elle ne leur
appor.issiit ps Inévit.ble, f tale. Un cou-
tre dix toujours, ct suns manger, ou A peu
près
On n'a pas pu se servir de tout cs qu'il

ÿ uv.it d> ressources et de vitalité chez
nous,

 

  

HOUVELLES LOCALES.
au —Sie Fran:is Hineks et l'hon. À.

-ll, sont actustlemont à Montréal.

PETITE VÉROLE — Pendant la semaine qui
vizntd> Mer, lyacu huit décès provenant
dla ptit: véroie.

 

    

 

SESSIONS TRIMESTRIELLES.—Les juge-
nt rendus samedi matin 4 onze heu-

raz, par Son Mon, le Juge Coursol.

y GRAND DU3 ALEXIS —Te Grand Duc ¢
OÙ tes

  

 

 ant
dancer ¢myidicdiblem nt son séjour

à Montréal, le bal qui devait avoirlieu le truizs,
8‘va donna: mm .rdi, le douzs, :
La gacls d'honneur qui recevra le prince àLe gare du Gra 1d Tronc, sera formée par I'esca.

dron de enrabiniers sous les ordres du major
Buir, et par l'artillerie royale.

TécÉTRAPHE D£ MONPRÉAL—Afin do donner

  
toutes facilit:s aux intérsts chgagos pour le se-coursds navires pris dans les glaces sur le

vient, la compagnie du tilégruphe:A: Moatrsal A envoys ds “opérateurs vt leurmatôriel de Montréal au Cap St. Ignace, et àlIsletet out ouvert un burcan dans ces d:uxplaces.

; hi Aino DE MONTREAL~—Siance du
{ elombr: 18371.—Viee Pedsidenc C
Filiatrasdt D HET vsidence de M..Chs.

L'etur: ct adoption du rapport da Is séanceprécédente, -
Sar motion ds M. Matthieu, seconds par MPapin, MM, Lancend san, M. Ethier, ¥.Flin.uit, A. Luamirch-, Ww, Kearney, J. Cheva-L Caarboan ‘Au Sont nommés membresnrde l'Institus M“dical,

3 Vizr-érosid-nt tait p- ‘Insti
or ; ait part à l'Institutun Latte: du Ried. P. Michel invitant lesét lants en mileciie à assister anx confs-Tid Paillous priparatoires à l'Imma-ie)tio, lt annonse ensuite quea prions “à NOUVeaUux olficiors est à l'ordre

Sur motor d- M. Lilonde, second par MM.a h MAoWiult et Lusage, lu séanco est à huit.$
M. Cartisr, B. M J, cst

Lmpoze, ct INsisisurs les membres ds l'InstitutProcS lent à l'élection, M. Chs, Filiatreanltwt seul sur leg Tabs, un: acclamation génsm els fore prondro 1» fauteuil du la prési.“Nl,

Comm:ilya Plusieurs nominations an
3 ; < AU.{ros cha-ges 1: ssratin est demandé et sur mo.| on d: M Archambault, sccon lé par M. La.024 MM. Contomb: et Larocqus agissentcomm> rertiatours. Le scrutin donne:M, Cartlar, B.M.J, ler Vice-Président,M. E. La'on le, 2m «M.S, Lachapelle, Sse.-Archivisto.ï À. Demors, Asat.-8:c.-Archiviste,AL G Archunbanit, 8:c.-Corrasponlant.I. H. Pain, Asst..§ ‘c.Coreespondant,M.A. G.rmain, 8sc, Trésorior, ‘M. L.duc, Bibliothécaire, ’Le _. T Conlombe, B.Camits d: Rigie, } H. Larocque, B. x5…

. Coutu,Propos par M. L.A. Demers, saconds par« L'du>, qua des | i 0aix officirs sortantdebarge”fs Solent votisPuis M. 1» Pr£siden, ièvo Îa séance, -
8. Laogarer.

  
   

  

nomms président pro

 

Los Pia Soc.-Archiviste.
To 158103 Purgatives dg P Le >losemaisde fam PesoPour

—Température à l'ombre ohservée par J, 3,
Hubbard, Manufueturier Upticlen, No. 2%, Rue
Notre-Dame.

Montréal, 5 Décembro 1871,
Dhrs, A. M, 1br, P. M. Ghrs, P, M,

i 4.0 2.05
Maximum. Minimum, Moyenne.

4.00 : 0-9 0.205

Corrigs sudvant le: Baromètre Anéroïdo : ’
# am. nan. G p.m,
30.15 53.17 30.10

————a

PARLEMENTPROVINCIAL
Quibée, & déc. 1871,

La chambre se rounit à 3 heures,
M, HOLTON, présents uae pétition signée

d'uz grand nombre de citoyens influents de
Montréal contre le bill pour l'expropriation du
cinctière de lu Côte-des-Nuiges,
M. DAVID introduit un bill permettant que

des brefs de suisis are t soient émaués contre
les appointemont duy employés publics.
M. FOURNIER, introduit un bill qui subit

su promièrs luctuce, relativement à lu vente ct
lu disposition des terres publiques.
M. CHAUVEA U, soulève une question d'or-

‘dre contre l'introduction d'un. telle mesure,
L'orst«ur dit que ce n'était pas la coutums

de susciter des objections préliminaires à cette
phase de la question.

Le bill subit sa première lecture.
© Le gouvernement, par l’entremise de M. Ro-
bertaon, introduit na bill pour anender la loi
relative au chemin de for de colonisation,
Le rapport annul imprims du déparctamens

des terres de lu couronn: est déposé sur lu
table. ;
Enrôponss à M. GERIN, le procureur-géné-

ral OUIMEL dit quele gouvern:ment avait
‘Pintention de nonun:r un magistrat stipen-

 

| diaire dans lu district de Trois-Rivières.
Sur motion de M. GENDRON, un comité

spécial est nommé pour étudier quels sont lus
meilleurs moyens à prendre pour développer
st encourager les ressources industrielles de
cette province,
Le moteur explique au long l'importance du

sujet soumis at cuinité.
Comparant cette province avec Ontario, il

attribue lu prospéritéde cette province à l'en-
couragem nt que son gouvernument avait dou-
nô à immigration,
Ces immigrants sont des agriculteurs qui ont

étudié cette svience suivant [es nouveltes théo-
rics, tandis que nos cultivateurs canadiens ne
sont pour la plupart que les descendunts des
français émigrés dans ce pays avant l'époque
du progrès de l’agriculture.

Nous possédons une foule de ressources qui,
si on entirait partie, contribucraient beaucoup
à la prospérité du pays.
M. TRUDEL,le secondeur de la motion,traite

la question au long, démontrant qu'elle est
importante non seulement au point de vue
économique mais également au point de vue
pulitiqus. Il dit que les industries manofactu-
rières étaient lit base de [a grandeur d'un pays
et qu: l'avriculture n’était que secondaire,

1! parle anssi dus richesses minérales quele
pays renferme ct dit que le gouvernement du-
vrait tout faire pour lus exploiter,
Le recensement ne doit pus nous décourager

puisqu'on voit que plusieurs des Etats-Unis
“out dans lu meme cas que nous, : .-tout| -
Vermont,
H ya ici beauconp d'énergis et de talent, of

st où l'employait à l'industrie, le pays en reti-
retrait un immense protit,

AM. JULY admit que la motion est impor-
tante, mais il proposera um amendement qui,
8 lon ui, renfermera tout, Hop nse qu'il n'ap-
particnt pas à cette chambie de suggérer su
gouvernement fédéral les mesures de protec-
tion.
Son amendement que M. HOLTON seconde

est; S'il ne serait pus opportun de donner au
Canada le ponvoir de règler ses relations com-
merciales avec les autres pays.
M désavoue la protection et dümontr: que
dans le libre échange avait toujours existé, Le
suvret de In prospérité d-: l'Angleterre. Lus res-
sources agricoles ct minérales du pays sont si
grandes que le libre échauge nousust indispun-
sable.
Now principales manufactures sont la laine

ct le coton, nous importons encore pour envi-
ron $3,000,000 de ces mat .
Mais ce qu'iln »15 fuit c'est 12 libre: échang:

pour que nous ayons à notr: poct: un marché
ou nous puissions disposer des produits d: nos
manafuctures.

fortzment en faveur d’un taité de ré-
rocité avsc lus Etats-Unis, ct d'après le ton

sauge du président, il croit qu'il peut (tre
effectué.

Après quelques débats, l'amendement de M.
Joly est wis aux voix et purdu ct cclui de M.
Trudel adopted sur la division suivante:

  

 

  

   

   

Pour: MM. Beaubien, B llerose, Bellingham,
Cauchon, Chauvean, DeBoaujen, Dugas, Esiu-
hart, Fortin, Gagnon, Gonlron, Ginn, Gosse-
lin, Houd+, Irvine, Lalonde Langevin, Larue,
Laurier, Lavallée, Lecuvalier, Lynch, Mailloux,
Malhiot, Ouimet, Plleticr (10 Assomptiory, i=
card, Poupore, Rub.r:20ù, Roy, S.underset ru.
del—33.
CoNTRE : MM. Bachaud, Cassidy, Daigle, Do-

rion, Fournier, flearn, Holton, Joly, Lafon-
tuine, Laframboise, Larocque, Marchand, Me.
thot, Moteur, Pelletier (Bellechasse), Robert,
Sylvestre et Tremblay.—18,

. A six heures la séance est levée,

SEANCE DU SOIR,

La chambre ‘se forme en comité sur le bil
introduit par M. Eddy pour inrorporer la corm-
pagnie du chemin de d'Ottawa et de la Vallée
du la Gatineau, Lo Lill est adopté et subit 88
seconde lecture.
M, GENDRON,introduit un bill pour incor-

poru ls compagui: du chemin du fer de Phi-
lipsbourg, Farnhum ot Yamaska, Renvoyé au
comité des chemins de fer,

Pour amenderl'acte relatif à la compognie
du chemin de fer «te In jonction du Missisquoi.
R -nvoyé au comté des chumins de fer.

: Pur l'honorable M. OUIMET, un bill relati-
vemunt au Cimetière du lu Uôt: des Neiges.
Renvoyé an comité dus Lills privés,
M. HOLTON, pour incorporer la Compagnie

de Crédit de Montréal. Renvoyé aucomité dus
bils privés.

M. LAURIER propose que le bill pour amen-
der le chap. 78 des Statuts Consolidés du Bas
Canada subisse sa seconde lecture,

Il dit'que le but du bill était que le nombre
des juges soit augmenté de 19 à 26.

Il fit aussi allusion à la nomination proba-
ble d'in autre juge pour Montréal.
“M. IRVINE nc voit pas comment le gouver-

nement peut sanctionner le bill qui est devant
Ia chambre, vu que l'acte de la confédération
savait atipulé le nombre dus juges pour cette
provinge ainsi que leur salaire, cependant, it
admet que Montréal a besoin d'un juge addi.
tionnel et il ne croit pas que le gouvernement
fédéral y melita d’obstacl es, :

M. OUIMET, dit qu: le gouvernemet de la
province nu peut pas w'uceupur de ce bill va
que c'est du rossort du gouveracment du la
Puissance,
M. MARCHAND, parle en faveur du Hill,
M. HUL'TON,dit qus le gouvern.munt des

vrait laisser subir au hill sa seconde lecture ct
lo laisser ensuits ainsi jusqu'à la prochaine
session.
M. LAURIER consent à ce qno le bill soit

mis de côté jusqu'à demain,
M. ROBERTSON présente des résolutions

r:lativement aux subsides accordés à certaines
compagnies du chemins de fer,

* La Chambre avec M. B :Ilerosc au fauteuil so
forme en comité et les adopte.
Lour suconde lectures est remivo 3 dsmain,
Sur la demande de M. CHAUVEAU, demain

sorn pour les pétitions du gouvernement ot
jendi quand la Chambre s’ajournera elle rostera
ajournée jusqu'à samedi.

* La Chambre s'ajourns à 10} heures,

  

DEPECHES DU SOIR.
°

* Omahs, 5 dic.—La naigs enr le chemin do
fer du Pacific continue à empocher les commu-
nications. Untrain de fret à été jeté en duhors
de ls voie et 20 chars mis en pièces.

San‘Francisco, 5 déc—La gouvernement
d’Haiti à résolu de pay:r à Ia ligne da steam ars
Ausiesliegno un subsido ds $2000 par mois,
pondunt huit mois, Lesstéamers devront arre. à Honolulu.

—2_ ;
L& PAYS—EDITION QUOTIDIEN

 
 

 

4 furine de Dowdy of Cie. à fait explosion, trois
hommes ont été blessés dont deux mortelles
ment, .

Matamoras, 5 dée—Le courrier arrive avec
des nouvelles de Saltillo jusqu'au 2 count:
Le général robel Trevino s'est emparé de Sal.
tillo après un combat meurtrier.

Les troupes du gouvernement ont fait bra-
verarnt leur devoir, mais furent obligses de
céder devant le nombre des révolutionnaires,

Une dép che spiciale de Washington à la
Tribune duumandera nu sénut de confirm. r Ja
nomination du juge Pierrepont nn poste de se.
crétaire d'état en remplacement de Fish qui a
résigne,

pe

DEPECHES DE MINUIT.
 

Le “ Times" sur le message du Pr:sident.
 

LES FIATS-UNIS ET CUBA
 

LE STEAMER * HORNESTT.*

—_——

FISH ET CATACASY.

 

EUROPE

Queenstown, & déc Le steamer Minnesota,
de New-York, est arrivé,

 

Le #4 Fimex” nue Le message du Président,

Londres, 6 déc.—Le Times dans son éditorial
sur le message du président, f'licite le gouver
nement américain sur Phabileté de ses repré-
sentants diplomatiques en Europe durant lu
guerre franço-prussienne, pour l'attitude im-
pagtiale qu'ils ont conservée, sans cesser pour
cela de montrer de la sympathie pour les deux
partis.

Il regrette l'abolition de la taxe du revenu
sans qu'en lui substitue autre chose,
Le Times est d'avis que les questions sur les.

quelles les grands partis politiques de l'Union
se diviseront, serontles taxes des finances et du
libre échang.

Il prédit que les plans d'économie des Etats.
Unis seront certainement exécutés suivent lus
vues des agriculteurs de l'Ouest,

nne, 6 déc.—Le gouvernement russe a
folicité lu comte Andrassy sur son élévation à
la charge de premier ministre,

L'Autriche a confiance en
justive dela politique que suiv
des affaires étrangôres.
L» ministère servien à résigné et on est en

train de former un nouveau cabinet.
Dublin, 6 déc —L'avocat de Kelly qui a été

acquitté pour meurtre, se propose d'intenter un
procès & six jonrnanx d+ Lond pour avoir
publié des articles diffamatoires contre son
client,

Bruxelles, 6 déc—Lo
n'est pas encere formé.

Picard à eu uns entrevue avec le roi anjour-
d'hui, et il Juia présenté ves lettres ds créance
comme ministre français en Bulgique.

 

 

 

   

sag>sse et la
son ministre

 

nouveau ministère

v

  

  

AMERIQUE

New-York, 6 déc—L’or ouvreà 102 et funm«
à 9%
Lu steumer Russin, de Liverpool, est arrivé,
Les steamers Gaty of Antwerp, de Liverpool,

et Pereire, dn Hive, sont arrivis,
Washington, 6 déc~31, Peters, du Main

introduit, un biil dans la chatabes des ropri-
sentants pour incorporer la # Asiatic Com.
mercial Company.”

 

Les Etats-Unis et Cubre,

New-York, 6 déc—Le enrrespondaut de la
Tribune à Wasbington, dit :
Une conversation que j'ai cu avec quelqu

uns des principaux sénatetirs qui: l'un suppose
tre en confi-lence avec le président, nous port:

à croire qu'il se fera bi-ntôt un changem nt
dans la politique vis-à-vis d: Cuba, quoique tous
Avouent qu’ils ignorent comylétsm:nt es qu'il
en est sur cette question.
Tout le monde somble unanime à dir» qe

nots avons attendit assez longtemps pour per-
mettre à l'Espagne de rétablir son antoritd sur
l'ile, et que nos bonnes relations avec ce pays
ne devraient pas nous cntp cher de demand r
que les droits des citoysnus amé ns soient
immédiatement reconnus, ct que legouveri-
ment espagnol donne ordre que les propriét.
des américains leur soient restituses, quoiqu'en
disent ou fassent les volontaires,
On télégraphie au Limes
La correspondance relativement à l'affaire

Catacazy sera envoyée an sénat aujourd'hui.
Le steamer Wisconsin, de Liverpool, est ar.

rive,
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Le steamer Hornet"

Jackmel, Ha ti, 22 nov.—L'¢quipage du Hes
not menace de le faire sauter plutôt que de le
livrer aux autorité espagnoles.

Les haitiens sympathiscat avec l'équipage.

Fish ot Cataensy,

Washington, 6.déc.—La correspondance en-
tre lc secrétaire Fish et le ministre Curtin, à St
Pétershourg, à commencé le 16 juin dernier,
Le secrétaire disait qu'il avait reçu instrue-

tion de l’informer, que la conduiteofficielle et
privée de Catacasy avait été telle depnis auel
que temps, que son propre gouvernement en
ressent(rait les ficheux résultat, tandis qu’il
s’étuit tellement rendu désagréable daus los
cercles officiels où leurs relations sociales, qu’il
était impossible de lo souffrir pins longtemps.

Par conséqu-nt, le président était d’avis que
dans les intér ts du pays et pour conserver les
relations cordiales qui existrient entre lus
Etats-Unis et lo gouvernem.nt du czar, il se-
trait opportun que le chef de la légation russe
soit remplacé,
La lettre ajoute :
T1 ost à désirer qu: cet avertissement suffira

pour obtenir lo changement demandé et que
les relations cordiales qui ont toujours existé
entre les représentants russes à Washington ct
l’exécutif, seront rétabliss lorsqu'il aura été
remplacé.

 

 

CE QU 1SUITàparu dans notre

édition d'hier zmr.

NOUVELLES LOCALES.

Montréal, 6 Dicembre 1871,
Les Étudiants en Droit Canadiens-Français

sont ruspueetuctisemant priés de s'assembler
* Lundi prochain, à 74 hrs, P. M, aux Nos. 70
et 8, ruv St, Laurent.

  
!

FRU DE CHEMINÉR —À nenf heures, hier svir, le
feu s'est déclaré daus là cheminée de la maison
portant le No. 329, rus Notre-Dame. Les pom-
picra n'ont pas été appelés. ’

TROUVÉ —Hier à veuf heures du svir, un des
i commis de M. Goulden, pharmaisn, à trouvé
dans la rue Ste, Catherin: au cheval attslà à
une voiturs du placé, qui s'un allait à l'aventu-

pre N'ayant pu trouver le propriétaice dans les
environs, Ls joua: homm: am.na choval et voi-
ture 4 Ia station de police.

POLICE CORRECTIONNELLE
COUR DE POLICE.

PRÉSIDENCE DB SON HON. LE JUGE BREHACT.

 
  
 

 

6 décembre,

BREMS SGanfe.

On imagine diffvilement ce que déploient
de ruses machiavéliques, de persévérance et de
diplomatie, pour se préparer ‘unc-évasion, les
pauvres enfants qu’on & enfsrmies, pour ! & ar-
racher au vice, dans I'asile du Bon Pasteur.

Rien n’arreto ces malheureuses, altérées do
débanohes ; elles franchissent sans craints un

| mur de dix huit pieds de hauteur, au risque ds
“ 8e briser les côtes. Il n'y à pas longtemps, on vit,
| Puned'elles suspendue par les mains, à une des
! f:notrus datrofsièm étag:, qui sont séparées
du sol par une hauteur de près de trente pieds,
4e préparant à acheter au prix de sn vie la li.

 

Abingdon, 6 déc.—Les bouilleur du moulin !

 

vont, goles b sa pedsence d'espritput hear. use.
mont l'arracher à la mort,

ployé pour leur fuite le mem moyen, Elles
se hissent sur un hangar qui est nppuyd aumurdecloturs; parventes au faite, elles so suse
pendent aun dehors par Les mains ot ac laissent

“lisser dans la rus Sherbrooke. > omme fes éva-
sions ont toujours lieu le Koir, les pensionnaires
du Bon Pasteur, peuvent en passant par does
vues retirées, échapporà l'attcation des passants
qui n: mangueraïent pas de les reconnaître à
leur costume.

Elles vont invariblement se réfugier dans
des musons d: prostitution ; la police ne tes
cher pas ailleurs.

Marie Lonise Frédéric, avait été enferméeil
ya dix huit mois nu Bon Past ‘ur, À cause du
ves mauvais précédents, elle afticha d'abord un
rrofund repeutir de sa vis passe, ct par st
conduite, parvint à gagner ln continue des
sœurs. Lille en profits pour se sauver Une pre-
Mmière fois, il y «environ un an; elle fut ro.
trouvic dans une maison de débnuche de la ru.
Jacques Cartier,

Ih wy a pus encore deux moia, elle s'échap-
bait encore une fois, en compagnie d'une title
dn nom d'Ovila Bouchard, mais elle fut rattrap-
péc quelques heures après.
Entin ces jours dernisrs, profitant de la pere

mission qu'on lui avait accordée duller se con-
fes elle escnlada le fumeux mur ct alla se
refugier chez un de ses ancions amants, un
peintre du nom d'André Godin, qui denieure
petite rue St. David, Clest 13 qu'elle fut ar.
retée hier par les constables Bissonnette of Li.
montagne,
André Godin, soupçonné d'avoir favorisé sa

fuit, à été également conduit d vant le nays.
trat de police, puis renvoyd apres remontrance.

  

 

    

=

   

S0UTS0N DE VOL,

John Farmer, moulenr, est accusé d'avoir dé-
robc la montre de Christophe Gallagher, son
camarade de chambre, Comme la preuve est
insuflisunte, il est remis en liberté,

L'ATTENTAT DÉ LA RUE ST. PATRICK.

Le constable Lamontagne a 2rroté co matin
un des aut:urs de l’audacieuss attaque dont
Nous parlions lundi, et qui & failli couter la
viv à Mermidas Languedoc.
George Lyons, tel est le nom du misérable,
Cjounait fort tranquillement au moment où il

à été arreté; it a fait à la Cour des avœus
[ complets,
On a pu apprendre de lui le'nom de trois de ses
complices, qui seront sansdoute arretés dans la
journée, Hs font partie d'une nombreuse Lande
du mauvais sujets qui, dupnis longtemps, sém.
la terreur à la Pointe St, Charles,

 

 

 

LA CHASSE À L'HOMME.

Dimanche à huit heures da soir, un cultiva-
teur de la Côte St. sul, du nom d' Antoine
Vincent, suivait tranquillement en voiture le
chemiu des Tanneries, lorsqu'il ressentit au cou
une pression aussi violente qu'inattondue. 11
5: retourna et vit quelques pas en arrière le
nommé Honri Pigeon,riant à gorge déployée du
bou tour qu'il venait de jouer,

l'avait lu sans dout: quelque part d'inté-
ressants épisodes de la chasse aux chsvaux
Sauvage, ef avin vonla essaycr sur un passant
son wirasse i lancer 1: Lasso

An.oins Vincent qui n° trouvait pas du tout
‘la son goût une plaisanterie qui aurait pu de-
venice dangereuse, u fait un: plaint: au bureau
de police.

  

 

 

   

 

   

DIXON L'INCENDIAIRE.

L'enquet» o'iverts sur li conduite da Divon,
l'incendiaire, se poursuit devant le magistrat
» polices if a été déchargs sur Paceusation
d'avoir mis le fon dans le chantier de M, Pat
tersun, fabricant de moubles, rue Chenneville,

encore sur lui plusieurs accusations
Mont il n° pourra pas sans doute ss défundre
Wan bien,

  

  

berts q'elle ambitionnr!* Un: sœur du cou !

Toutes les échappées du Bon Pasteur ont re

ALIENATION.

John Foley, qui ne semble pas {tre en pos.
acssion de ses facultés montales, se trouvant
ives ree Welliugton, a offensé par sa nudité les
Fegurds dus passants. A cause de son état
mental, la Cour ne le condamne QU'à 31 vu
huit jours.
 

NAISSANCES   
  Pons « 164 décembre, la dumse de Joneph

Curtler. manufacturier, un Nis,
Le Ldée, là dame de Cyprien Godin, charpons

thew, une tile,
Le 5adée, lu dame de Alphonse Lain, Biteder,

une tile,
Le dde, lu dame de Désiré St, Gerniain, fabri-

con de b'iluis, Un ils,

 

 
 

 

TEneutte ville, le ler d'‘eom're, à 1’.
et 1h jours, Jos, «divier Gio lin,

 

“mois

Le ler dce, nl'âse de Yansoti mols, ! “no
Dulin,
Le 2dée, A Page de 6l ans, James Guinan, Jar-

dinie
J nov. à l’âge de 16 ans, Marie Anne Jean-

BULLETIN FINANCIER.

. CEREAaLES.
(Du Merald de Montréal.)

 

 

 

Montréal, Lundi, 4 Décembre 1871.
LL, se $ ¢
Supêri, Extra nominale... 0 00 A 0000
lixtr. ere eevee... B20 NG

  

=>
 le Hoût..…. ve... #00 À 619

Snp. fraîche (blé de l'Ouest) 5 85 à 5 90
Sup. ord. (blé du Ganada).. 585 à 5090
Varine forte pour boulanger G 10 à © 20
Superfine de blé de l'Ouest

(Canal Welland)....... 590 à 5095
Super. marques de ln Cité

(blé de l’Onest) ........ 600 à 000
 

   

Canada Superfine, No, 2 550 à 560
Sup. Etats de l'Ouest, No.2 5 fu à 5060
Belle, 12000 +... BU0 À 000
Moyenne... cases 400 À 410
BUCONpe.Les.se eneecsse 325 à 375
farine en sacs du I.-C. par

IOU 108. asee 0... 270 A 2075
Sacs de ln Cité......... 395 à 0 00

Marché inactif. Les cotations dans l'ouest
étaient eo matin légôrem-it en hausse, Les
prix de Liverpool restent les memes et tels
qu'endiqués par le tableau suivant:

Nov, 29 Nov.
1.25 pm. 1.2
sd 8 d 8

Farine...... 2
Blo rouge... 1

Blé d'hiver, 1
Bla
Mai ..…
Orge .….……... 40 à 0 »
Avoine, )

50 à 290 25

  

     
Pois... à 0600 00
Lard... . a 000 47
Saindoux à 466 0

Le marché ce matin était peu visité ot los
demandes étaient très peu importantes. Lox
acheteurs et les vendeurs différaient beancoup
dans teurs vues et pour vendre it aurait fallu
des concessions sur les prix actuels. Les tran-
sactions ont été trôs restreinte limitées aux
besoins pressants. Les cotations d'hier restent
sans chang ment, Regu par ls Grand ‘Crone,
1,900 barils.

BLÉ, par boisseau de 69 lbs—Marché tran-
quille. Cotations nominales,

FAIINE d'AVOINK, par barils de 200 lbs—Coté
de $4.75 & $5.00 suivant fes qualités,

Mais, par boisseau de 56 lhw.—Marché tran-

  

 
COUR DU RECORDER.

Onz3 prisonniers out compa
d:vant son Hon. le R«corder, l'un d'eux arreté
pour vol de muntr., a été renvoyé à la Cour de
Police, lus un seul n'a été ucquitté,
Quatr. ont été admis à caution, huit ont payé

leur amende, et d. défaut de puysment,
unit été envoyés en prison.

Huit soat accusés d'ivresse simple, un d'i-
Yresse ct porturbation de l'ordre et 1e dernier

iu d'avoir déposé des ordures dans la rue
vHington,
It est à remarquer que depuis l'apparition da

froid, 1» nomiæe d'ivrognes arr -tès parla police
&sousiblement diminué; de mme à la Cour
hi: Police, les causes de coups et d'insultes se
fon: d: pins en plus rares.

Pur cette température glaciale, les ivrognes

apprécient le coin du feu, ils se garderaient
Men d'aller s’exposer anx int-mpérics de l'air.
Du meme, le sang r. froidi des querclieurs, des
battailleurs, s'enflamme avec bien moins de fa-
cilité,

Laliste des prisonniers amenés lundi à la
Cour du Rocorder ne contenait quetrente noms,
vhose qui n'était pasarrivée depuis lé printemps
dernier.
Un fait cependant bien triste à constater,

L'est le nombre considérable de jeunes gens,
d'enfants momes, arretés pourivresse. Sur neuf
prisonuisrs qui comparaissent ce matin pour
1Vresse, cinq sont âgés de moins de vingt-cinq
ans.

12 matin   

 

  

  

  

   

 

 

IVRESSE SIMPLE,

Patrick Rodden, joyeux vivillard, dont le nez
rubicond tiunt registre des nombreux petits
verres qu’il absorbe, est arreté ivre à trois heu-
res de l'après-midi, par le rous-constable Dillon
dans In rae Notre-Dame, SI ou huit jours.

Joseph Labelle, scienr de bois, travaille à ses
henres, mais se grise avec régularité, il vient
tumher dans Jes bras du constable Laporte,
mn: St, Paul, Il est condamné à SL ou 8 jours.
Personne n: se présentant pour payer son
amende, il se voit forcé de prendre le chemin
de ta prison,
Thomas Brown, journalier croirait déroger

s'il ne comparaissait pas, tous les huit jours au
moins, devant Son Ion, le Recorder; il est ar-
reté ivre, Tue St. Joseph. Si ou huit jours.
Joseph Pvitras est trouvé ivre, rue Jacques-

Cartier, par le sous constable Kennick, qui, ce
matin, donnant son témoignage, essaie d'inai-
nuer que la présence de son prisonnter dans
cette truc fangonse, n'avait rien de fort conve-
nable.

Poitras cat condamné par défaut à SL d'umen-
de ou dix jours ds prison.

IVROGNES HONTECX.

Joseph Richelieu, boucher, est ramassé ivre
en plein jour dans la rue Lagauchetière, par le
constuble Grady. Une fois dégrisé, il est ad-
mis à caution et ce matin tout honteux du sa
conduite de la veille, il s'empresse dé ne pas
répondre à l'appel de son nom.
H est condamné par défaut à S1.59 ou dix

jours.
Ross Thompson, platrier, est tronvé ivre ru

McCord; tout comme le précédent, n'osant sup-
porter Ia honte d'un * comparution, il est con-
damud par défaut à S1.5) où dix jours.

MENTION HONORABLE.

J. B. Grand, cordonnier, mérite un paragra-
phe spécial ; le constable Chartier nous fait la
plus belle description de l'état d'ivresss dans
lequel it l'a trouvs ru: de la Montagne. Et:n.
dn ivr: sur le trottoir, la tot: reposant an mili-
eu d'une mare puante ct ignoble à voir, on ent
toutes les peinos du monde à l’arcacher à son
calin: somm il.
M est contamn3 à 31 ou huit jours.

IVROGNE MALHECRECX.

Duncan Kelly, fait son apparition dans la
hoîte des prévenus, la tets entourée d'énormes
bandages, S3 trouvant sons l'inflnence de li-
veosse, il était aller sa briser la tete contre tous
les murs possibles. Dans la nuit, le sergeat de
Earde ayant trouvô son état fort grave, envoya
chercher le Dr Picault qui lui appliqua un pan-
semont,

Kolly, assez puni par ler horions qu'il à ré-
coltés la veille, n’est condamné qu'à $L ou buit
jours.

PENTORBATECR,

John Morrison, matulot écossais, est accusé
d'&voir brisé, se trouvant ivre, les vitres de la
maison de James Tapp. Comme ce matin per-
suune no 8p présente pour porter ‘moignage contre lui, iJ est condamné gimp) ent pou

quille; Les détenteurs demandent 62} pour
chargement.

Pois, psr boissean de 66 hs— Marché tran-
quitle et nominal à 80 et 8240.

AVOINE, par boisseau de 32 fbg,—Marchétran-
quille, de 30c à 326, le boiss.

Onag, par boissean de 48 Its—Marché ferme,
D253 4 be. suivant les qualités
SAINDOUX, par lh.—La demande locale est

bonne, Uoté de 104 à Ile.
Brunke, par Ib—Marché tranquille. Les

qualités choisies sont fermes. lenmuga-
siné de l'Ouest: 14e À 45€ ; bons de POuest:
16 à 17e; choisi de l'Onest : 21c à
Fromage, par 1b— Marché ferme,

manufacture, 10 à 10Je. Premiere (onli
Like.

Lann, par baril de 200 lbs—Marché tran
quille, Les cotations sont: Mess inspecté, de
$15.25 4815.50; Mince rare à 813,75 à Si.

ALCALIS, par 100 lbs—=Ferme. Premier
$4.10 Becondes, $7.95. Perlasse, tran
Proemidres & $3.95 secondes 4 $8.75.
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BOURSE.

JOURSE DE; MONTREAL.

Montréal, 3 novembre, 1871,

 

 

   
   

 

VALEURS.

 

 

   

| teurs. |deurs. ventes.

Siang | :
Montréal. - SN HY 11-250; 5-200
ontario... ACod Teg uw LL
Amérique Bdn Nord, 117 Lo _
de ln Cite...  

  

 

   
  

  
  
    

  

  

   

dn Peaple 211 !
Molson. 1a
de Toror 143
Jacques 116
des Mare [18
Cantons de l'Est... 117
de québ 113}
Nationale So
Union... 10
Royale Canadienne. 105$
des Artisans RS
de l'ommicre 1333
Metropolitan 1074 

«Compagnies
Minlèro de Sontréal.t 81.65
de Culvrodela B.Hury 5
Champ. &St 1. R.11,4 2
do dosp.adéb..{ 10
do dostg. 4 b|

Talégraphe do Mont,[ 1924
do - du Peuple! 0

Navig. en Rlchellou.| 20
Nuvig. dut Canada... .l 10
Ch. de fardela Cita. | wy
du Gaz de In Cité...
Bourse ..... ... 40 4
Soc. de Cons, Perma-
nente du Dis, de M. |

Cana. Rolling Stock.
Fondsde la Puissance. !
Bonxde In Puissance. |
Déb.du Gou. 6p. €. stg i
do da 6p.c.otp 0 FLL
do do Sp.c.stg] 47 | a4

i

   

 

  

do do Sp. e.et.
Liavrede Montti pep...
do dou} pe, dus'ss] 103
do de QUÉhrex pe.

 

1954 |

de o 7pet .
Fondsde Mont. 7p.c.! 1
Mont, C. stock 8 p.c, 1
Corp, de Montraal.,. 9}
Aquodue de Houtrén.| 943

17
ing
lof
too$ :

REMARQUES,

On rapporte Uno ventsde 59 parts do la Banque
Ontario & 1101,

Bourse de 3 heures.

Vente de 50 parts de in Banquo de Montraat a
OM el de 2 parts i 23, cloturant, vendeurs 24)
-uctieleurs 4.

Vente d'un poutlot de paris de la Bauque des
Marchanos ws is,
Métropolitulnu 57 parts Â 1084.
Unionotterts à LI1$ acheteurs 111j.
Du Commerce dédenteurs LI acheteurs 134.

C. & CG, G. GEDDES, Courtiers,
. 3x Fue St. Joan,

 

 

MARCHÉ AUX BESTIAUX.
 

Corrigé tous les jours par le Crenc du Marché

  

 

  

      

  

  
   

  

Viger.

Bouf, Ire qualité, par M0 bs............... 7408
B ous, Zme qualits. ..... .. - 4 à #4
Vnohos « lait... 5 na
Vaches oxtra. .. san
Vonux, ira qualité - 10 à 18
Veaux, 2016 qualits : 7 88
Veaux, sme qualita. . - À à 6
Moutons, tre qualité. 8 al
Mouton, Zme quallts 7409
Agnoaux, tre qualité. - 4 à 6
Agnoaux, 2mo qualité . 8 à 5
Cochnns, Ire qualité. . 7480
Qonchony, 2me qualits. . 4 46
Foin, Ire quality, par 1000 1b: 13 n 12
Foln, 2ma qualita. . 10 als
Patlle, ro qualits. 7 à 7
Padlle, Zrao qualité. . 8 aw

 

 

J N. BIENVENU, L. L. B., À

AVOCAIT.
No. 86 Rue St. Jacques, ivresse à $1 ou 8 jours. MonrtAL

  
 

ERDU.—Mardi. Lu cirré Jucques-Car-
llerau Carré Chabolllez, une M. RE D'oR, de

dan, Celui qui la rapportern au à , Rae Vitré,
recevra Une récompet.e très libce -

  

   

    

A VIS. —Une appiicition sera faite & Ja
4 Corporation de Moutroul que obtenir la
ermission d'ériger un Fugin à Vapeur data Le
allese portant le No, 524, Rue BL Joseph,

«THUS, PARKER
: Tointauter,

 

4 déc, —as-2, 

 

 

   Fa
TION.

de, Roussigné, cerlilie que depuis au-telà do six
mos, Jo Weil oxtraondinalrement, J'uvals sou-
vent des cavics do vomiret ce que Je ernetiils se
détaechalt a benteoup de peine #1 d'eitort of
était trés visqueux ; J'avais presqu'entièrement
perdu l'aspétit, J'étuls devenu d'une faiblesse ex-
treme, tellement que c'était avec beaucoup de
«itHeulté que Je resnpllesais Ines occupations or-
ditudres, mes jumbes pouvilent & pele tae porter,
J'éprouvals Une douleur continuolle à lu à te,et
principe! t uu frontal, ce qui mo rendait In-
roucianit À tout, J'éprouvais, lorsque Je totissais, de
ærandes douleurs duns lo fae ventre et nn bruit
semblablo nu rale ue faisait dans ma poitrine, Je
fatlguuis beaucoup quand Jo pariuis, jo crus réoite-
ment que je tombats en consomption. Je consul-
tai pluslours maédoeeins ot pris tous les remèdes que
l'on m'euselgna ot tous coux quo l'un me donna,
mais rien ne fit,
Depuis quinze jours, fo pronds des AMERs de M.

DEPATIE et Jo suls matnteñant parfiiitement bien,
Pat Un excollont appétit, mien forces sont reventies,
et je suis nglle et dispos de m me que lorsqueje
n'avaly que vingt ans,
Je recominande d'une manière toute spéciale les

Amers de M. patie. Quant à motl,je leur sauts re-
devable de in santé.

Jon CHARTRAND, N.P.
Cotenu Ri, Louls, parolsse do Montréal,

    

 

Je, soussigné, certifie par les présentes quecle-
pilis longtoin ps J'étatls en consomption, Ju toussats
at Je crachais bonticonp, j'ai employé pluslours mé-
decltis et pris quantité de rondes, Dutls rien ne
mefaisait__Ayant entandu parler des AMENS de
M, PIERRE FORGET LIT DÉPATLE, je Me décidal à
en prendre et après en avoir pris trois bouteilles
jo me suis trouve, eto mo trouve actoellemoent si
blon que c'est un granst plaisir pour mol, on m me
temps qu'un devoir de recommander fortement
les Ameors de M, Forget dit Dépatle, et d'engager
toute personne pulmonaire a faire usage des dits
Amers

ANTUINE LAGARDE,
Village St. Jean-Baptiste, 238 oct, (860,

 
Ju, soussigné, certillo quo depuis longtemps j'é-

tals pds de Consomption, que jo me suis fuit soigier
par divers médeelns qui ne m'ont rien fait, et
m'ont tous conseillé de no prendre aucun remade,
lsant quee j'étils fini ot que tout les remixes que
Je prendrais no feratont quiaggraver ma maladie,

ins1 condamné par les médecins, ot pertant
espérance, j'ai VoulU essayer les cemites de M.
Forget dit Dapatie, Aujourd'hui je suis parfauite-
Montblon et radicalement enéri de la Consomp-
ton, onfot de quoi jo n'hésite pag à donner le pra.
sant certificat, -

. PIERRE BOYER
Village 8t. Jean-Baptiste, mio George Hy potlta. :
L3 avril 1870. |

M. PIERRE FORGET n1T DÉPATIE passède un
grand nombre de Certificats de personnes guéries
jar es AMERS, qu'il sora it trop long d'énitinérer
ei.

  

Adresse :—36% Bur 81. LAURENT, Montran),
15 nov. inna .? |

   M ||
La troupe de GVMNASE cfd PAN) OMIMNe |

|
J.T, A? i

Fera son apparition jan ME 1 ax. Hag, }

SAMEDI SUIR, LE 9 DEC, COURANT, |

i

M, LOLA (t son élève M, 1 UIN, apparaîtront |
dans leur zzande spérialité du |

SAUT PÉRILLEUN +
- !

LES TROIS HOMMES VOLANTS
dont li souplesse extraoi Ho. ve. tient Prestige ; |

lcs dignes rivanx de fa faumithed- Lave,

15 Artistos du première classe Srotoront tour
concours !

La séancese terminera par une aNDOMME |

Adwmisslon - - 41 = - 2 CP !

Sicges Reserves = «© D =

bare,

BAL EN HONNEURDE SA 11
LE GRAND DUC ALIXIS-

 

Ler Bul aura lion MARDI SOIR, le Tenir,

au Si, fytivrence F8 ail,

Loss tates de fsouseriptions sont ouvertes at SL

Lawrence Hall, Joseph Goull et Hill, Dawson

frère , Henry Prince, Club St James, Me liead
Hal

On peut aussi se provarer dos billets on slros-

SARL AUX SOUSSIMNÉS,

LOUIS ARMSTR IN,

AA MeCULLOCH,

ANNONCES DIVERSES.

ONSTEUR GAGNON,MO? :

jat-25
 

VOITURTEIR,

Coïn des RUES WOLFE & ROBIN,

{AU HAUT DR LA RUK WOLFF)

OFFRE EN VENTE

D'EXCELLENTES VOITURES D'HIVER.

M. GAGNON ne craint pas in Compétion, quant

A SES PRIX, ILE SONT PLUS BAS
que partout aflleurs,

M. GAGNONInvite les familios ayant besoin de

de VOITURES POUR L'IUVER de lui rendre visite,

ot voir co qu'il y 0 en Magasin avant do comman-

der alllours.

EfSe rappeler que c'ost au haut de Rue Wolfe,

faubourg Québec, enn de ga do Ia Rue Robin.
21 nov. fm-11

OUDRON DE GUYOT.
Liqueur Concentrée et 1 itrée,

M. GUYOT est parvenu à enlever du Gaudrou son
Hereté et son amertumoinsupportabies, etdle ren-

dre très agréable, Mettant à profit cette henrouse

découverte, 11 prépare une Ilqueur concentrée de

goudron, qui, sous un petit volume, coutlent nine

grande proportion de principes netifs,

Le Gondron de Guyotdonc Lous les avantages

da l’oau de goutron ordinatre, sans en avoir fes tn

convéninnts Hlsuffit d'en verser une cuilléréo à

Café daus Un vorre d'eau pour en obtentr à l'instant

un verre d'exocllonte Fau de Goudron asns gout

désagréable.Chacun peut alnsi préparer soi-m me

son Ent de Goudron aù moment du besoin, ce qui

offre économie de temps, fnciité de tranaport «t

évito io mantementsi désagréable du goudron.

Le Goudron do Guyot remplace avec avantage
bien des tisanes plus ou moins (nertos, dans les cat

do RRhumes, Bronchites, Toux, Catarrhes.

“ Le Goudron de Guyot est employé avec le plus

grandsuccès dans les maladies suivantes :

EN LBOISSON :—Une cuillérée à eafd pour un
vorre d'eni, où deux cuillérées à bouche par
bouteille :

Rronchites, Cutharrha de lu Vessie, Rhumes, Trou

opiniâtre, trritation de Pottrine, Coquetuche,

EN LUTIUN :—Liquour puro ou étendue d'in pou
d'eau:

Afections de la Peau, Démangeaisons, Maiadic du

Cur Uhevelu,

EN INJECTIONS: — Uno partio do liqueur et
quatre d'sau (cfficaciléd toute spéciale) :

Ecoulements Anciens et Recents, Cutarrha de in
Veasic,

Le Goudron de Guyot n été expérimenté avec un
véritablo sucoës dans ion principaux Hôpitaux de
France, de Bolgique 6t d'Espague. Ta ét reconnu
que par les temps chustrda, H1 constitue LA boisson la

plus hygléulque, et sucout pendant los tesape

d’épiuémie. Une Instruction accumpagne chaque
Saonn,

 
PRIX DU FLACON : 2 france,

Agents spéciaux au Canada : DEVINS & NOT TON
Halles d’Apoticaires, MontréaL

Dépot principal à Montréal, ches
FABRE & GRAVEL,

310. Rize Notre-Damo.

AT aQQt BTL, tv-bfps-323 
 

EEE primea

‘Jeudi, 7 Decembre, 1871
[ _

AVIS DIVERS.

$8150.000.00

GRAND CONCERT ET LOTERIE
Mans le but do Vontren Aide à

L'HOPITAL DE LA MERCI DE OMAHA,

BONNE SOUS LES AUSPICES DES

| SŒURS DE LA MISÉRICORDE,
LE DJANVIFERISIS, à la Malson d'Opéra

Redick, a Omaha,

$160,000.00 «un U'rlx pays Argent Comptant

PLES HAVT PRIS: 830,000 EN OR,

Billets :

Les Journaux d'Ormaita seront HVOYOR gratis,

On demande des Agents,

83 chaque au 2 Billets pour 85

Pour les détails s'udlresser 24

PATIEE & GARDINER,
directeurs, Omahx, Neb.

35 nov. cm-l)

A CTE DE FALLLITE DE 1869,
- ET SES AMENDEMENTS.

 

 

DANS L'AFVAIRE DE

De BELLEFEUDLLE MACDONALD, de ln eits et
du Distriet de Moatrout,

om FAILLE

de sousitgné, John Whyte, de la elts de Montreal,
syndic officiel, ai cit nomm3 syndle eu cette
artistes

Los crémmelers sont requis de produire leurs récti-
mations devant not d'leld un mols et sont parles
présentes Hotiiés de se réutilr à nion bureau, au
Merchants’ Exchange Bullding,” Rue St. Sacro-
ment, en In Citsde Montréal, V ENDREDI, 10
ième Jour de DECEMBREprochain, à 11 Loures
AM, pour l'exainen du tadlll et le régleinont des
affatres on général,

  

  

JOIN WHYTE.

Syndie,
Montréal, ZI novembre 1571, Hs-19

| [UITRES 11 UITRES!HUITRES |
 

Regues chaque matin par Fxprees de BaltHnore,

Hnitresen ennistres et en boîtes au No, td, UL
STE, CATHERINE,
Fultes en l'essai et von. trouverez Lagrande ditr-

rence qui existé centrales Huitres fraiches que ren-
fevarent nos boîtes et celles placées dansl'eau salée
el qui ont été Jusqu'a présent otlertes oh veute au
Fublfe de Montreal

PETER CAVALO,
Marehnnd d' Hulten

AM, Rue Stes Catherine,
V.5.-Ur expédié les vullres dims toutes les par-

tes de In cité, ans

pANQUe BAS-
CANADY,

 

 
< ENION DU

Avis est Pur les présentes donné que lo Divi-

dende ordinaire de Q > par cent surto Cu-

pital de cette Banque néte lard pour ay SIX
navets comant, et seri payable an Bureau prinolpal

etanx sucewssides, le DEUXIEME Jour de JAN

VIER prochain,

Les livresde transport seront ferm ss du 14 au

Wo comere prochain cesdeux jours biel,

nr ordee da Dhitrean,

1 MACEWED
Cuissler.

us-1X

  

  

  

 

  

Québer, D boy 120

ANQUE DES MARCHANDS DU
| CANADA

AVIS est partez Ibilonnéqu'in DIVIDENDE

de QUATRE rolCENT surle Caplial pay6de cette

institution, pour les dernle. six mols courunts, &

êté déclaré eLseru da el able à lu Banque el

dux Nuceursales, by et, apres MARDI, le deuxième

Jour de JANVIER prochadn,

Les Livres de Transport seront fermés du 15n0

91 Décembre, ces deux Jours Inclus.

Pur ordre du Burean,

JACKSON

  

  

    

RAR,

Srnov.

AY 15.
‘ _.

Toutes les per-ondes endetlées envers La sucess-

slong de fern ML Vvexiouler 1. Vass, en son vivant

nirtier eb muarehioul À Commission, Na 4, Hus

Si. Sacremeuüt, de Montreal, sont notices par les

présentes de puyer sans délid AU soussigné, st Lou-

tes les personties qui ONt des réclamations contrs

ladite satression sont priéesdeles prodtiire dûâment

WLR Zea BU Soussigne,

ROMEO H, STEPHENS,
Exécuteur testamontaire,

No. 54, Rue SL, I'rangols- Xavier,

Montréal, 25 novenibre ITLL bfps-I9

AY!5-

Tes créanelers, parents Obumils de FIEU JOHN

MURRAY en son vint de fn Cité de Montréie et

Messager À In Banque Molson, sont par les présen-

Les requis de se réunir au Boreau du P'roumotaire

de ta Cour Supérieure pour lo District do Montréal

Mercredi, le vingt-neuvlèmo Jour de Novembre

courant, à dix heures de l'avant-mildi, afin de don-

ner lear avis eoncernant In nomination d'un Cura-

tour a In succession viacante au dit John Mucray

on conformilté à l'ordre de Hubert, Papineau €

Honey, Protonotaire de Lu dite Cour ol daté ce

four,

   

  

l'ar ordre,
WRIGHT ot BROGAN,

Notalres ot Commissaires,
Montrdal, di nov. i _ bips JqW-L _

HE BRITON, MEDICAL AND GE.
NERAL ASSURANCESO LA VIF.

 

En autre des Pollers onditiatres sur In-Vio, cette
Compigniv otfre l'avantage Wwoounue des l'ULICES
LINÉRÉES.
N.-B.—La « Briton” ne fait atfairo que sur Ia Vig

al compte til nombre du ses assurés, les Canu-
diens les plus émiinents, ;
BLREAU: A Montréal, No. 12 PLACR TARMES.

F, X, COCHU, Agent pour In Cita,

JAS, BM, CHIPMAN,

Directeur-Gérant pour la l'alssance du Canuds
tree 25

NRAND EXPLOSION AT
JoFE BEFFS CANTEEN, opposite the

city Hall

JOE represents “Young Amoiler go sbead”

ive nnd tet lve! Free Luneand « Glass of

Pnneh, all for 5 cents, Conked Goose, ‘Turkey

and'‘Purtie, Half Soldiers" de, Sobillers and Mil.
tiry Men, full price, lie, Small Fry around the

c ly, 3 Liverpool Man-catchers and Montres

Lowyers, ler Spud-Adjutints and Voiunteer

Calonels, 10¢. No Meat during Lent, only Soup, 5

Bull Frogs, imported daily from lslo aux Noix,

for Chasscurs 5 each, Hot Collee, Broad and

Butter, only 50, Twooyed leetstouk with Tripes

. Frind Fish, with thelr eyes open, on friday

Hd Cherse tn muirchlvg onder and ono sleaver

Bittor Ale will be glven for the small sum of 5e,

Jo's Patn-Killer |—Good for hody and sow, only

26 per dow,

JUHN DOUGALL'S Wuness and PERRAULT'S
Pays, ure alwurys ut Joe BEEF'S Cantos.
Jo's vouderfut inventions! One for klifing

hoding aid the other for saving souls,

The renowned and famous, Bluck She-Bour
enlled “JENNY” minux her tail, (the only pri- >

soner captured by the Red River Expedition) is
to ho seen, dally, at JOE BEEF'S Canteen,
JUL is the Great Son of tho world. He lsneither

a Chief Hypocrite nor a Religious B.go but is

overy man's Countryman, and will take (from au

rank Orungemun us Well as # Live Fonlan.

12 déc. 1570

LA QUESTION SUIVANTE EST
contiuuellement posée, l'ourquoi l'ELEXIR

CUMPUSIS DE J'HUSPHATES ET CALISAYA
du DR WHHELER guérit-il un si grand nomixe
de maladies? LA nison ost que tes maladies de
langueur de queligue nature que cu soit sont Le suite
du l'upauvrissement du saug et d'une nutrition
anole ie ont lutir origine dans ls dyspepels

  

  

 

  anal}
 

Quand la digestionest Incomplète et l'asim.laton
(taparfaite Ul en résuite un appauvrissement du
wing, Une dégénérescence des tssils et Une Maladie
des orgunes vitaux tels que lo oœur, les poumon
le foie et les regnons.  L'élixir du Dr. Wheeler ey
un xpéciique excellent contro cette terrible mala-
dle de la dyspopsie, 1! donne du ton et de lu vitalité
AUX membranes Muqueuses de l’ostomac en lu
donnant une quantité surfisante de Jus gastrique
pour faciliter la digestion. Uno restoration Sox
organoes de tout le corps s’ensuit, et tout je syatding
perveux et Mmusoulaire en regait Ut 1. suk tL Una
énergie nouvelles, Ce 

        



        

 

  

 
Vingtième Année—No.

 

RÉCIT D'UN SOLDAT.

SEDAN

lRRR PARTIS—UNE ARMÉE URISONNIÈEF.

 

ments reçurent l'ordre de livrer leurs
mes. Non, jamais je n'oublirai le spectacle
à la fois superbe et lugubre qui frapjni mes
eux. Un frémissement parcourut 1: ville.
+ mesure était comble; c'étiit connu le

déshonneur inflisé à c:ux qui rest aient
des héroïques journées de Spickeren et de
Reischoffen, de Wissembours ct de B
mont. Ce fut bientôt un tumules effraya-
ble. Les vieux sold :ts d'Afrique Pis cient
pitié. Ils se demundaient eucre cux si
c'étaient bien possible. Ou en voysit qui
pleuraient. Moi-mêmg.—et ju n'et us qu'un
conscrit,—j'avais des Larmes daus les yeux.
Ce chassepot que je n'avais guère que
depuis trois jours et nvec lequel j'avais
fuit mes premières armes, ce chas jet au-
quel j'avais adapté, en guise de bootie
un lumbeau d> ma ceinture de zuuaive, et
qui sentait encore la poudre,il falbait done

 

  

 

le livrer! Je le pris pur le canon, ot, le
i

faisant tournoyer au-dessus de mi tit» je
le rompis en deux morceaux contre tv
tronc d'un arbre. Je ne faisuis d'ailleurs
que ce que fuissient la plupart de mes ca-
marades. C'était partout uu grand bruit
de coups de crosses contre les murs et les
avés. On n'apercevait que solduts armés
e tournevis qui démoutiient li eutis«e

mobile de leurs fusils, et en jetiient l-<
débris. Les artilleurs, attelés aux mitrail-
leuses, en arr:chaisnt à la hâte un bouton.
une vis, en brisant un ressort pour les met-
tre hors de servie: D'autres, fous dorer
silencieusement, enclouwsient leurs pièees
C'étuit dans tous Sedan comme un grand
atelier de destruction; les offluiers lai--
saient faire. Les cavaliers jetaient dims la
Meuse les sabres et les cuiras<es les ease
ques et les pistolets: on marchais sur des
mouceux de débris, Chaque pas avr:
au sol un bruit de métil; c'était lu folie
du désespoir.

Il fallut enfin quelà sinistre premenade
commençât. Je revis la porte de Paris et
le pont-levis où j'avais Fait le coup du feu,
La longue cohue des prisonniers arriv.s d-
vant le petit bourg, au delà des palissades
d'où nous avions essuyé de délogorles B:-
varois. Les maisons en étaient criblées du
balles. quelques-unes étaient effrondé:=;
mais déjà les corvéss pru-siennes en
avaient retiré les cadavres, Des Familles
tremblaient autour de leurs demeures. Un

  

officier d'état-major à cheval attendait la"
colonne des pantalons rouges, À mesure
que nous passions:
—Par ici, messieurs de l'infanterie! 1

eurs de li cavalerie ! evitit-il :Par là mess
d'une voix forts. Fantassins et, cavaliers
s'ébranlaient et se rangeaient à droit: ct à
gauche. Pendimt une heure, © + grands

  

troupeaux d'hommes attendivent dons Lay
boue, Cet abattement qui suit les grands
désastres les avait saisi «s plus lis so
couchaient sur les tas de pierres. Lafuim
l'emports sur mon niwrasme, et. tirant de

si. L  

 

m2 poche un biscuit et un morce tu delard;
cry, j'y murdis à belles dents Personne
autour de moi ne suviit où nous allions.
Au bout d'une heure, Li eylonne =e remit
en marche. La route était détrempée d-
fliques d'eau dans lesquelles nous cntrions
jusqu’à mi-jambe.  Echelonnés [+ lonz de
cette route, des pelotons compo-érs d'une
vingtaine de solduts prussions mont tient
la garde de 50 mètres en 50 mètres, hue
mobiles, ces soldats nous regirdaient pis-
ger. Ils portuent devant eux Une c irtou-
chière ouverts où nous pouvions voir des
cartouches admirablement ransés. Pen
dant que l'infanterie veillait sur Le mise
mouvante des prisonniers, À s cavaliers, le
pistolet au poing, coursient à (rives
champs, et ramenaient ceux qui s'éruralent,
Les coups de plit de sabre pleuv.iont,
Nous marchions sans ordre, officiers et sou
dats pêle-mêls, Le respeet avait dispau
avec lu discipline. Les cipot:s grises ne
se génuient pas pour heurter au pissix
les manches galonnées d’or, Les cavalier:
bouculaient leurs capitaines C'était
l'anarchie sous l'uniforme, Lu pire ds tou-
tes ; des rixes s'ensuivaient quebquetois,
À l'extrémité de la rout* qu: nous sui-

vions s'ouvrait un pont qui enjambait un
canal, et donnuit aces dans une sorts ile
formée par une grande courbe dd: Lu Mouse,
qui dessine un oméga, Les deux pointes
de l'oméga sont reliées par co canal, qui
ferme hermétiquement l'ile vers liquelle
on nous poussuit par troupes. Nous étion=
dansl’île d'Iges, ou prusqu’ile de Gliires.
comme duns une prison. Une rivière lui
sert de murailles. Une ceinture d’eau n'e-i
pas un obstacle moins infranchissable sou-
vent qu'une ceinture de briqueset de m-
ellons, H m'a été facile d'en faire l'exné-
rienoe pendant les quelques jours que j'ui
passés duns l'île, tournant autour de mou
domaiue avec la monvtume ct patients ré-
gularité des animaux en cigu, qui futi-
guent le regard par la constance: de leur
marche inutile.

Les vieux zouaves jetaient Uncoup d'œil
autour d'eux froidement. Jus plus jeunes
pressaient le pas pour mesurer l'étenduv
du champ qu'on leurlivrait. Une trixtes-
se sombre se peignait sur quelques visiges,
d'autres, en plus grand nombre exprimait
l'abattement. La colère ét it tombée.

—C'est à présent que les tiquinerics
vont commencer, me dit mon Voisin.

Le vieux qui m'avait fait un discours
Ja veille vint à moi, et, me frappant sur
l'épaule:
—Tu dois être content, me dit-il, on

arrange tes débuts toutes les sauces.
Puis se reprenant: As-tu du tabag ?

J'en avais encore unc mince provision
au fond de mes poches; je lui cn oftris
une pincée. Je compris alors à l'épanou-
issement de son visage quelle place le tr
bac tient dans la vie du soldat; une pipe
bourrée, c'est l'oubli de toutes lex misc.
res.
—Tu cs un bon garçon, me dit-il en me

serrant la main d'une façon à me briserlus
os.
Je venais de'conquérir un ami qui se

serait fait tuer pour moi pendant cinq mi-
nutes.
La presqu’ile de Glaires sc compose

d'une légére éminence donut les deux ver-
sants 8'ubaissent vers la Meuse; on y dé-
couvre un petit village, Une assez grand:
maison d'habitation et un moulin, Au
point de jonction de la rivière et du canal,
un barrage alimente les écluses de ce mon-
lin ; de l'autre côté de la Meuse, de gran-
des prairies s'étendent jusqu'uu pied de
collines boisées qui couronnent,l'horizon,
et que l'armée prussienne occupait encore.

Des officiers prussiens alluient et ve-
paient dans l'ile d'un pas méthodique ct

   

 
   

  

| d'hésit.tion, point d'embarrus.
licutenant. mince et fluct. pâle et blond, .

   

25
 

 

sc composuit cette armée de prisonniers |d’eau froide qui s'aplatissaient sur mon
quel emplacement il devait oceuper. Point

Un jeune

nous servait de guide. Nous nous avan-
| cious et neus nous arrétions sur un signe
(de sa man ; par moments, à ce sigue muet
‘ il ajout ait un mot. Il tenait un carnet à la
Uriin, OÙ je suppose que jes vaineus dont
il répondait étaient clissés par numéros

“d'ordre. Une dernière fois nous fimes halte
sur l'un des versants de l’éminence. D'une
claire ot nous montrant le sol du bout du

* doiet :

po —Cet ici, m ssicurs, nous dit l'off-
cier.
I Crit hit heures du soir. Sous nos

pieds des toulf = d'herbes humides s'éten-
duient sur un lit de boue

, —A=tu choisi ta place me dit un ca-
lmarade, Et d'un air de philophie gouail-
clase i —-N1 ta veux lu moitié du mon lit,
| preuds_ ajouts-t-il,
«1 venait de se coucher tout de son long
: part rre: je l'imitai
i Quin j'ouvris les yeux, | rosé. et la
(pluie mm'uvsient percé jusqu'aux os; je
| pouvais croire que le tartan qui me ser-
(vit de couverture était tombé dans la
rivière, Je vrclottiis.

11 faisait encore nuit; mais des lucurs
i termes qui dessinaient lu crête des collines
me faisaient comprendre que le jour n'al-
Lait pas tarder à paraître, Je me levai, et
pour me réchauffer autant que pour assou-
vir wa faim, j'allai duns les champs arra-
:her des poumes de terre, J'avais eu beau
fowler dang mes pouches, je n'y avais pas
trouvé une miettes de biscuit ni une par-
elle de Lied; je n'avais plus d'autre four-
nisseur que le lissard, Je n'avais pas fuit
ciuquant- pus duns la campagne, que j'a-
perçus des ombres errants ça et là à l'a
venture. Elles se hoissaient vers la terre,
csv reloscient par mouvements alternaftis
ot irrésuliors, Je compris que cette même
pensée dont j'étais fier avait germé dans
l'esprit d'un nombre respeetable de soldats.
Tous lea pieds de pommes de terre avaient
Été proprement seconds,
—Un peut plus loin, il ÿ en aura encore

poux tout le monde si tx te presses, me dit
un crenydior, ’
he an’éeartiis La pluie tombait toujours.

A La première clarté du matin, nes yeux
ravis reconnnrent nn troupeau de moutous
broutint l'herbe à l'extrémité d'un champ
voisin.

  

 

  

   

    

 

  

 

 
—Dies cotlettes! int criaun camarade

qui ta'av.it suivi,
J'avais déjit pris ma course du côté du

herser, C'etait un petit vieux grisonnant
Lui révait sous ss limousine, les deus
{nains sur son bâton. ’

Combien le mouton 7 Jui dis-je.
—C'est que je ne suis pros le muitre, ct

je ne sais quais si le propriétaire,...me ré-
ponditil en >e grattsnt l'oreille,
—Dis toujours.

Dane! répliqua-t-il en clignant de
(læil, on pourri croire tout de même que
des maur:deurs eu ont volé un...ça s'est

{ vu.
"rt nement.
—Alors c'est quatre franes.
Je hui donnie ont sous, et j'emportai la

wonton sur mes pales, On ee vit pass
ser CU Courant avee mi proie vivante. Le

bruit se répausit, comme une traînée de
poudre dans les compements, qu'un trou-
peau de moutons paissait aux environs,
Zo waves et chasseurs d'Afrique se mirent
cn campagne comme des géns pour qui au-
cune r. n'a de mystères, Lu clientèle
du b-rzcr augurentr à vue d'œil, 11 prit
coût à $1 spéculation, ct, ses prétentions
auemontant avec ses scrupules, lu bête que
j'avais vue pour quatre franes en valsit
quarante une heure après; le troupeau
= évsnouit comme un brouillard,

H'avais bien d'animal, ct il n'était pas
mripre, l'ile mme fournissait assez de brous-
saîlles pour avoir du feu; mais où trou-
ver du x) ou du poivre? Où découvrir
du pain surtout 7 Recherches, offres bril-
Lites, supplication, rien ne me réussit.
Mon compagnon n'avait pas été plus heu-
veux, JS dallut se résigner à #'asseoir au-
tour d'un quartier de mouton accommodé
A le diible dans su graisse. Un Pavalaig,
on ne monzeait pas. Quelques prune de
terre cuites sous Ir cendre me cousoltient
un peu. Nous câmes du mouton, à diner
et à déjoûner. pendant trois jours. La
lime seule pouvait combattre l'aversion
qu'il w'ingpirait. Une heure vint où il
wen rete plus un débris. d'eus l'ingra-
titude de uen réjouir. Les tristesses et
li sobriété farouche des jours suivants
l'ont bien vengé, Pendant le règne du
mouton, j'avais eu des inst nts de volupté,

ils n'étaient offerts par des camarades sous
La forme d'un quart de bisenit ou d'un
pen de café, Ces magnificences m'éblouis-
saient, Elles ne durèrent qu’un temps ;
mais ce qui mettait le combled mon ex-
taxe, C'étaivune cigarette, J'avais usé de
Ina petite provision de tabac avec la prodi-
wilité d'un fils de Lunille qui croit que les
cantines guivent le soldit dins toutes ses
aventures ; j'avais compté sans la capti-
vit,

  

 

 

  

 

 

  

Un matin, errant sur Le lisière de mon
campement, j'aperçus un groupe de soldats
qui gestieul dent avec une animation sin-
gnlière. Des exclimations sortiiertt de ce
groupe, de m'approchai, et vis un zouave
qui, debont ru milieu d'un cercle avide,
mettait aux cnchères une cizavett> dont
l'enveloppe de papier contenait un toël nge
Liz are de poussière de tibue ct de ie de
pain ramussées avec les ongles au fond des
cavités que recélait son large pantalon. On
offrait ce qu'on avait, quatre sous, non pas
pour l'aequérir ct en fire sa propriété ex-
clusive, mais pour obtenirle droit précieux
d'aspirer un certain nombre de bouffées.
Ou poussait comme dans une salle de
vente, Un eaporal offrit un frane. Je
doublai son enchère, un frémissement par-
contut l'auditoire, ct, au prix de quarante
sous puyés comptant, lo droit de fumer un
tiers de Ju cigarette, avec le privilège de
conunencer, me fut adjugé. Les autres
udjudic it rires se rangèrent autour de moi,
ot ha cigarette mesurée et marquée d'un
cercle noir au tiers de «a longueur, dix
pairs d'yeux suivaient les progres du feu
tandis queje la tenais entre mes lèvres.
Pendant les deux ou trois premier

jours, il y avait cu des heures de pluie et
des heures de Foleil. On employait celle-
ci à sécher l'insupportable inmidité ocea-
sionnée par celles-là; mais un matin le
ciel parut tout noir, et li pluie se mit à
tomber avec une persistauce et une rézu-
lirité qui pouvaient aisément faire croire
qu'elle tomberait toujours. Vers le soir,
mouillé comme une éponge qui aurait fait
une chute dans une rivière, on me recucil-
lit dans une tente. Sept ou huit soldats
se pressuient dans un espace où trois ou
quatre auraient peut-être pu s'étendre. d’é-
tais en outre arrivé le dernier, et je dus
m'’allonger au bas bout de la tonte. Après

 

  

 

nile indiquant & chacun des corps dont | une heure de sommeil, de larges gouttes
i bi

+

 

visage me réveillèrent. Un sergent que
mes mouvements tracassuient ouvrit les

paupières nonchalement.
—Ca, me dit-il, c'est la pluie.

(4d continuer.)

 

ADRESSESDIVERSES.

R. L. J. B. LEBLANC, CHIRUR-
GIEN DENTISTE, Élève et <uverssour

du Dr. Jourdn!n,) No. 551, Rue Cratg, nu Coin de la

Rue Cote, Montréal,

  

 

De 9 4 5 heures, le Dir. LEBLANC extrait les |
DENTS sins donleur, au moyon dit GAZ,

Imad 1571 an-152

C A. PARENT, NOTAIRE,

43 RUE RT. VINCENT,

ur

Domirlle: 376 RUL ST, Jost,

Moxrirfar.

cauz17 oct. 1871,

 

DMOND LAREAU LL. I.

AVOCAT.
23, RUR ST. GABRIEL,

MONTRES
9 octobre. ot

 

   

 

MACHINES A COUDRE.
omer TIL em ee aiden =—

IA MACHINE à COUDRE à Point
NOUÉ D'USBURN EF,

 
La Reine des Machines @ Conudye Canedionnes,

 
DES MILLIERS de personnes se servent à pi

sentces Machines, Leurs excellentes qualités

ne peuvent plus tre révoquées endiontez elles font

éalement des deux côtés le point noué «1 hlen con-

nu, et tout te monde accorde à dire qu'elles sont

supérieures à toutes les autres Machines, Par te

  

 

grand nombre d'ouvrages pont Jesquels on peut ©

sen servir, Lu porfcetion, he honnté et lu supériorite

du mnécanisme, ba fuellité d'ajustement, Li force et

Ta durée

 

LA MACHINE à COUDRE D'SPORNE CT

 

BANS RIVAL

On peut gen servir pour coudie bes toast pins

fines, les par dessus Jos plus uti, ou deo Sema

pelgne.
Hi elle n'ést pns ce qu'on la repréur

ost considérée nulle,

nie

Un LL garantit pour trois nn-.

La MACHINE OSBORNE est couric

mécanisme en est facile à comprenire,

vend pour In moftlé du prix cles Machines que care

À peu prés le mn me genre d'ouvrages, les Fabri-

cants étant déterminés de la mettre fl portée des

moyens du toutes les familles dit pays,

Il sutlit d'essayer nos Machines pour so con-

valnere qu'elles sont sais rivales,

  

 

 
LA MACHINE APPELÉE “GUELDIT REVE

BLE" est par excellence In meilleure

un senl fil qui soit en vente—de jà son succès mer-

 

vellleux. On peut gen servir pour toutes los
coutures ordinitires, Les prix en ont été beauroue

diminués

 Machine à la Main, avee tous les accessoires,

§ Treadle, do. $17. Un garantit chaque Ma-

chine,

ON DEMANDE DES AGENTS,

S'adresser à LA CIE. DE MACHINES A COUDRE

bE GUELPH, Guelph, Ont,

GEO. HARVEY & Cri,

No. 313 IÎtue Notre-Dnine, Montres,

  

Agents Généraux pour la Proviner de Quélibe,)

i juin 1871 f==117

 

\ TM. PIPE, MARCHAND DE
tous les modèles de MACHINES A COU.

DRE, exécute avec soin les réparations dont it est

chargé. :

 

MACHINES à DOUERà Ia Semaine, au Mois et

l'année,

VENTE de MACHINES avec conditions faciles

de palement,

Il a toujours en Magnsin les MACTIINCS de

WHEELER & WILSON,

186, RUE ST. JACQUES,
31 oct, 1870

 

 

IMPRIMERIE.

 

 
 

AUX IMPRIMEURS 11!
 

Machines & Imprimer * Wharfedala,”
R. HORSFALL,

Machines a Imprimer “ Wharfedale,”
I. HORSPALL,

Machines 4 Imprimer ¢ Wharfedale,”
Ro HORSEALL. (

Machines à Imprimer “ Wharfedate,"
R, HORSFAT.L.

Machines à Imprimer “ Wharfedale,”

R. HURSFALL, Rue St. Sacrement No, 5.

 

 
15 août 1571, ann,

UX IMPRIMEURS ETREÀ XI Ul ET Ri

 
Jo puls vous fournir les Machines employes

‘ans votre Industrie à un prix plus bas que tont

autre arent, Informaz-vous de leur prix dans tou-

tes les malsons qul font ce commerce, ot Je vous

donneral les miennes à meilleur marché,

R, HORSFALL, ;
No, 5—Rue St, Sacrement —No. 5,

MONTREAL.
15 août 1571,

AVS

S, COLLDENS, fabriennt d’Encres a Tmprimer
spéclaiité d’Encres de la meilleure qualité, NOIR

DIZ JAIR, pour impression de LIVres el Journaux,
aussi, D'ENCRES DE COULEURS

ELEM

 

IMPRIMEURS!
 

  

DéroT #T FABRIQUE: 13 RTE FRANKF-.

NEW-YORK,
 

PRIX MODERES, toute cuers ven

Maison est gurantte.

Les Imprimeurs, qui h'ont Jumals eraçios.

cheres, sont Invités à les essayor, ls v

 

  

 

qu'elles sont au moins égales sinon fur Éreures à:

toutes celles quo l'on trouve sur lo niarobé,

31 janv, 1571 ans

 

PEINTURE.

AVOIE ET LAURENT,Peintres
de Malsons et d'Enselgnes, Imitatours Tapis

slers, Décorateurs, Vitriers «t IManchisseurs, No,

117 Rue St, Laurent, Montréal,

   

 

Nots nvons honneur d'Informer le publle que

nous avons ouvert le } REM1IER AVRIL dernler
un ateiler et Un magasin do

PEINTURE,

HUILF, MASTIC,

VERNIS, CLOUS,

LAMPES, HUILE DE CHARBON, ete.

DE PLUS:
Nous nanrons toujours un assortiment complet ot

varié de Tapisseries, Bordures et Décorations,

AUSSI: ,

Nous nous chargerons de tons les Ouvrages qu'on

vottdra bien nous confier à la Campagne, jour

Eglises, Colléges, Couvents ou Résidences Privées,

à des Prix Modérés
HÂVOIE ET LAURENT,

na=-11322 mars 1871.
 

— Aussitôt qu’un parent meurt, en s'adress
sant de suite à l'imprimerie du Pays, on peut
te procurer en moins d'une demic-heure quel-
ques centaines de lettros funéraires de $1,00 à
$1.80 10 100.

   

AVIS DIVERS.
 

VENTE IMPORTANTE.

310 Sacs à 5el, d'occasion.
bY) couvertures, do

23) paires de raquettes
100 marmites de camp.

5) Tontes,

| lleonpe à incendie,

| S'udresser à

; W. REID et CIF,
1 pine Seti], Montréel.

\PRETE R. 25,000 DOLLARS.
L _

A des Conditions |

theead

  

 

x ot sur garmatles hypo-

 

 

  

| Un achète anses! des Créntices Sur NITNOS gArao-

iUes S'udresseri

| BUREAU et DUMOUCHEL

| Notaires.
i

[Lae 56 Prangols- Xavier.
{any vil, Jno-131

| VIS AUX PERSONNES INTE-
| 4 RESSERS DANS LES POUVOIRS D'ESU

MOULINS,UP DANS LE

 
Pormettez-moi d'Informier 16 publie que J'ai pris

L-Cnrrangements vec Me. W, I, BARTLEY

1 Clk, des ST, Lawes ENGINE WORKS,

Moutreal, pour muntifucturer et vendre mes Tur-

Dines appolérs SAGISON TURBINE WATEXWIEELS

dans du ProyBres de Québee,

   

  

A. 14 COLE,

 

quener de l'avix ci-dessus, NOUS SOMIN ES

ater promptement foule commande

qui nos sera faite pour Jes Turbines appelées

Po Cole Sanson Turbine Wator Wheels,” ainsi que

pour toute autre nouvelle machine, améliorée,

filte dans le but do sanver beaucoup de main

d'euvre Hnportée des Etats-Unis et d'Angleterre,

Nous sommes en mec C1re de fournir toute la ma-

ehfinerle nécessaire © une sclerle, aux moulins à

farine, à cander où à toute autro manufacture, usi-

ne, ete, d'un puis minable, et Men supdrioure

  jrrdàe

   

 

  

VW.P, DARTLEY x CIB.

 

 

 
QOCIETE PERMANENTE DE;

Construction du Districtde Montréal,

DIVIGEONDIE No, 13,

 

'

!
| commqualité aux anciennes machines.

|
1
+

|
È

|
AVIS ost parie pr°-ent donné qu'un Dividende

fe € par ent jour le seinestre courant sur les

Part: PERMANENT ifn cette Soclété, 2 Cté

| déclaré et à payable le et après le PREMINR

GUFOBRE proecluin > n bureau de In dite Société.

Le livre des Transports serr fermé du 15 ou 3

Septembre courant Inc! civermment,

l’ur ours,

 

   

 

 

 

P. A FAUTEUX,

I Nee.Tras.

linoft, Jno-239

ignés ont le plaisir
de faire connaitre au publie qu'ils ont en

Main tir Vaste asso-timent de CILAPEAUX DE
ROT DE FEUTRE, les plus varlés et les plus

choisis qui aient jamais ôté linportés. Prix très

réduits,

 

AVIS.—Les Sou
À. 

  
  

RIDTERT « CIE,

No. 193, Rue St Laurent.
Umi an-137

VIS.—M. ISAAC LEVY à l'hon-
neur d'informer su nombrense ellentole ct

le publie en géncral qu'il est pr Là telndre et à ré

parer toutes sortes de Fournitures, Un refalt les
Fourrires date le dernier goït. Assortiment va-

{riéde lo rires poitr Dames, Mesaletrs ot Enfants

A des prix raisonnables,

La

 

 

 

ISAAC LEVY.
Colnoles Ruos MeOill et Notre-Dame,

nn-18.

DE FAILLITE DIS lam,
tt ses amendements.

5 Nov.

ACTE

 

 
Dans l'affnire de Louis Perraultet Charles Ovide
1 Wt, aus<ihion individuellemoent que comme
ctiant menthres de Lusociets «Ionis Perrault et
  

panic,” de Montreal, imprimeurs et éditeurs,
nds,

  
  

  

 

Joux Wayrr, da la Cité de Mont-
îeiel, al ét“ normitné syndic en cette  

neers sont venus de filer leur reclame.
ant moi, diel 4 Un mois, et sont par les

cs de se rénnir à mon bureau, au   

 

  
    

 

Mere xehaneeBuilding, KteSt.Sacrement,
en la » Mar 1, Je: BH, 15 fièmea jour de Jan-
vler ain, à 11 heures s,1t, pour l'examen
des Fadliis at dispo-er de on general,

WY,
Syndie officiel.

Montreal, dae 1570 bs-55

romeme rer rame ce 

 
FERBLANTERIE.

JENSEIGS E DU CADENAS D'OR.
J -
Le soussigné ost Agent pour

A RITASSER COMBINÉ
A Vareen.

LI (ÉLEBRE SAPOLIO FOUR NETTOYER ET POLIR.

L12 PoRLE PAssaGT ERICAIN DASE BURNER,”

Ie Pocle de plus parfait sur le marché.

DL J. A, SURVEYER,
#21 Nue Craie.

tus-121

 

    

  

  

 

Guvril 1s71

ATELIERS DE FERBLANTERTIE
i LP PLOMBERIE DE F, DRAPEAU, No.

11%, Rue St. Laurent,

 

 
AVIS est donné que M, F, DRAPEAT, de la

malson St GEORG& DRAPEAU, ouvrira le 15

de Février courant, un at~ller de Ferblantorie,

plomberie, Taunpes et Tulle de Charbon,

M,F, DRAPEAU, tout en remerelant sa cHen-

le st le publie en général de encouragement

Hberal qu'on lui a donné, les informe qu'il conti-

nuern comme por te patssé À exécutories comman-

dos de Plomberie, de Couvertures en ferblane, en

téle galvanisée et autres ouvrages, ete.

M a constamment en magasin un assortiment

complet et varié de Ferblanterie, Forronnerte, de

Lumpes et Hulle de Charbon.

M, Drapeau vend aussi de l'Hulle Brevetée,
Toutes cominatrle- seront exécutées À très bas

prix et sous le plus court déuitau No, 118, Rue St.
Laurent,

 

   

F, DRAPEAU-
29 s'vrier Is71 aa-15

[POLLS « MORNING GLORY.”

C CratirtcAT DE TL Seutiey LIUNT, MA,
FRS, bin D,

Montréal, 18 sept, 1871,

MM, PROWSE FRERES,

ERS MEssiEuns—J'al ful usage pendant la

re année, de Votre Pocle $ Morning Glary,”

et f'ai Lbeatucoup de plaisir à certifier qu'il est le

meilleur, suivant mol, qui ait ét5 Invonté pour

chauffer avec du charbon Anthracite. Iprésente

une surface plane de laquelle no se dégage Jaranis

une trop grande chaleur; il n'est pas sujet à so

sallr par Ia condre, et avec un pou de soin le fou

peut «tre entretenu pendant plusieurs mois,

T, STERRY HUNT.

A vendre par l'RowsT € FRÈRES.

22 sepls 1471

   

  

an—204

 

(FRANDE DECOUVERTE!!

Aux Entrepreneurs et Constructeurs de batisses

par Messieurs Morin et Logros, Ferblintiers, Po-

seurs d'appareils de Gaz, de Corniches en tôle gal-

vanisée, et dr Convertures de toutes espieos, Nas.

8% ctfiTue Notre-Dame, Montréal.

Messteurs MOIRIN « LEGROS vlonnentd'obto-
nir un brevet d'invention d’une grande importan-

ce pour posor les Couvertures en Ferblane, en Tole

gnlvanisée où Tole Noire, ou en autres Métaux

d’uno manière blon préférahlo À toute autre et

motny dispendicuse la beauté et la durée do ces

sortes de couvertures étant sens rivales MM.

Morin et Legros sont heureux de prouver Ia supé-
riorité de lenr invention, et s'engagent ñ donner

pleinoot entière satisfaction à tous enix qui vou-

dront bien les encourager.
MM, Morin et Legros désirent des Agonts pour

1n vente de leur brev t,
115 £e chargent d'exécuter promptementtout on-

vrage qui leur sora conilé à dos prix modérés,

MORIN & LEGROS,
Nos, 53 et M, Rue Notre-Dame.

em-2 ,

 

19 sept. 187k

TRANSPORT DES MALLES,

MJ\RANSPORT DES MALLES,
BUREAU, DE POSTE MONTRÉAL, 21 Rept. 1871,

Distribudes, MALLES, Levées.

 

A. MP, DL

8.80.
8.30

 ONTARIO.

+... Ottawa, p.chemin de fer(a)
+... |Province Ontario (a)... -
6.0){Riviôre Ottaws par route.

Ï QUEBEC.
Québec, Trois-Rivières et !
Boral, par v: vec st

Québec, i
Rivières, Arthaboska et
Rivière du Toup.

-00S6, Rémi et Hemmingford|.
3.UUSt, Hyacint.etiSherbrooke| 6.

Do Ht, Jean at Rouse's Pui.
Shelfort et la Jonction du
chemin de fer Vi.

  

  

    

 

 

   
   

 

MALLF. LOCALES,

11.08... | Beauharnot! (route)... * 6.0...
Chambly (aussi # A.M.) ot! !

ur] .....0 St. Coésalre.............. |.2.00
Contrernarr, Varennes ot ’

noel... rate … Lan

1.0 Quest lin.85.
19.0 Huntingd A
gs Lnchiine.. .

Cees Bt. Lambe
A Laprairie ..
Tongueull.. -
N. Glasgow « Bt. Rénolled.

A Terrebonne et St, Vinoent
Pointe St. Charles, ........
St. Laurent, St. Eustache,

 

  

 

   
Ste, Scholastique, oy !

eue 1.89 Delle Rivfère.....…..….....} 7.00, ....
St. Jérome, Sto. Rose eft |

fens 2.80] Ste. The Cee] TOOL

    

   

Tou
St. Jean et Station St. Ar.  

   

 

    

  

4 L380

PROV. MARITIMES. | !
| ' !

. ceo No-Brunswlick et Isle P.B;...... 19,27
ve : Halifax, N.-B... + 12}a7

+ ea malles pour T.-Neuvel
, sONt envoyées tous les
| jours à Hailfax, et de lal

ia transmission so fora
| tous lez Vendredis altor-l

natifs À partirdu 3 Juin.|

! BTATS-UNIS,

Boston et las Fiats de Ia !
; Nouvalle-Angletorre,ex- L

84 9};......:__copté le Maine... « 8.00 2.15
New-York et les Etats du;

sa 95FA Sud...Cee Sia?
! Island Pond, Portland ot} |

Ss0f.....{ JleaMalne................. per 12je7
{Flats de l'Ouest et du Pa-|

B.A... eifique et Manttoba.. ...| 7.00, 6.45

INDES OOCIDENTALES. |

Lettres, ete, payées d'avance fd) |
N.-York, sont expédiéos chaque | |
jour New-York d'où partent
les autres mailles, | ;

Pour Havane et Indes Occidentalos Hi... 2.15
vid Iavane, tous les Jeudis P.M, | | |

Pour St, Thomas, les Indes Occiden- i |
tales at Is Bresfi, le 2ème Jour de | ! i
chaque mols. i !

GRANDE PRETAGNE, |
i

Par Ia Hgne Canadier : Vendredls,.......| 7.0
Par la ligne W. & G.: 1 |
New-York. J vandtde 7.00 

 

 
a)Lessacsdelamalle par los chars sont ouverts
{akan 7.30 a.m. ot 7.35 p.m.
(b) do ouverts jusqud L.p.m.

Les lattres enrécistrées doivent » tre déposées 15
minutes avantla fermeture des malles,
Les boîtes À lettres dansles rues sont visitées à

19.39 a.m,, 1.15, 5.45 et 9.00 p.rm.
Le DImanche à 9.09 pm.

 

 

GYAND TRONC
 

AUGMENTATION DE VITESSE, 
NOUVEAUX CHARS POUR LES CONVOIS EXPIESS,

 
Les convois partiront maintenant de Montréal

colnme suit :

ALLANT A [JOUEST:

Convo! de la Malle pour Toronto et los

stations Intormédiaires.

Express de nuit pour Ogdensburg, Otta-

wa, Broekvilie, Kingston, Bellevilte,

Toronto, Guelph, London, Brantfont,

Goderleh, Buffulo, Detroit, Chicago ot

toutes les autres localités de l’Ouest N

Convol A petite vitesse pour Kingston,

Torontoetles stations intermédiaires,

M.

 

3.00 P.

6.00 ALM.

Convo} A petite vitesse pour Brockville

etlesz statlons intermédiaires... L.A P.

Convois pour Lachine à 8.00 A. M. 9.30 À.

2.0) P. M, et 5,00 P. M. Le convoi de 2.090 p. m.

à la frontière,

ALLANT AU SUD ET A L'EST:

Convoi a petite vitesse pour Island

Pond etles stations Intermétiaires... 6.45 A. M,

Express pour Boston vid Vermont
Central

Express pour New-York et Boston via

ie Vermont Central....... L330,
lixpress pour Island Pond ..…....….. 100 P, M
Express do nuit pour Québec, Island

Fond, Gorham et l’ortiand, et les Pro-

vinces d’en bag, arrétant entre Mont-

réal ot Island l’ond à St, Hilaire, St,

Hyacinthe, Upton, Acton, Rlehmond,

Brompton Falls, Sherbrooke, Lennox-

ville, Compton, Coaticooke ot Norton

Mills, à,

M.
M.
va

 

 

 

10.10 P.M.

 

JrChars dortoirs pour chaque convoice nuit,

Bagnge marqué (checked).

Los bateaux a vapeurCarlotta ou Chase, laisseront

Portland pour Halifax, N. E., tous les Mercredls et

Samedis Après-Midi, à 4.00 hs. P. M. Le confort

est excollent pour les passagers et pour le fret.

Les Vapeurs do la Compagnie Internationale,

qui sont eu correspondance avec le Chemin de Fer

du Grand Tronc, laissent Portland tous les Lundis

et Joudis à 6 hs. P. M, pour St, Jean, N. B,, otc.

On peut se procurer des Billets & toutes les prin-

cipales Stations de ln Compagnie.

Four plus de détails et connaitre le temps do

l'arrivée ot du départ de tous les convois aux difié-

rentes stations intermédiaires, s'adresser au Bu-

reau des billets à la Station Bonaventure, ou au

Bureau No 9, Rue St. Jacques.
CT, BRYDGES,

Directour-Gérant

 

ANADA CENTRAL, BROOK-
VILLE ET OTTAWA.

Changement d'Heures commençant Te 25
Septembre 1871.

 

Le ot après LUNDY, 1e 25 SEPTEMBRE, 1371 los

convols voyageront conime sut:

DEPARTS DE BROCKVILLE.

EXPRESS à 7,30 A.M,; arrivant À Ottawa à 12,50

P ta Sand Poca 130 PM, en con-

nexlon aveo les Stenmers de la Compagnie

do Transportation. Traln [Local à 1,10 PM,

PAR OTTAWA—EXPRESSH A 4,10 PM, on con-
nexion nvoc l'Express ‘u Grand Tronc ve-

nant de l’Fst ot de l’Uvest, ctarrivant à Ot-
tawa à 8,10 PM, ot à Hand Polnt À 9,00 PM

DEPARTS D'OTTAWA.
Par EXPRESS de l'OUEST A 10.00 AM, arrivant

4 Brockville à 1,50 P.M., et en connoxion
avec l'Expross du jour du Grand Trone al-

Iant à l’Est et à l’Ouest,
TRAIN DE LA MAULE à 3.20 P.M.

ARRIANT 4 SAND

A 1.30 ot 7,18 PLM, ct 8.00 EM.

Los convols sur le Canada Coutral ct Brancha
de Perth correspondent régulièrement avec tous
les convois sur le chemin de D, & O.

Connexions certalnos nvec les Trains du Grand
Tronc, Ligne dela Malle et les Stoamers de la
Compagnie de Transportation.

Le Train Expross du Matin laisse Sand Point A
9,30 A.M,, après l'arrivée du Blenmer do Pom-

broke, Portage du Port, etc.

Le frot est envoyé avéo célérité, La voio des
B et U. et C. C. Gtant de la m:me largeur
que cello du Grand Tronc, les wagons de marchan-
dises se rendront à destination par le Grand Trono
sans transbordement

 

POINT.

H. ABBOTT,
Gérant

Mreokville, 20 nov. 1870. 216   
   

FONDERIE D’OSHAWA.

A COMPAGNIE MANUFACTU-
RIERE

JSOSEPU HALL,

(rONDRE EN 1851)

 

LA FABRIQUE DE MACHINES

JOSEPH HALL,

PROPRIRTAIRE,

OSHAWA, ONTARIO.

FABRIC 4 LA CKLEBRK

Raur Double Hyi.uulique (Turbine)

Leppel ürevotés.

 

Nous somes lon patihs (abriennts qui pulssent

fournir la véritable RonLeppel en Canada, com-

Iele fait voir le certificat sulvant :

Springneld, Ohlo, 25 déc, 18068.

C’ost avec plaisir que nous annonçons au publie

canadten que nous avons venda et fourni à M, F.

W.Glen, d'Oshaws, Ontario, des Dessins, des Mo-

dèles, des Moules, des mosures et foutes autres

choses nécessaires pour construire notre célèbre

double Roue Turbine Hydraulique Inventéa par

Jaunes Leppol ct connue sous lo nom de “Roue

Leppel”*
Nous ne fournissons & aucune autre Manufne-

ture les moyens dola fabriquer. Sans l'informa-

tion quA nous avons donnée à M. Glon, porsonne

ne peut bien construire nos Roues, et nous con-

saillons aux Canadiens de n'acheter nos Roues que

de lui. Les avantages de M, CGilen ne peuvent être

surpassés, at nous sommes sûrs qu'il construlra

une Ttoue qui donner une entière satisfaction.

Nousle recommandons donc aux Canadiens avec

una pleine conflanee, certains que nous sommes

qu'il fabriquera uno Roue égale de toutes imantères

à la nôtre,

 

Signé: JAMES LEPPET FT CIF,

GARANTIE.

Nous sommes pr ts à fournir les Roues Hydrau-

Hques, Gnrnitures, Arbres de Couche, Poulles ot

tout le maeanisme indispensable pour les faire

mouvolr; et sl apres un essai de deux mots ls ne

satisfaisitient pris le public, nous les reprendrons,

en payant les frais de transport ot en remettant

l'argent qui nous atualt été donné, Si par hasard

quelques-uns a'étalent pas sntiafuilts de la Roue, et

ne pouvaieut la changer en un certain temps,

sans y perdro dans leurs Intôr ts, nous leur por-

mettrons de se servir de tout le mécanisme pen-

dant un temps raisonnable (r’excédant pas un an)

sans leur charger aucun prix, afin de pouvoir la

changer, sans leur fulre tard en aucune manière.

Nous donnons ci-dessous les noms de ceux qui

go serveut de quelquos-unes de Loy oes, ot nous

invitons tous ceux gui déstreralent eu acheter, a

COITesponire uvee ouX.

  
   
  
  
  

   

 

  

 

  

 

   

  

   

 

  
   
   

  

 

  
    
  

   

   

  

 

«vid Arnold... --Dawn
wns Arkeil, rketl

Boucher & Ander: icorgina
Rownmun & Pringle CAvening
William Ben. Oshawa
A Buntin & Co. Valleytielt
A Barbeau St. David
N Burnh ’Foronto
JH Bicl . Columbus
Win Sarness. .Bungor
A J Buck. Sorwoo
Wim Hroominer shystone
J M Brace... Gtubbell's Fails
Ghri st

  

  

   
  

  
  

  
   

   
  

  

    

    

     

 

   

   

   
  

        

    
  
      

 

    

    

  

 

   

 

  

 

     

  

 

  
  

    
  

  

    

   

  

  

   

  

  
  

 

James A Cle Apunoy
A «J Clemens . Hedpeler
A Chown. Kingston
James Dye -Ferrytowu
John Dyke... Uxbridge
Diamond & Dinmond Belleville
samuel Davidson. . Lindsay
C Is'brewr, Mountada View
M Davern.. Napanee
mes Elliot, -Port Hope

Nicholas gu ‘ottenharn
Rufus Eve Everton
Robert ory fontrenl
Francis } Brooklyntres.
Farrand & Miles. Campbetiford
SJ Gre [Pr
Thom
Joseph Goald.
Villiam Goralo
Gibbs et Frères.
U ati Greenwood
Gondon MeKay & Cie.
Wm & Walter Guthrie.
Win Hiller.........
Hillard & Dix
GB Hall.

 

Airaften
Thoroht
-Wilmot
Enniskifien
Parkenbamn
Suchen
Almonte
-Montréat
Perth
Highland Creek
Forestville
Brooklyn
Port Hope
Guelph
AGananoque

.. Sherbrooke
-GTOHO
Newenatle

  

 

Heath & .
121 Ilarrison..
Irwin & Boyd
Jon Ingles... .
OF Jones & Cle...
A Lomas...
Jumes Lee.
Caluhan Lent
JO Langman.
AJ Lorkhart
Hugh Munro.
JW Marsden
John MeDougal
Wm Murray.
John MeRs
Mebowuall & t
Sumuel Merner..…
IsaModel
Jonn \
John Me
Join Nichol.
Wm Noxou....

      

 

nnington
Sewmarket
fontréal

Mild Mays
‘Renfrew *
-Demorestellle
ew Hamburg

Klora
.Rentrew
Sherbrooke
. Blomittokl
Montréal
=

 

A W Oglivio & Cie, Sonya
John Parish... Bowmanville
Wm Pottor. Jeaksdale
Richard Pirt. Sherbrooke
’aton Manntuetu Pickering
William Pros... “Duftins’ Crcek
James L Palmer
Pemberton & C
S21, Purdy. .
Peck, Beny
G Parish...
James Ruddy
Thomas Quickfa
A D Ro …
HR & W Rosemand & C
John Russlle....
Fdwared Smith
souche Frère
Moses Smith, .
Thos W Stephenson
Staples & Schulenber.
E «J H Smith
Alex Small...
Thos Steph
George Stacey.
John Smith. .
Peter Simpson.
Charles Smith,
R Staples...
Elis & Shupe.
Thos 13 Summ
Stephenson &
Torr Bros...
John ‘Thompson,
Wm Tuer...

Benurivage
Almonte
.Claromont
Oshawa
Bowmanville
Jutiing' Oreck
Norwond
Collingwood

  

Normandale
Montréal

Mount Albert
.. Brooklyn
Fin den

David Towns Bowmanville
Thomus Townsend. Orono
Thompson & Burns. .. Bowmanville
George Whecler Uxbridge
PW Wood. . Montréal
John Worlley. Potrolia
TP, Whlto.- Whitavalo
Wm Ward... Greenvitie
l'our plus amples fuformations adressez-vous a

FW. GLEN, Président,
Oshawa, Ontario.

Nous  fabriquons aussi des MACTINES A
VAPEUR, portatives et fixes, et des BOUIT.-
LOIRES de toutes sortes ot de toutes dituensions.
Machines de Sclerle de toutes sortes, anglaises cb

américaines
Bcles patentées oscillantes de Swartwout et Mulay.

Hetes clreuliires so plagant 8 ls runiu ot d'olles-
mes,

Talllants sImplos ot doubles.
Machines à Moulins à Fnrino do toutes sortes,

avec les dernières améliorations.
Galets, Machines Gouvernantes et Rabata,
Machines pour Iouves et Lattes,
Machines pour le bols, de toutes sortes.
Machines de toutes dimensions pour tourner, rabo-

ter et forer, ;
Machines À porcer et Métiers à Lsser, Tailioury

dl'écrous,
Machines pour fondre lo cuir ot Mauls A affiler.
Presses à la main d'imprimerie, de \ ashington.
Presses à pouvoir de Gordon,
Presses Cylindriques de Taylor.
Tailtenrs de papier, Régulateurs da Machines À

Vapeur.
Arbres de couche ot I'onlies,
Pendants s'ajnstant onx-m°mes avec des holes

86 hutlant elles-m mes
Fontes de toutes sortes en qpivre eten fer,
Nouvelles Machines de tolites sortes faites sur

commande,
Palrons de toutes descriptions manutacturss quand

on lo désirora.

On garantira toutes Machinss pour être faite avco
les mellleurs matériaux, et par des ouvriers très
habtles,
Pour plus omnles Informations, s'adresser

F. W. GLEN,

Président, Oshawa, Ontarle.
10Janvier 1871 na-51
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Jeudi, 7 Decembre 1871

AVIS JUDICIAIRE.

BNTE quon
VY De soariaes B AUTORTITL

anBA,RENDU, MARDI, la 20 N
, eyres de l'avant-midi, aax Lur .Notaires soussignés, No. 56, Huo Hi. Frame, ;Xavier, la Propriété Immobilière vl-après dé Titeformant fine partie de la communauto de pe ici-devant oxistant entre JoMN MYEus, db gtr

Ste, Catlurine, dans ia paroisse et le Daten
Montréal, Jardinfer, et feu Lume Cayman
MuMANUs, En lemme (décédée), savoir:
UN MORCEAU.ou LUPIN DE TERR

situé à Ia Côte Ste. Catherine,
et le District de Montréal, far
la propriété connue sous le 1
“&Eprlng Grove,” appartenant + Mde. Ju
Buchanan, venve de feu Michael MeCulloëh.
Eculer, ctautres, eb désigné sur un corti,
plan d'une partie de lu«ite propricus Syrie
irove,fait par H. M. Perrault, Ecuter, HEelie
teur provincial, 1€ le onzième Jour de Do-
cembre mil hult cent soixante, le dit plan
déposé de recont dans l'étude d’Isnac JonesGibb, Notaire Publie, par acte de EPL sts.dit, endate le cingutêmejour de Janvieril
bull cent solxunte-et-un, comme le ‘ot nu.
méro vingt-deux (He. 22) de Ilgure irrégulière
borné comme suit:— En front pur Paver,
du Clinetière du Mont-Royal, en arrière et
d’un côté pur Benjamin Hull, Lculer, «t de
l'autre côté par lu propricie de la dite Lu,
Janet Buchanan et itutres, eteontonant jr. i
lot clng cent vingt-six piedssur Li ligne op,
dite Avenue, yul est Une ligne courbe, tri,
ont quarante-deux pleds sur la ligne de Cot
séparant le dit lot de Ia propriété ga di
Benjamin Hell, trois cent quarante-guatre
teds sur la Ugne cu arrière, séparant le dit
ot numéro vingt-deux de lu propre
Benjamin Hall, ab sept cent onze pile
Hane séparant le dit lot de ln propriété de1,
dite Dame Junet Buchrnan et autres, mesure
française, plus OU mite, AVCC UN COtluge 69
brique, et dépendairccs 5us-é rigés.

Titre parfait,
On pout savolr los conditions et rocevoir img.

106 informations nécessaires en s'adressnet :

WRIGHT & BRUGAN,

Notalres et Commissaires,
No. 58, RUB ST. FRANÇOIS-X

Montréal, 3 nov. 1371, bij

CANAL,
PROVINCE DE QUÉBEC,
District de Montréal,

CTE CONCERNANT LA FAILLITE 859

 

ovembre c,.

 

SIN wy
dans fa pris.
TRUNT Pete che
ui de Lroy nie;

 

  

 

  

 

Dans la Cour Supérleurs.
DANS L'AFFAIRE

FRANGOIS-ZAVIER BARBEAU,
Fata,

 

Le dix-neuf Décembre prochain, le Sousshrny

demandera À la dito Cour, sa décharge en vertu qu
ttlt acte,

FRANÇOTS-XBVIER BARBEACU
per A, BRUNET,

; Ron provureur ad litem,

Montréal, 2 Novembre 15/1, an-3

A CTE DE FAILLITE DE 1809.

DANS L'AFFAIRT: DH

WILLIAM GRUNDELL, de ln Gité de Montréal,
marchand do tabucs en gros eten détail, ot
fMisant affaires en ia Cité de Montréal sous
los nomet radson de 4 Wm. Grundell & Cu.

Fara

  

 

 

Je soussigné, DAvin J. CRAIG, de ln CitS cd
Montréal, syudle Gillcle], al SW nummeé syndic oa
cette utlalre,

Les eréAnclers sont requis de ffler leurs réclamua-
tions devant moi d’ici à Un mois, et 1ls sont noûtés
de se réunir à mon Bureau, No. 11, Rue de Ploy i-
tal, LUN DIF, le VINGTIÈMEjour de Décembre, à 11
heures de l’avant-midi, pour examen public du
Fuailit, et le réglement Ges uffnires de Li succosalou
en général

DAVID J. CRAIG,
Sairnutite nroiel,

ba

 

Montréal, 13 nov. tb71.

 

MEDECINE
  

Ros BOVEAUX LAFFECTEUR

 Ce Birop Vigotaie Dépiratif, seulapprouvéet

rantie véritable par Ja signature GIRODEAU

SAINT-GERVAIS, est blen supérieur AU SIrop di

Salsopareille et à l'Iodure de Potassiuun. Hoestr-

commandé par tout les médecins de tous les

pour guérir, sans morcure, les vleos dti sai

que Dartres, Serufules, Engorgements, Uleère

UGales anclennes, thumatismes et les Malndr -

Coniagleuses, nouvelles et nnclennes. Colnmes

puratifpuissant, il détruit les accidents oc

pur le muvretre, et aide hi uature à s'en «

alist que do Mode quand on enntrop pris.

Dépot, Nue Kichur, a Parls, 0b dans toutes. >

"hermacies.

Dépôt à Moutréal, DEVINS € BOTTON

25 acpt 1871 bip m-ua-s

mi
  

  

   

 

  

 

 

  SIROP LARUZI
AMERES 2 années de succès attester.t
clt comme;

D'ECORCE I'ORANT
ones

TONIQUE EXCIT wr

l'estomac, actives colle den 1r

les maladies nerveuses, algues où chronbques

TONIQUE ANTI-NERVEUX, pour guérir ces malat

nombreux nvant-couveurs de nulles qui

guérit au début, et Mcilitor lu digestion

 

ANTI-PÉRIOMIQUE, pour enleverfrissons, rhaleure,

Avec où saus Intertaltionen, dont les iUuers

pacifiques, guérir yustrites, gastralgies;

Tonture RérArATEUR, pour combattre l'aj:

vrissernent du sans, dyspepsis, ansmnle,

sement, maladie de langueur.

Syabrique, Pepédittona, J. P. lianozs er Crx, Rue

des LdonseStaintPaul 2, Paris.

FXPOSITION UNIVERSELLE DÙ
1855, Médatile de lere Close.

ALF. LABARRAQCE € CIE,

QUINIUM LABARRAQUE, approuvé par l’'Acn-
démie Im;-ériale de Médecine de Paris,
Le Quinium [Labarraque est un vin éminert-

ment tonique fébrifuge, destiné à remplacer tout ++
autres préparations de Quinquin.
Les vins de qi mrina ordinairement. employés

en médecine se préparent avec des érorces «te
quinquina dout In richesse cn principes actilsest
ext: mement variable: de plus en raison du lear
moxie de préparation ces vins ne contiennent que
des traces de principes actlts.
Le Quintien Labarrague, approuvé par l’Acad*-

mie de Médecine, constitue au contraire, Un tu
dicament de composition déterminée, riche en
prineipes actifs, sur lequel les médecins et 1
Malndes peuvent toujours compt
Lo Quintum Labarrus BE pros ;

aux personnes faiblos et débliitéos, soit par ai-
vorses causes d'ailaibilssement, soit par suite rie
maladie; aux adolescents fatigués par une crois
sance trop rapide; aux Jeunes filles qui ont de tu
peine à #0 former et àse développer; aux fem-
mer en couches et AUX vieillards épuisés par l'age

  

 

  

  

   

  
t avec surcos

 

   

| où In maladie. C'ost lo Meilleur préservatif des
flèvres.
Dans les cas de chlorose, anéinie, pâles contours,

ce vin est un puissant auxiliaire des ferrugineus.
Associépar exemple aux pilules de VarcEt ll
produit des eilots remarquables par la raplillté de
son action:

#8r" Agonts spéciruix pour ls Cary
et is LAN LEE, Montreal,
FABRE ot GRAVEL, Bue Notre-lnme.

17 pare au—bl

DEVINS

pol che
   

  

QIROP, FERRUGINEUX IFECOR
HD CES D'ORANGES ET DE QUASCIA AMAÏS

à I'odure de For Inaliérablo.

 

 

L'état Ilquido est cotul sous lequel le fur B’assi-

mile facilemont sans atteun trouble, et sous legtl

il est préférable aux ptlules, aux dragées, Son

action tonsque due au for, antipérindique due #4
quassia amara, drustible due À l'écorce d'orange,

en font le meilleur reconstitunnt dos témpéri

ments affhiblis, ot lo plus sûr auxiliaire de bully

de foie do morue, parce qu'il & pour sauf-condutt

le sirop d'écorces d'oraigos amèrof,si universelle-

mont appréafé pour la guérison des Manx d'ests-

muo, digest'ens pénibles, d'appétit,

DOUDRE D'ŒUFS.

UN VRAI REMPLACANT POURLhis (BUF

Cet article auaat célèbre qu'il est économit?. «
obtenu tune telle réputation que l'on à cherens «4

cette ville à l’imitor sous le nom de Poudre«dvi.

Un simple examon prouve que ce produit est

qu'une poudro à patissarie, ot Nous avertisions on

‘onuséqUence nos amis elle public, qua lise
vraie, porto notre signature. Ç

Far"Vendus partout en paquets de 6 et 10 Clee

MUNRO & JACKSON,
1681, RUE M: GILL, Montréal

N.-B.—Tottto personne qui aohdtora six donzain”
de paquets de notre poudre, recovri uno carie mir
tant In cote des armes do la Pulssance, mugniieie

mente oloriée
23 avril LN a

STROP DEPURATIF D'ECORCES
D'URANGES AMBRES à l'Iodure de Pots

 

 

stun.

L'iodure de potnssinm est un altérant réel, Un

dépuratif d'une efficacité incontestable, Uni it

sirop d'écorces d’oranges amèrns, I] est supporté

sans trouble par totitra les constitutions, où l'inté&

grits dos fonctions est sauvegurdée; son dosage

mathématique permot aux mAdocins d'en appro-

prier l'usage aux divers tempéraments dans les

affections sorofuleusos, tubarculeuses, cancôreur

sos, ot dans colles ascondaires et Lerciaires, moma

rhumatlamalss dont il ssh le plus sûr epéoiique.

  
  

pe
sa

gé
1
4

 

—
e
c
o

r
e 

 

 


